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•J. BS. «r!iry«aîai!!Bt*îiaî ;
Eulom. Hefte. /Enea A a,picc dilutiori ;

thorax profonde punctatus , purtctis remotis; elytra régulàriter striatà-

p undata ; inta'va'Jis omnibus lanibus. %</* âlttti.

rf Edca^ns incurvatus iaevis, pars tertia antè apiœtn ovataexcavata ;

<//)tu- rotundatus.

Long. 2 mill. — Larg. i niill. 1/4.

Hiltica chrysanthemi, Entoiu. lleftc. II. 45. 23. — Ill.g., Magaz. VI. 1<<>.

1 16. — Gyll. Ins. suec. III. 578. 44. — RêDt. Fuirn. auslr. suppl. 8 ' "2 .

Mantura chrysanthemi, Sti:î>h. Illustr. IV. 324.— /(/. ManuaL 2352.

Chrysomefa pedicutaria, Fdessly, Archiv. p. 110. n" \U-

Elle est plus petite et plus ovale que B. semt-aenca.

La tête, le corselet et les élytres sont d'une couleur de bronze bril-

lante, et quelquefois de la couleur du cuivre; l'extrémité des élytres

estroussâlre et paraît translucide lorsqu'elles sont étalées.

La face est séparée du front par une ligne arquée; elle est ainsi que
le front et le vertex parsemée de gros points qui sont assez distants ;

les interstices sont très-finement granulés. Le labre est oblusément

échancré et présente près du bord antérieur et de chaque côté deux

points très-petits. Les mandibules et les palpes sont bruns; les cinq
ou six premiers articles des antennes sont ferrugineux, les suivants

sont bruns.

Le corselet est deux fois aussi large que long et un peu rétréci par
derrière ; les côtés sont finement rebordés et sans calus

; l'angle posté-

rieur est ouvert, et la bordure se continue jusqu'à la base de l'im-

pression qui est fortement ponctuée ainsi que la surface du corselet;

les points sont disposés en petites séries dirigées dans tous les sens.

La bordure latérale est accompagnée d'une ligue crénelée.

Les élytres ont neuf lignes ponctuées -striées et une dixième qui
commence vers l'écusson et disparaît vers la moitié de

l'élytre. La
bordure latérale est accompagnée d'une ligne crénelée, les intervalles

sont presque plans, lisses et brillants. Maies et femelles sont ailés-

les ailes sont blanches et translucides; la base des nervures est

rousse.

Le dessous du corps est bronzé; les segments de l'abdomen pié-
sentent des points inégaux. Le pygidium est lisse; dans le sillon est

une petite ligne carénée peu distincte. L'hémicycle est arrondi et peu
saillant.
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Lcs cuisses soûl ferrugineuses, les postérieures sont un peu bron-

zées ou rembrunies; les libias et les tarses sont ferrugineux; les cro-

cbets sont bruns. Leperon est roux et un peu incliné en dehors.

On rencontre celte espèce dans les pâturages secs et quelquefois
sur les fleurs de diverses espèces de Chrysanthemum.

3. 1t. obtii.sata ; Gyi.t-enhal. Nigro-acnca ; thorax punctulatus ,

elyira reguiariter profundèque punctata ; intervallis cenvetàutcnîis

sublacvibus. £ <? alafi.

J* /Edcagus incurvattis ,
laevis ; striola longitudinaH ornatus ; moite

depressus retundatus.

long 2 mill. 12. — Larg. 1 inill. -1/4.

Haltica oblusata, Gyi.i.. Ins. suec III. 579. 45.

Mantura obtusata, Stf.hi. Illusir. IV. 323. — Id. Manual. 235 i -

Plecfroscelis obtusata, RrnT. l'aun. austr. 540 bis.

Elle diffère de toutes les autres espèces par sa couleur noire et pai
la ponctuation plus fine du corselet.

La face est presque lisse dans quelques individus et plus ou moins

ponctuée dans la plupart; son sommet est arrondi et séparé du front

par une ligne très-arquée. Le front et le vertex sont finement ponc-
tués ;

les points sont distants et disposés en petites séries dirigées dans

tous les sens. Le labre est obtus et présente de ebaque côté deux pe-

tits points; les mandibules et les palpes sont bruns. Les six premiers
articles des antennes sont ferrugineux; tous les autres sont bruns.

Le corselet est un peu plus large que dans les autres espèces; ses

côtés sont plus arrondis vers le milieu et rétrécis vers l'angle poslé

rieur. La bordure latérale est fine ,
sans calus et accompagnée d'une

ligne crénelée. L'angle postérieur est ouvert et la bordure se continue

jusqu'à la base de l'impression qui est ponctuée finement comme tout

le reste du corselet. La ponctuation est moins serrée dans le milieu

et vers l'écusson.

Les élylres sont proportionnellement plus élargies et plus ovales

que dans les autres espèces; les stries sont ponctuées beaucoup plus

fortement que le corselet; la strie voisine de la suture présente vers

sa base des points rangés deux à deux, ou trois à trois, comme dans

B. àeraria. Tous les intervalles sont plans et presque lisses ;
mais à

l'aide d'une forte loupe on y reconnaît une granulation très-fine.
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Mâles et femelles sonl ailés; les ailes sont blanches et translucides;

les nervures sonl un peu rousses.

Le dessous du corps est noir, brillant et très-finement ponctué ; le

pygidium est court et lisse
;
son sillon présente une ligne carénée

très-fine. L'hémicycle est arrondi et peu saillant.

La couleur des cuisses varie du brun au noir bronzé
;
les articula-

tions
, les tibias et les tarses sont ferrugineux. L'éperon est brun et

très-petit.

Cette espèce se trouve dans les contrées montagneuses et froides.

Elle a été recueillie par M. Cuillebeau dans les montagnes de la

Suisse. J'ai découvert un seul individu sur le mont Pilât. M. Aube

m'en a communiqué quelques exemplaires venant de Finlande.

4. B. aci'tTï'ia ; (Chevrout). Viridi-aenea
,

rcl cuprco-actiea ;

thorax profundè punctatus ; elytra subrcgularitcr striato-punctata ;

intervallis tenuissimè granulatis ; intcrvallo cxterno propè bashi punctato.

o"£ alati.

j> /Edeagns incurvatus , transversim
, tenuissimequc striolatus , apirc

deprejsus, rotundalus ; sulco Iongitudinali in mcdio contvacto.

Var. a. Anlcnnarum articulus primus basi infuscalus,

b. Elytra cuprco-acnea, thorace nigrescenle.

c. Elytra cœrulca, thorace cupreo.

Long. 2 mil). — Larg. 1 mit!. 1/2.

Balanomorpha aerarla, (Chi-vroi.at) in f)r.i. Calai.

Elle a la grandeur de B. chrysanthemi, mais «a forme est moins

ovale et plus cylindrique ; sa coloration est très-variable.

La face est séparée du front par une ligne arquée; elle est ainsi

que le front et le verlex parsemée de points inégaux et un peu dis-

tants ; les interstices sont finement granulés. Le labre est bronzé, ob-

tus et présente de chaque côté deux petits points. Les mandibules el

les palpes sont bruns. Les six premiers articles des antennes sont

ferrugineux; la base du premier est quelquefois un peu rembrunie;

tous les autres sonl bruns.

Le corselet est une fois el demie aussi large que long el un peu ré-

tréci dans sa partie antérieure : les côtés sonl finement rebordés el

sans calus ; l'angle postérieur est ouvert et la bordure se continue

jusqu'à la base de l'impression, qui est fortement ponctuée ainsi que
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la surface ilu corsclel ; les points sonl plus serrés el plus confus que
ceux de II chrysanthemi. La bordure latérale est accompagnée d'une

ligue crénelée confusément.

Les élylres onl neuf lignes poncluées-striées et une dixième qui
commence vers l'éçusson et disparaît vers la moitié de l'élylre ; la

neuvième et la dixième sont ponctuées irrégulièrement à leur base

où les points sont disposés deux à deux ou trois à trois. Les intervalles

sont granulés finement. La bordure latérale est accompagnée d'une

ligne crénelée
; l'intervalle entre la bordure et la première str,ie

est fortement ponctué. Mâles el femelles sont ailés; les ailes sont

blanches el transparentes; les nervures sont un peu rembrunies.

Le dessous du corps est noir el brillant
;

le premier segment es!

rugueux; les suivants présentent des points très-petits el peu nom-

breux. Le pygidium est très-courl; son sillon est lisse elpeu profond

L'hémicycle est arrondi et peu saillant.

Toutes les cuisses sont entièrement d'un vert bronzé ou cuivreux ;

les tibias et les tarses sonl ferrugineux ; l'éperon est court et roux.

Celle espèce et toutes ses variétés se trouvent en Francs dans les

pâturages humides; je l'ai rencontrée dansles pâturages du beaujolais,

dans les environs de Lyon el de Montpellier. L'individu vert bronzé

que m'a communiqué M. Cbevrolat est identique avec ceux de la col-

lection de M. Aube.

Genre Aptcropcda, Apheropedb
-, (Cbevrolat ) ( i).

Antennae undecim articiilatae, progressât crassiores,

Carina linearis, apice dilatata; encarpis distindis.

Thorax integer; distincte punctatus.

Conspecius ovatus convexior ; elytris lineato-punctatis.

Ce genre est très-voisin des Hypnophila et illniophila , mais les ca-

ractères qu'offrent la forme des antennes et l'armure des tibias

postérieurs ne permet pas de les réunir; leurs habitudes sont diffé-

rentes. Les trois espèces d'Aplcropeda ne se trouvent que dans les pâ-

turages ombragés, parmi les herbes sur lesquelles on les voit grimper,
tandis que VHypnophila caricis el la Mniophila muscorum ne quittent

pas les mousses qui tapissent les forêts des montagnes; ce n'est que

(') /?! Dejean, Catal.
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très-rarement qu'on renconlre des exemplaires sur des piaules dissé-

minées entre les mousses.

La carène faciale est plus ou moins allongée et linéaire; son som-

met est élargi, lisse ou ponctué; les festons sont distincts, oblongs
ou arrondis. La face esl rugueuse ou ponctuée ;

le labre et i'épislome

sont lisses et brillants.

Les antennes sont composées de onze articles Le premier n'a pas

la longueur du plus grand diamètre de l'œil
;
le second est ovale et

de moitié plus petit; le troisième est de la longueur du second cl

pins mince; les articles 4, 5 et 6 sont à peu près égaux; les suivants

grossissent progressivement ;
le dernier esl un peu plus long, ovale

et obliquement tronqué. Tous les articles sont couverts de petits poils

roux et portent en outre à leur extrémité quelques poils longs et di-

vergents.

Le corselet esl très-convexe, coupé droit et finement rebordé par

devant; très-arrondi par derrière et sans bordure. Les côtés sont un

peu recourbés en dessous et assez fortement rebordés; le tiers ou le

quart antérieur de cette bordure esl épaissi et dépasse le devant du

corselet. L'écusson est triangulaire et lisse.

Les élylrcs ont à leur base la largeur du corselet el forment avec

lui un angle rentrant; elles s'élargissent beaucoup jusqu'au tiers de

leur longueur, el à partir de ce point elles s'allénucnt en s'arrondis

saut jusque vers l'angle suturai qui esl presque droit; elles forment

avec le corselet un ovale très-convexe, el présentent neuf lignes ponc-

tuées plus ou moins profondément ,
outre le commencement d'une

dixième vers l'écusson. Les intervalles de ces lignes sont plus ou

moins convexes el plus ou moins distinctement pointillés. La bordure

latérale esl accompagnée d'une ligne de gros poinls qui se réduisent

souvent à de simples crénelures: on ne voit pas de calus humerai ;

la suture est Irès-finemenl rebordée. Les individus sont lousaplères;
on n'aperçoit pas même des rudiments d'ailes sous les élylres.

Le dessous du corps esl ponctué, et de ebaque poini sort un poil

assez fort. Le pygidium esl cour! el lisse; le dernier segment n'esl

pas sillonné. L'hémicycle est grand el peu arqué. L'édéage des mates

des trois espèces sont très-différents.

Les cuisses postérieures sont fortes ; leur plus grand diamètre égale

la moitié de leur longueur ;
les tibias sont un peu comprimés et cou-

verts de cils ou longs poils; la bordure extérieure du canal esl, après

le milieu, ornée de quelques dents plus ou moins distinctes el pei

tinée vers l'extrémité. Une épine ou éperon assez fort est pla<
•

i
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le bord terminal el supérieur. Le premier article des tarses posté-

rieurs a un peu plus du tiers de la longueur du tibia; les suivants

ont le tiers de la longueur du premier ;
le troisième est large-

ment bilobé. Les crochets sont très-recourbés ; leur base est un

peu renflée, mais sans apophyse ; le premier article des tarses

antérieurs du mâle est plus large que celui de la femelle.

1. A. g-loliosa ; Illiceu. Ovata, nigro-picea, nilens ; labro fttsco-

rufeseente; thorax tenuissimè punctulatus ; clytra strialo-punctutu ,

punctis remotis, propè suturant profundis; interstitiis plants laevibus, vix

conspicuè punctulalis ; tibiarum posteriorum marginibus edentulis. £ a"

apteri.

<f /Edcagus brevis ; suprà in medio articulalus; pars antica obtuse

triangulari) longitudinaliter carinata, utrinque depressa; subtits exca-

vatus cum appendiculis duobus acutis, nigris.

(.ong. 2 mill. 1/2 à 2 mill. 3/4. — Larg. 1 mil!. 3/4 à 2 mill.

Ailica globosa, Ielicer, in Schneider, Magaz V. C02. 9. — Paiszkr, llcft.

\ N V. 13. (Effigies imperfeela).

Haïtien congloméra ta, Illigeu, Magaz. VI 16-1. 127. — Redt. Faun. austr.

5*2. 2. — KiiSTEn, XXV11L n° 99.

Sphaerodermu globosa, Stbeii. Illustr. IV. 329. 5. — kl. Manual. 2383.-

Elle est presque aussi grande que A. orbiculatw, sa couleur est le

r.oir de poix avec reflet métallique.

La carène faciale est linéaire, élargie au sommet qui est un peu
échancré dans la plupart des individus ; les festons sont oblongs,

élargis et obtus au sommet qui est séparé du front par une ligne

courbe et ondulée, qu'on ne peut quelquefois reconnaître que sous

un certain aspect ;
ils sont séparés de la carène par un trait distinct.

Le vertex est rentré sous le corselet; le front est couvert de petits

points; les joues sont rugueuses, leur bord antérieur est peu relevé;

elles sont presque toujours ferrugineuses ainsi que l'épistome. Le la-

bre, les mandibules et les palpes sont plus ou moins rembrunis. Les

antennes sont entièrement ferrugineuses; leurs articles sont plus

épais que ceux de A. orbiculala.

Le corselet est finement rebordé par devant el plus fortement sur

les côtés; il est couvert de très -petits points, disposés sans ordre ;
les

points sont extrêmement fins près de la bordure latérale, qui n'est pas
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accompagnée d'une ligne ponctuée ou crénelée
;

le calus est allongé
et peu dilaté.

Les élytres ont neuf stries ponctuées ;
les points sont aussi forts

que ceux de A. orbiculala et moins distants que ceux de A. majuscitla;
ils sont un peu confus et atténués vers l'extrémité des élytres ; les in-

tervalles sont un peu convexes et présentent quelques rides et des

points extrêmement fins, qu'on ne peut reconnaître qu'à l'aide d'une

forte loupe.

Le dessous du corps est d'un noir brillant et fortement ponctué ;

le dernier segment et !a marge de ceux qui le précèdent sont roux
dans les individus jeunes. L'hémicycle du mâle est très-grand et sail-

lant; le segment qui le précède présente une impression assez forte,

lisse et brillante, et divisée transversalement par un trait ; la partie

qui est au devant de ce trait est ferrugineuse ainsi que le pygidium.
Les cuisses antérieures sont d'un rouge brun

;
les postérieures sont

plus foncées. Les tibias, les articulations et les tarses sont ferrugineux;
les tibias postérieurs sont un peu arqués; leurs marges sont ciliées et

sans dents ; près de l'extrémité, la marge extérieure est très-finement

peclinée. L'éperon est court et brunâtre.

Celte espèce diffère de deux autres par la ponctuation beaucoup
plus fine du corselet et par la disposition des tibias qui ne sont pas
dentelés. Elle se trouve en Allemagne. M. Guillebeau l'a recueillie

dans les montagnes de la Suisse, près de Laupen. Je l'ai recueillie à

la Grande-Chartreuse, près de la chapelle de Saint-Bruno, parmi les

herbes.

2. A. oï'BïicMlata ;
Marsiiam. Ovata , uitidissima ; violacca vel

cacrulca ,
viridis mit aenea; labro rufescente vcl brunneo. Thorax

punetulatus ; clylru lincato-punctuta ; inlcrstitiis pîanis rugosiusculis
dense punelulalis. Tibiarum posteriorum margine exterîori denticulata.

£ o" offert.

d* /Edeagus modicè urcuatus , depressus, laevissimus
, versus apicetn

depressus, lanccolatus, cum extensione b/'evi, truncalà, deflexa.

Long. 2 mill. M2 \ 2 mill. 3/4. - l.arg \ mill. 3/4 à 2 mill.

(Jinjsomela orbiculaia, Marsiiam, Enlom. Brit. 1. 200. 5-L

Altica ciliola, Oi.iv. Eut. V. 710. 76. lab. IV. Gg, 76.

Ilulliea Itederae, Illigeii, Mapaz. VI. \M. I2<>.

iia/tiea greminis, Paazer, (il- Gg. 4.

Haliiea gjtobus et gramînis, DurTseu. Fayn. auslr. III 288.
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Sphaeroderma orbtculàtd, Stbph., Illùslr. IV. 320. 4. — Id
,
Manunl

238*.

tfqlfica cîtiata . lirm. Fnun. aastr. 525. — Kûsw h, \\\ lll. n" 08.

Elle rsl d'un brillant métallique, niais elle offre plusieurs varia-

tions de couleur; les individus verts sont les plus nombreux
; quel-

ques-uns tournent au bleu ou au violet. La variété la plus remarqua-
ble est bronzée avec reflet doré. Quanl à la forme elle ne varie pas :

celle espèce est toujours ovale, très-convexe et un peu atténuée par
derrière.

La carène faciale est rélrécie dans sa partie antérieure
,'
elle s'élar-

git progressivement jusqu'à son sommet qui est arrondi et déprimé,
cl présenle quelques points. Les festons sont presque quadrangulaîres
et entourés d'un trait profond qui les sépare du front et de la carène.

lie front est couvert de points plus nombreux et moins profonds que
ceux de A. majuscnla; le vertex est caché sous le corselet; les joues
ont quelques gros points peu réguliers. Le labre est noirâtre ou d'un

rougo brun; il présente de chaque côté deux points; les internes

sont plus rapprochés de l'épislome et plus gros que les autres. Les

mandibules sont d'un rouge brun, leur extrémité est noire; les palpes

sont ferrugineux. Les antennes sont entièrement ferrugineuses; les

articles sont moins épais que ceux de A. ma'piseula et A. globosa.

Le corselet est finement rebordé par devant et plus fortement sur

les côtés; il est couvert de points confus ou disposés en petites séries.

Ces points sont uniformes et moins distants que ceux de A. majuscule ;

les interstices sont plans et très lisses; les points sont moins forts

vers la bordure latérale qui est accompagnée d'une ligne finement

crénelée
;
le calus est allongé et peu épaissi.

Les élylres ont neuf lignes assez régulières de gros points, outre

le commencement d'une dixième vers l'écusson. La ligne la plus rap-

prochée de la suture est striée; 'a quatrième et la cinquième lignes
se réunissent vers les trois quarts de l'élylre; la troisième et la

sixième se réunissent ensuite. Les intervalles sont brillants et cou-

verts d'une multitude de points extrêmement lins.

Le dessous du corps est d'un noir brun ou rougeâlre: la marge des

segments est ferrugineuse dons les jeunes ainsi que l'hé::)irycle; tous

les segments sont ponctués.
Les cuisses postérieures sont d'un noir brun avec reflet métallique.

La b;ise des antennes est quelquefois un peu rembrunie; tous les ti-

bias, les articulations et les larses sont ferrugineux; les tibias posté-
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rieurs sonl plus ou moins distinctement dentelés sur leur bord ex-

terne. L'éperon est brun et fort.

Cette espèce se trouve pendant toute l'année clans les bois et les

pâturages ombragés , parmi les herbes et presque toujours sur les

Graminées. Les variétés sonl souvent réunies. On rencontre des in-

dividus dont la dentelure des tibias est très-courte et peu distincte,

et c'est probablement celte variation que M. Olivier a constatée par
ces expressions : Tibiœ posticè ciliatae obsolète denticulalœ. Quant à la

mention des cils, elle appartient aux trois espèces de ce genre. L'.l.

orbicuhila est la seule qu'on rencontre dans la France méridionale.

3. A. aBiajBEseaala. Ovala, valdc convexa
, nigro-picca , miens;

labro ferrugineo ; thorax densè punclulaltis ; elytra lineatopunctata,

punclis inaequalibus ; interstitiis convexiuscidis . minutissimè punctu-

latis ; itbiarurh poslcriorum margine cxtcriorl dentata. J </' upteri.

</> /Edeagus breois ferè reclus, laïc canaliculalus ; marginibus propè

ïiasin clevatis ; apex obtuse rolandatus cum exiensionc brevi
,

trun-

( <ila.

Long. ? mill. 3/5 à 3 mill.— Larg. 2 raill. à 2 mil], 1/'..

Elle est plus grande que ses congénères; sa couleur est le noir de

poix avec reflet métallique.

La carène faciale est linéaire et très-étroite ; son sommet est arron-

di, déprimé et ponctué. Les festons sonl distincts, convexes et pres-

que ronds; ils sont séparés du front par un trait profond et commu-

niquant d'un œil à l'aulre. Le front est couvert de gros points, entre-

mêlés de rugosités. Le verlex est entièrement caché sous le corselet.

Les joues sont peu sensiblement rebordées et portent quelques gros

points. Le labre est ferrugineux ainsi que l'épistome et les palpes ; il

présente de chaque e6lé deux points très-petits. Les mandibules sont

brunes. Les antennes sont ferrugineuses ;
leurs articles sont plus épais

que ceux de A. orbiculala.

Le corselet est cuivreux cl couvert de points qui sonl un peu plus

forts sur les côtés; ils sont confus ou disposés par petites séries, les

interstices sont lisses et brillants. La bordure latérale est accompa-
gnée de quelques gros points ; le calus est grand, cuivreux et plus

épais que dans les autres espèces.
Les élytres ont neuf lignes, de gros points assez distants, nuire le

commencement d'une dixième vers l'écusson ; les lignes médian
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sont interrompues vers les deux tiers de l'élylrc; les autres .s'embrouil-

lent vers l'extrémité
;
les intervalles sont un peu convexes et bril-

lants
;

ils présentent quelques rides cl des points extrêmement lins.

Le dessous du corps esl entièrement d'un noir de poix avec reflet

bronzé; son extrémité est un peu rousse dans les individus jeunes.

L'hémicycle du mule est grand et arrondi; le segment qui le précède

présente une ligne ou sillon transversal, assez profond près de l'hé-

micycle.

Les cuisses postérieures sont d'un noir de poix avec reflet bronzé.

Les pieds antérieurs, les articulations et les tarses sont ferrugineux.

Les tibias postérieurs ont une courbe qui est régulière dans la fe-

melle; la partie supérieure de celle du mâle représente un angle ob-

tus qui est terminé par une petite dent. Le bord externe des tibias est

fortement dentelé et pectine vers l'extrémité ;
les dentelures sont de

grandeur variable ; l'éperon est brun et plus court que celui de A. or-

biculatu.

Cette espèce est plus grosse que ses congénères; elle s'en dislingue

par la profondeur des points des élytres et la convexité des inter-

valles des lignes; et enfin par l'angle denté des libias postérieurs du

mâle.

J'ai recueilli cette espèce dans les environs de la Grande-Charlreuse,

dans les pâturages ombragés, en juillet et août, et près de Nantua en

septembre. M. Guillebeau I'* recueillie en Suisse dans les environs de

Laupeu.

Genre Hypnophila, Hypnophile.

Antennae undecim articulatae.

Antcnnarum articulas primas et quintus aiquv longiores ; cqeterit

brevivribus.

Carina angusta, apicc di latata ; encarpis lincaribus.

Thorax u trinque breviter sulcatus.

Conspectus oblongo ovalis, convexus, elytris striato-punclalis.

Par sa forme ovale, par la convexité des élytres et l'absence dct.

ailes, ce genre pareil très-voisin du genre Apteropcda ; il en diffère

par les proportions des articles des antennes ; par la forme des festons

qui sonl linéaires et aigus; par l'armure des tibias qui ne sont pasden-

lelés et par la brièveté de leurs éperons. Ces derniers caraclères le

rapprochent du genre MniophUa. On ne peut pas le réunir au genre
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Balanonnoiyha, qui se fail remarquer par sa forme allongée el presque

cylindrique ; par ses élytres régulièrement ponctuées-striées el par

l'absence de carène dans la face qui est presque plane.

Le genre Hypnophila ne comprend qu'une seule espèce, dont la

description suflira pour apprécier les caractères génériques.

1. 19. caricis ;
Maeiikel. Ovata, valclc convexa, nigro-aenca apice

rufescente ; antennis pedibasque rufo-ferrugineis ; thorax subtilissimè

punclulalus , postice sulco brevi iitrivcpte ornatus ; clytra jnojundè

subslriato-punctata. 9 c/
1

apteri.

</• /Edcagus modicè incurvutus, bicanaliculatus, transversim rugosus,

apice laevi lanceolato, citm extensione brevi, Iruncata.

Long. 2 mill à 2 mill. 1/4. — Larg. 1 mill. \\h à 1 raill. 1/2.

Balanomorpha. curicis
,

KiEf-rNwEnrn et Maeiikel, in enloin. Zeit. ann.

\ 8 il. page 25.

Apteropedu earicis, Mikklt, in Kdstfr, XX11I. n° 1(10.

Elle est convexe comme les Apteropeda, mais un peu plusoblongue;
elle est d'un noir bronzé; l'extrémité des élylres est rousse.

La carène faciale est linéaire et très-étroite dans sa partie anté-

rieure qui est peu relevée, presque indistincte dans quelques indi-

vidus. Entre les antennes est une élévation oblongue, presque qua-
drilatère et peu convexe, qu'on peut désigner comme le sommet de

la carène avec laquelle il est conligu, mais dont il surpasse beaucoup
la bailleur. Les festons sont au niveau de cette élévation

;
ils sont

étroits, allongés, 1res aigus et séparés du sommel de la carène et du
front par des traits profonds; le trait supérieur (orme un angle très-

ouvert. Le front est très-brillant et imperceptiblement ridé ;
le point

suroculaire est très-rapproebé de l'œil et entouré de quelques autres

poinls très-petits. Le verlex est cacbé sous le corselet; les joues sont

un peu rugueuses; leur bord antérieur est peu distinct; le labre est

d'un rouge brun ainsi que l'épislome; il porte de chaque côté deux

gros poinls très-rapproebés ; son bord antérieur est très-incliné el

présente une très petite éebancrure curviligne: les mandibules et

les palpes sont ferrugineux.
Les antennes sont entièrement ferrugineuses; elles sont composées

de onze articles; le premier a presque la longueur du plus grand dia-

mètre de l'œil
;
le second est ovale cl n'a que le tiers do la longueur
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du premier; le troisième est ovale et encore plus petit; le quatrième
est conique; le cinquième est aussi long que le premier; il forme un

cône très-allongé ;
les suivants sont beaucoup plus courts et plus gros ;

le dernier est ovale et obliquement échaneré.

Le corselet est Irès-convexe et sans bordure antérieure
;
ses côtés

égalent en longueur le tiers du bord postérieur; ils sont arrondit, dans

la partie antérieure; leur calus est peu saillant; l'angle postérieur est

presque droit. De chaque côté et en face de la quatrième strie dorsale

est un trait fin il distinct qui part du bord postérieur et s'incline pa-
rallèlement à la bordure latérale; la longueur de ce trait a le quart
de celle du corselet; celui-ci est très-lisse et brillant, il est couvert de

points très-fins et irrégulièrement disposés. L'écusson est arrondi et

très-lisse.

Les clylres forment avec le corselet un ovale assez régulier; elles

ont neuf stries garnies de gros points et le commencement d'une

dixième vers l'écusson. Les points sont atténués et confus vers l'extré-

mité des élylres; les intervalles des stries sont un peu convexes et

très-lisses. La bordure latérale est fine et accompagnée d'une ligne

ponctuée; le calus humerai est très-peu saillant. Mâles et femelles

sont aptères.

Le dessous du corps est ponctué ; les premiers segments de l'abdo-

men le sont plus fortement que les suivants. Le pygidium est roux et

lisse: il est sillonné largement, et au fond du sillon est une ligne

carénée. L'hémicycle est grand et peu saillant; le segment qui le

précède est ponctué sur les côtés et presque lisse dans la partie mé-

diane el antérieure.

Les pieds sont entièrement d'un roux ferrugineux; les cuisses pos-
térieures ne sont pas très-fortes; leur plus grand diamètre égale à

peine la moitié de leur longueur; les tibias font un peu comprimés
et ne sont pas dentelés ou pectines; ils sont ainsi que tous les pieds,

couverts de poils très-fins. L'éperon est très-petit et placé sous le re-

bord terminal du tibia. Le premier article des tarses postérieurs a le

quart de la longueur du tibia; le second et le troisième sont plus

courts; les crochets sont très-reeourbés el sans apophyse.
Celle espèce se trouve dans les bois des montagnes parmi les

mousses el notamment sur les Hypnum lorewn et trit/iiclrutu ,
Liw.

On la rencontre presque toujours en compagnie de Mniophila musco-

rutn. Je l'ai recueillie en aoûl el septembre sur le mont Pilât.



Vniophda. -j!i

Genre Mniophilti, Mmoi'eiilu; Stephens (
l

).

Antciinae undccim arliculatae.

Anlcnnarum articuli S-ultimis crassiorcs,

Carina apice dcprcssa rhomboidalis.

Thorax lacvis, intcger.

Conspcctus brcvilcr ovatus, ferè haemisphericus ; elytrUvage punchda-

lis, apicc spinula ornatis.

Là forme presque hémisphérique de ce genre le distingue au pre-

mier abord des ylptcropcda et Hypnophila. Son caractère générique le

plus taillant est dans la grosseur des trois derniers articles des an-

tennes.

1. M. anaiscoiruiii; Enlom. ftefte. Breviler ovata, valdè courent,

nigroaenea; thorax laevis ; clytra tenuissime Hneato-punctata ; lineis

subregularibus versus apicem evanescentibus ; interstitiis plunis lacvissi-

mis. Î,-/
1

apteri.

</< /Edeagus incurvatus, laevissimus, versus apicem modiee depressus,

obtuse rotundalus.

Long. ^ niill. — Larg. 3/4. mill.

Ilultha muscorum, Enlom. Uefle. II. iS. 26» tab. 2: fig. 42. — lu.ir, i:u.

Magaz. VI. 465. 128.

AltUa muscorum, 1)uft. Faun. Austr. III. 288. 75.

Mniopliila muscorum, Stephens, Hluslr. IV. 330. — kl. Manual. 2383. —
Ridt. Faun. austr. 543.

Ovale, presque hémisphérique et très-convexe; d'un noir bronzé

brillant.

Lft carène faciale est peu élevée, très-déprimée au sommet qui re-

présente un losange; les festons sont triangulaires et séparés do hua
rêne du front par des traits extrêmement fins. Le verlex et la plus

grande partie du front sont cachés sous le corselet; le front est ainsi

que la face couvert d'imperceptibles rugosités. Les joues ne sont pas

C) Illust. t. IV, 330.
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rebordées antérieurement ; elles sont presque lisses. Le labre est brun

ainsi que le resle de la têle; il esl fortement éehancré et porte quelques

poils roux.

Les antennes sont entièrement d'un roux ferrugineux; elles n'ont

pas la moitié de la longueur du corps; le premier article égale le

plus petit diamètre de l'œil
;

il esl renflé vers l'extrémité; le second

est ovale, et n'a pas la moitié de la longueur du premier; le troi-

sième égale le second, mais il esl plus mince; les articles quatre ,

cinq et six sont un peu plus forts que le précédent, mais plus courts;

le septième est plus gros et plus long que le précédent; le huitième

égale le quatrième; le neuvième est beaucoup plus yros que le sep-

tième, et orbiculaire; le dixième esl encore un peu plus gros et plus

arrondi
;

le dernier est ovale et obliquement tronqué. Ces trois der-

niers articles ne sont pas adhérents, mais leur grosseur est remarqua-

ble, relativement à celle des autres articles.

Le corselel est très-convexe, coupé droit par devant et sinueux par

derrière, surtout près des angles ; il n'est bordé que sur les côtés. Le

calus est allongé et peu distinct; il forme un angle ouvert avec la bor-

dure. Le corselet est très-brillant et couvert de petites rugosités qu'on

ne dislingue qu'à l'aide d'une forte loupe. L'écusson est triangulaire

et lisse.

Les élytres ont à leur base la largeur du corselel et formant avec

lui un angle ouvert ; elles sont très-convexes ; leur extrémité est un

peu atténuée et recourbée en dessous; l'angle suturai esl aigu ;
elles

portent neuf lignes de points extrêmement lins et assez distants ; ces

lignes sont peu régulières et moins évidentes dans la partie dorsale ;

elles se confondent vers l'extrémité de l'élylre; les côtés sont finement

rebordés, et la bordure esl accompagnée d'une ligne crénelée ; la su-

ture n'est pas rebordée et se termine en une petite épine qui dépasse

l'angle suturai de l'élylre. La marge inférieure est brillante et cou-

verte de rides transversales. Mâles et femelles sont aptères.

Le dessous du corps est d'un brun plus ou moins ferrugineux, sur-

tout dans la partie abdominale; il est couvert de points presque im-

perceptibles. Le pygidium est ferrugineux, lisse et sillonné profondé-
ment. L'hémicycle est large, peu arqué et presque toujours rentré sous

le pygidium.
Tous les pieds sont ferrugineux; le plus grand diamètre des cuisses

postérieures n'égale pas la moitié de leur longueur. Les tibias sont

droits et sans dents. L'éperon est petit et placé sous le rebord termi-

nal. Le premier article des tarses postérieurs n'a pas le quart de la
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longueur du tibia; les suivants sont beaucoup plus courts; les cro-

chets du dernier sont un peu divergents et recourbés
,

et n'ont pas

d'apophyse. Le premier article des tarses antérieurs du mâle n'est pas

sensiblement plus large que celui de la femelle.

Celle espèce se trouve, pendant tout l'été et une partie de l'au-

tomne, dans les montagnes elsurloul dans les bois exposés au nord ;

elle est toujours cachée entre les mousses et notamment dans les

touffes tl'Hypnum lorcum et triquelrum, L. Elle a élé recueillie à la

Grande-Chartreuse et sur le mont Pilai.

Genre Altica, Altise; Geoffroy (')•

Antennae undecim articulataet

Carina linearis, rarius depressa ; encarpis variis, dislinclis.

Thorax Iransvcrsim, sulcatus vcl impressus, sulcus margincs latérales

attingit.

Conspectus oblongus, parum convexus. Elytra punctata, vcl punclu-
lata ; punctis confusis vel serialim dispositis.

Ce genre comprend plusieurs espèces que les entomologistes ont

pendant longtemps confondues sous le nom à'Olcracea. Leurs carac-

tères spécifiques les plus constants sont intérieurs; quant aux carac-

tères extérieurs, ils Se bornent à des différences de taille, de cou-

leur, de ponctuation et de forme plus ou moins ovale ou oblongue,
convexe ou déprimée. Toutefois chaque espèce offre un aspect qui
facilite la séparation, mais qui ne peut dispenser d'un complet exa-

men.
Les antennes sont noires: leurs premiers articles ont quelquefois

un reflet métallique; le premier est le plus gros et le moins velu ; le

second est petit et ovale; les articles 3, 4 et 5 sont plus longs que les

autres; les suivants sont égaux; le dernier est ovale et obliquement
échancré à son extrémité. La carène faciale est linéaire et saillante,

•et Un peu déprimée dans A. hippophaes ; elle esl surmontée par deux

festons ou lobes de forme variable et plus ou moins convexes. Le

front et le vertex sont finement rugueux ;
les points suroculaires sont

profonds et entourés d'un rebord saillant; les côtés et le dessous

(») Ilist. abr. des Ins. — Haltica. Ili.ic. Magaz. — Graptodera, Ciif\ holat

in Dej. Catal.
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de la lète sont couverts de rugosités irrégulières, Le labre est arrondi,

lisse, ei presque toujours cuivreux; il présente de chaque côté et

près du bord antérieur deux points assez forts; dans chaque point est

placé un poil translucide.

Le corselet est ordinairement d'un tiers plu» large que long; la

largeur de celui de A brevicollis est double de sa longueur; il est

coupé droit par devant et sans bordure, et un peu dépassé par le calus

de la bordure latérale qui est plus forte et accompagnée d'une marge
évidente; il est arrondi et un peu sinueux par derrière et fine-

ment rebordé. Sa partie postérieure est déprimée transversalement;

celte dépression, dont les bords sont sinueux, n'est pas interrompue
comme dans les genres suivants ;

elle est contiguë à la marge latérale

L'écusson est arrondi et lisse.

Les élytres sont plus larges que le corselet et trois fois plus longues
dans la plupart des espèces. C'est dans A. oleracca qu'elles forment

avec le corselet un ovale assez régulier; el'es sont proportionnelle-

ment plus courtes dans A. lythri et A. mvntana ; les angles antérieurs

sont arrondis et présentent un calus humerai, lisse, brillant et très-

saillant. Les èly très sont plus ou moins convexes, finement granulées et

couvertes de points entremêlés de rugosités.! Les points varient dans

chaque espèce en grandeur et en profondeur; leur disposition est

presque toujours irrégulière-, quelquefois ils sont réunis en petites

lignes plus ou moins longues et sans direction constante.

Le dessous du corps et les pieds sont ponctués et poilus. Le pygi-

dium est court et sillonné longitudinalement ;
au milieu du sillon est

une li^ne carénée. L'hémicycle du mâle est grand, le segmei.l oui le

précède présente une dépression plus ou moins évidente.

Les cuisses ne sont pas très-renflées ; leur plus grand diamètre

n'excède pas le tiers de leur longueur. Les tibias postérieurs ont la

longueur des cuisses
,
et à leur extrémité est une courte épine ou

éperon , placée près de la face extérieure el inclinée en dehors ; le

premier article des tarses égale a peu près le quart de la longueur du

tibia: le troisième est largement bilobé el très-velu en dessous. Les

crochets sont recourbés en dessous, ferrugineux el m\ peu translu-

cides. Us ont à leur base un renflement ou apophyse brune en forme

de dent et plus forte que dans les autres genres.

Les espèces de ce genre pondent leurs œufs sur les plantes ; ces

œufs sonl ovales, allongés et d'un jaune ferrugineux ;
leurs larves ont

beaucoup de ressemblance avec celles des Galléruques ; mais elles ne

vivent pas en société. Jeunes, elles r<,-naent l'épidémie des feuilles
;
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plus lard elles coupent et dévorent ces feuilles à la manière des che-

nilles. La durée de leur vie esl d'environ vingt jours et varie selon la

température. Arrivées à leur plus grand accroissement, elles s'enfon-

cent dans la terre pour s'y transformer en nymphes.
Les larves ont douze anneaux ou segments, dont le dernier est

fortement rebordé et présente en dessous un mamelon que la larve

utilise comme point d'appui pour se porter en avant. Tous les

autres segments sont ornés en dessus et en dessous, de deux rangées
de tubercules qui sont disposés en lignes transversales sur chaque

segment et forment sur l'ensemble des segments des lignes longitu-

dinales; les tubercules de la ligne dorsale sont plus larges que les

autres; sur chaque anneau le tubercule de la ligne transversale est

le plus large. Tous les tubercules portent un ou deux poils raides.

Aux trois premiers segments sont attachés les pieds qui paraissent

composés de trois articles et d'un crochet terminal. Les segments sont

pîiles et livides dans A. olcracca, et plus ou moins bruns dans hippo-

phaes ,
consobriua et qitcrcclorum Les tubercules sont toujours plus

sombres.

La tète esl orbiculaire et d'un brun plus foncé vers la bouche et

sur le verlex
;
on y remarque une assez forte impression dans la partie

antérieure, et une impression plus pelile sur le verlex. Les anlennules

sonl très-courtes et forment presque un petit cône
;
elles sont brunes

ainsi que les palpes et les mandibules, dont il est impossible de re-

connaître la forme sans le secours du microscope; on n'aperçoit pas

d'yeux.
La nymphe est entièrement d'un jaune pâle passant au jaune d'ocre.

Les yeux et les antennes se rembrunissent petit à petit et deviennent

noirs avant la dernière translormalion. On remarque sur la lèle, deux

tubercules au-dessus de l'épistome, un près de chaque œil el deux

sur le front. Au milieu de chaque tubercule est un poil long el fort.

Le corselet el l'abdomen présenlenl également des tubercules poilus ;

toutes les parties du corps se consolident graduellement, et la der

niôre transformation permel de reconnaître l'Attise.

Elylres oblongucs.

Bleues, presque lisses
, ponctuation impercep-

tible* Wppophaes.

bleues ou vertes, ponctuation inégale, confuse

eu en séries. Consobrina.

Tome vu. — Annales de la Société Linnéenne. 3
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Bleues ou \er<es, rugueuses, confusément ponc-
tuées. Lythri.

Vertes, avec un pli ou carène vers le bord exté-

rieur. Quercetorum.

Elvtres obtusément arrondies.

ISleues
, très-finement ponctuées ,

articles (MO
des antennes courts. Montana.

Fly-lres s'élargissant progressivement.

Cuivreuses. Corselet beaucoup plus large que

long. Brevicollis.

Elj très ovales.

Bleues, verdàtres ou cuivreuses: ponctuation

inégale, confuse ou en séries. Oleraeect.

1. A. Iilppopltacs; Oblongo-ovala caerulea; encarpis oblôngis,

hast atlcnualis, apice obiusis; thoracc tenuissimè punctulato, elytris vix

conspicuè punctulatis, punctis confiais, c ? alati.

Var. a. Elytris ferè laevibus.

,/* /Edeagus breviter angulalus; a basi ad médium breviter sulcatus,

apice trisulcatus ; sulco intermedio breciori, laterum apice obliqué strio-

la lo.

Long. .1 mill. 1/2 à 4 miIL 4/2.
—

Larg. 2 mill. à 2 mill. 1 '2.

Haltica hyppophaes, Albk, Ann. Soe. enlom. 1843. t. -I. p. 4.

Gulleruca erucae, Fabu., Syst. elculh. L 497. 99.

Haltica erucae, Dur. Faun. auslr. III. 251. 1. — Redt. Faun.auslr. 527. 4.

De toutes les espèces de ce genre c'est celle qui se rapproche le plus

de la famille des Gallérucides par sa forme allongée et moins convexe;

elle est presque toujours d'un beau bleu; les individus verdàtres sont

très-rares; elle se dislingue au premier abord par sa ponctuation im-

perceptible.

Les antennes sont entièrement noires; les articles quatre et cinq

sont presque trois fois égaux à leur plus grand diamètre
;
les suivants

sont un peu plus courts. Le labre et l'épistome sont plus ou moins

bronzés ou cuivreux; les mandibules et les palpes sont bruns. La ca-

rène faciale est un peu élargie et déprimée au sommet. Les festons

sont réniformes, un peu convexes cl séparés du front par un trait fin.

Le front est 1res finement rugueux ;
sa partie antérieure est terminée
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anguleusement entre les festons. Le corselet est très-finement ponc-
tué et un peu plus fortement vers les angles antérieurs

;
les bords la-

téraux sont cuivreux, dans quelques individus; l'angle postérieur est

obtus.

Les élylres sont très finement ponctuées; les points sont confus et

peu serrés. Dans la variété « les élytres sont presque lisses, et ce n'est

qu'à l'aide d'une forte loupe qu'on peut reconnaître quelques points

rares. Le dessousde l'abdomen est d'un noir bleu; les derniers segments
ont quelquefois un reflet violet; les cuisses et les tibias sont d'un bleu

foncé; les tarses sont bruns; le premier article des tarses postérieurs
n'a que le cinquième de la longueur du tibia. Le segment qui pré-
cède l'hémicycle du mâle est un peu déprimé dans toute sa longueur;
le fond de la dépression est lisse et brillant. Les ailes sont rousses et

opaques; les nervures sont brunes.

La larve ne diffère de celle de A. oleracca que par sa taille plus

grande et sa couleur noire. Elle vit sur YIJippopliac rhamnoides. Lin.

en français l'Argousier, et en allemand Sanddorn; on la rencontre

aussi sur le Tamarix gêrmanica. Lin. C'est en août et septembre qu'on
la voit en grand nombre sur ces deux arbrisseaux.o

1. A. coasoïm'ÎBua
; Duftsciimidt. Oblongo-ovala, caerulea vcl viri-

di-nitens, encarpis oblongis convexis obtuse triangularibus ; thovacc te-

nuissimè, anticè profundiùs punctulato; clytris ordinatim confuseque

punctatis, punclis inacqualibus. </*? ahid.

Var. a. Elytrorum punclis scriatim disposilis, punctis mimdissimi*

intermixtis.

<f AZdeagus breviter angulatus, a basi ad apieem bisulcutus, laterum

apice obliqué striolato.

Long. 3 mill. -l/2à \ mill. 1/2.— Larg. 2 mill. |/2 à 3 mill.

Haltica consobrina, Doftsch. Faun. austr. III. 2,"j-}. 2.

Elle est aussi grande que A. hippophacs ,
mais un peu plus ovale et

plus convexe. Sa couleur passe du bleu foncé au vert brillant; toutes

les nuances entre ces deux couleurs forment ui\q multitude de va-

riétés.

Les antennes sont noires, à l'exception du premier article qui est

d'un vert métallique; les articles 5 à 10 sont presque égaux cl ont

trois fois la dimension de leur plus grand diamètre. Le labre et lé-
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pislome sont d'un bronze cuivreux; les mandibules et les palpes sont

bruns. La carène faciale esl linéaire et sans renflement ni dépression ;

les festons sont en triangle arrondi et séparés du front par un trait

crénelé ou ponctué ;
leur extrémité esl un peu inclinée au-dessus de

l'antenne. Le front est brillant, mais à l'aide d'une forte loupe, on y

reconnaît de petites rides ou rugosités très-fines. Le corselet est très-

finement ponctué et un peu plus fortement vers les angles antérieurs

et sur la dépression transversale ; l'angle postérieur esl oblus.

Les élytres sont couvertes de points inégaux, Irès-petils, mais plus
distincts que dans A. liippopliacs; ils sont irrégulièrement disposés.

Dans la variété «, ils sont disposés en séries plus ou moins régulières
et entremêlées d'imperceptibles rugosités. Les ailes sont d'un roux

sombre; les nervures sont brunes.

Le dessous du corps esl bleu avec un reflet verdàtre; le segment

qui précède l'hémicycle esl lisse, brillant el présente une dépression
vers son extrémité et un sillon longitudinal à partir de sa base. Les

tarses sont bruns; le premier article des tarses postérieurs a le quart
de la longueur du tibia.

Celte espèce se trouve sur toutes les espèces de saules et notam-

ment sur les saules nains. On la rencontre souvent dans les prairies

marécageuses el sur les plantes qui bordent les fossés el les étangs.
J'ai recueilli plusieurs exemplaires sur les feuilles de la vigne, dans

les environs de Montpellier ;
elle se dislingue de A. lythri, par ses ély-

tres sans rugosités et par son corselet dont la partie antérieure est dis-

tinctement ponctuée.

3. A. lythri ; Accé. Oblongo-ovala, cacrulea; encarpis convexis ferè

rotundatis; thoracc tenuissimè punctato, elytris confuse punctatis, plus

minusve rugosis.

Var. a. Caerulea virescens.

b. Violacea.

J^ Alati.

\ AZdcagus breviter angulalus, longiludinaliter bisutcalits. lateribus

laevibus. Carina intermedia laevi, variabili.

Long. 3 mill. à 4 mill. — Larg. 1 mill. 3/4 à 2 mill.

liaitica lythri. Arni'. Ann de la Snr. en t. de Fr. 4843. L. 8.
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Celte espèce est un peu plus pelile que les précédentes ;
elle est or-

dinairement d'un bleu foncé brillant, quelquefois un peu verdàlre. La

variété b est entièrement violette. On la reconnaît au premier abord

par la ponctuation des élytres entremêlée de rugosités.

Les antennes sont noires
;
les articles quatre et cinq ont presque

trois fois la dimension de leur plus grand diamètre. Le labre et l'épis-

tome sont d'une couleur de cuivre brillante
;

les mandibules et les

palpes sont noirs. La carène faciale est linéaire et très étroite. Les fes-

tons sont presque arrondis et un peu convexes; ils sont séparés du

front par un trait distinct. Le front est lisse et brillant, et un peu ru-

gueux près des festons; entre les rugosités on voit quelquefois deux

ou trois points. Le corselet est une fois et demie aussi large que long;

sa ponctuation est très-fine et très-serrée, et ne peut être distinguée

qu'à l'aide d'une forte loupe; les bords latéraux sont concolores ;
l'an-

gle postérieur est obtus.

Les élytres sont ponctuées beaucoup plus fortement; la ponctua-
tion est irrégulière et entremêlée de rugosités ondulées et très-dis-

tinctes.

Le dessous du corps est bleu
;
le dernier segment du mâle présente

une dépression assez grande et plus profonde près de l'hémicycle ;
le

fond de celle dépression est plus ou moins lisse. Les ailes sont rousses;

leurs nervures sont très-brunes. Les cuisses et les tibias sont bleus; les

tarses sont bruns. Le premier article des tarses postérieurs n'a quo le

quart de la longueur du tibia.

La larve est très-ressemblante à celle de A. hippophacs et de quer-

cetorum.

Celte espèce se trouve près des marais, des fossés et des ruisseaux

sur diverses espèces d'Epilobium, et sur le Lythrum saUcaria. L. La fe-

melle pond ses œufs sur les feuilles
;

elle les réunit quelquefois en

nombre variable, ou les disperse. Les larves vivent pendant quelque

temps en société, puis elles se séparent.

4. A. «lucFcctoPtiiii. Oblongo-ovala, viridi-nUens, thorace tc-

nuissime punctulaio, encarpis basi rotundatis, apice obtvsis ; elytris or-

dinatim vel confuse punctatis; propè marginem exteriorem ulrinque pli-

catis ; plica variabili. $.J> alali.

<f Mdeagus breviter angulatus, latè canaliculatus ; lateribus versus

npicem elevatis, propè médium slno'atis, carina laevi intermedia, ar-

ouata.

Long. î mil!. — Larg. 2 mit].
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Altica erucae, Olîv. Enlora. V. 705.67 Tab. 1\ fig. 67. [non F .uni.)

Haltica erucae, Aiisl, Ann. Soc. eut. fie France. I. 9.

{Larra), KiEsiùwv. cl Muruai, Journal enlom. deStCllm, 1S57. 1 65.

Celle espèce esl Irès-voisine de A. consobrina. Sa couleur esl le vert

brillant, plus ou moins cuivreux el présente rarement une teinte

bleuâtre.

Le premier article des antennes est vert ; les suivants sont bruns ;

les articles G à 10 ont presque trois fois la longueur de leur plus grand

diamètre. Le labre el l'épislome sont d'un bronzé cuivreux ;
les man-

dibules et les palpes sont bruns. La carène faciale est linéaire el sans

renflement ni dépression ;
les festons sont arrondis à leur base el

oblus à leur extrémité qui est séparée du Iront par un trait ou dé-

pression crénelée; le front est très-lisse et brillant. Le corselet esl un

peu plus large que celui de A. consobrina ; il esl très-finement ponc-

Lué ; l'angle postérieur esl obtus. La forme du corps el des pieds, et

la ponctuation des élytres sont comme dans sa voisine. Entre ces deux

espèces, la différence la plus remarquable consiste en un pli ou ca-

rène presque parallèle à la bordure latérale el quelquefois aussi lon-

gue que l'élylre; mais ordinairement elle est réduite à la moitié ou

au tiers de celle longueur. Dans quelques individus on remarque sur

les élytres des dépressions plus ou moins profondes el séparées par

des plis peu élevés.

Au premier aspect, ces plis et ces dépressions peuvent être consi-

dérés comme des anomalies résultant du développement incomplet
des élylres lorsque l'Altisc passe de l'état de nympbe à celui d'insecte

parfait. Mais en observant celle espèce dans loutes les périodes de sa

\ie. on reconnaît que la conformation de ses élylres est un état nor-

mal. L'examen de l'édéage du mâle, qui esl très-différent dans les

espèces voisines, contribue à corroborer celte conviction.

Dans la description faite par Olivier, de YAltica crucœ, cet auteur

a signalé le pli de l'élylre ;
mais ce n'est qu'avec doute qu'il a rapporté

celte espèce à la Gallcruca crucœ de Fabricius. Dans aucune des des-

criptions de l'entomologiste de Kiel, il n'est (ail mention de ce pli.

La plus étendue de ces descriptions esl dans l'Enlomologiasyslcmalica,

!om. II, page 28, no 75 : «
Affinis certc G. olcraccac, et alia, el dis-

« tincla, Iota glabra, cyanca, nitida, immaculata, antennis solis nigris,

« femora postica incrassala. » Celle pbrase caractéristique ne peut être

appliquée qu'à A. hippcpltacs, dont les élytres sont presque lisses el im-

perceptiblement ponctuées. Or, cette espèce ne se trouve sur aucune
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plante de la famille des Crucifères; on ne la rencontre que sur l'Ar-

gousicr , Hippophae rhamnoïdes , Linn., espèce d'arbrisseau qu'en Alle-

magne on appelle Sanddorn ou épine de rivage.

L'habitat de l'A. quercetorùm a été indiqué par Olivier. M. Aube l'a

recueillie sur les chênes du bois de Boulogne; elle se trouve aussi en

Allemagne et dans les mêmes conditions. Je l'ai recueillie en mai ,

dans !es environs de Lyon et dans les bois de la Bresse, sur le chêne

à grappes, Quercus racemosa de Lamarck ou Quercus pcdunculata de

Persoon. Les jeunes larves de cette Altise rongent les feuilles de chêne.

Transportées à Lyon et nourries dans des bocaux
,
elles ont atteint

la dimension de celles de .1. hippophaes; puis elles se sont cachées

dans la terre où elles sont passées à l'état de nymphes, et enfin elles

sont écloses avec des élylres présentant les mêmes plis et dépressions

que celles des individus recueillis dans les hois. Ceux-ci avaient pondu
une assez grande quantité d'oeufs que j'ai élevés. L'éducation de celle

seconde génération a réussi, et les produits ont été conformes aux

générateurs.

5. A. îasoniaica. Breviter ovata, oblusa, cacrulca, encarpis oblon-

gis cam fronlc ferè eonnectis; thoracc. tenuissime punclulato, elylris

plus mimisvc rugosis, punctis minutissimis intermixtis, ^2 alati.

</* ASdeagus obtuse angulalus; a basi ad médium laie catialiculatus,

posiea auguste profundèque sulccilus
, apice cackleariformi ; laterum

média parle parce slriolata.

Long. 2 mill. 1/2 à 3 mil}.
—

I.arg. \ mill. L2 à I mill. 1 !.

Par sa petite taille, celle espèce se rapproche de A. oleracca, mais

elle est proportionnellement plus courte et plus obtuse ; sa couleur

est le bleu foncé.

Les antennes sont d'un noir obscur ;
les articles quatre et cinq sont

les plus lonp;s ;
le:; suivants sont plus courts et plus épais que dans les

autres espèces; ils ont à peine deux fois la dimension de leur plus

grand diamètre. Le labre et l'épistome sont d'une couleur de cuivre

un peu bronzée; les mandibules et les palpes sont ferrugineux et

quelquefois un peu rembrunis. Les festons sont oblongs, déprimés;
leur sommet se confond presque avec le front qui est lisse et brillan

et un peu rugueux vers les festons.

Le corselet est presque lisse et très-finement ponctué ;
on aper-

çoit quelques points plus forts vers les angles antérieurs. Le sillon
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transversal csl un peu plus profond avant sa réunion avec la marge la-

térale ; l'angle postérieur est obtus.

Les élylres sont plus laiges vers leur extrémité que celles de A. olera-

rcfl,clsonloblusémcnt arrondies ; elles sont couvertes de points iné-

gaux, irrégulièrement disposés et entremêlés de très-fines rugosités. Le

dessous du corps est coloré comme les c! y 1res
;
le dernier «egtncnl de

l'abdomen du mâle eit légèrement déprimé à son extrémité elparail si-

nueux. Les ailes sont presque blanches et translucides; les nervures sont

brunes. Les cuisses et les tibias sont d'un bleu foncé; les tarses sont

bruns
;

le premier article des tarses postérieurs a le quart de la lon-

gueur du tibia.

Cette espèce se trouve dans les prairies des montagnes de la Suisse

et du Bugey. Je l'ai recueillie en août dans les prés de la Correrie .

près de la Grande- Chartreuse, en mars el en septembre, dans quelques

prairies humides, près de Vancia, déparlement de l'Ain.

6. A. hvev£co23âs. Oblongo-ovulu . postice latescenfe, thorace

brevi ; viridi-cuprea, labro epistomateque purpurcsccnlib'us ; encarpis

ferè triangularibus ; clylris confuse punclalis, punctis inuequalibus.

<?$ alati.

cf JEdeagus obtuse angulatus, abasi ad médium convexus, laevissi-

mus, versus apicem impressus tenue bisulcalus; laterum média parte obli-

que strioïala.

Long. 4 mill. — Larg. 2 mill. 1/2.

Elle diffère de toutes les autres espèces par la forme de son corselet

qui est beaucoup plus large que long, el par l'élargissement progressif
des élytres. Sa couleur est le vert brillant; dans quelques individus

on remarque sur les élylres des lignes brillantes comme le pyrite de

cuivre.

Les antennes sont brunes; les premiers articles ont une teinte cui-

vreuse plus ou moins brillante. Le labre et l'épislome sont d'un brun

cuivreux avec un reflet pourpré. La carène faciale est linéaire; les

festons sont presque triangulaires; leur sommet est arrondi et séparé
du front par un trait profond; le front est très-lisse cl brillant, il pré-

sente une légère dépression près de la carène. Le corselet est presque
deux fois aussi large que long ; il est couvert de rugosités entremêlées

de points extrêmement fins et un peu plus forts vers les angles anté-

rieurs
-,

le sillon transversal est plus profond vers le bord latéral.
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Les élylres sonl légèrement déprimées el s'élargissent un peu jus-

qu'aux deux tiers de leur longueur; elles s'arrondissent ensemble et

obtusément à leur extrémité; leur surface n'est pas toujours planel.

Dans quelques individus on remarque de petites lignes très-fines ,

mais évidemment proéminentes La ponctuation est fine, inégale,

disposée confusément ou par 1res petites séries dirigées dans tous les

sens.

Le dessous du corselet est noir; l'abdomen el les cuisses sont d'un

vert brillant el deviennent un peu plus sombres après la mort de l'in-

secte. Le segment qui précède l'hémicycle du mâle est déprimé vers

sa base ;
les tibias et les tarses sonl rembrunis. Les ailes sonl blan-

ches et opaques; les nervures sont brunes.

Elle se Irouve dans les Alpes el dansles pâturages de la Grande-

Charlreuse. Je l'ai recueillie en juin, dans les environs de Lyon ec

en Eresse
;
on la rencontre quelquefois sur les chênes.

7. A. olcracca; Lixxé. Oblongo-ovala, poslieè disiinctiùs alte-

uuala; caerulea vel virescens, vel cuprea ; encarpis ovatis ; Ihorace te-

nuissimè punctulato ; interstitiis tenuissimè granulalis. Elytris ordinatim

vel confuse punctalis, punctis inaequallbus.

Var. a. Caerulea, clytris rugosis, confuse punctalis.

b. Caerulea, elytris seriatim, confusèque punctalis.

c. Caerulea-virescens, clylris rugosis, confuse punclalis.

d. Virescens, clytris minute punctalis.

e. Varions, punctis minutissimis confusis.

f. Viridis, elytris scrialim confusèque pundulis.

g. Viridis,' elytris confuse punctalis, punctis plus minusce pro-

fundis.

b. Cuprea, elylris confuse seriatimque punctatis ; punctis plia

minusve profundis.

o"$ Alati.

çf /Edcagus rolundatus, bicarinalus, sulco intermedio in média parte

uttenualo ;apice ferè cocldeariformi; lalcribus rugosis. nunquam slriola-

lis
,
versus apiceni canuliculo cxlcriori oinatis.

Long- 3 mill. à 3 mill. 1/2.— Larg. I mil!. 3/4. à 2 mill.
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Chrysomela oleracea, Lijtn u i -, Faun. suce. ij'.U.— S( uokh, Synon. Insecl. I,

pars. 2a
, 319. 442. (Validas b exelusa).

llaltica oleracea, Gïll., Ins. suce. III. BSf. 2. (vandales exelusae).
—

Aim'. Annales de la Soc. cnlom, de Fr. I. 8. — Rbdt. Faun. austr. 5-18.

•'i bis.

(>f>s. La plupart des ailleurs cités par Schoenberr, et quelques autres plus

récents, ont rapportée cette espèce, l'Allise commune dans les champs çt

dans les .jardins, sur les plantes potagères; quelques-uns ont signalé sa forme

[dus ovale et sa couleur bleue ou verte
;
mais aucun d'eux n'a décrit minu-

tieusement toutes les parties du corps.

Celle espèce n'atteint jamais la grandeur des A. hippophaes ,
conso-

brina et erucœ
;
elle est plus régulièrement ovale que toutes les aulres

espèces de ce genre. Elle offre trois couleurs distinctes : le bleu, le

vert et le pyrite de cuivre; entre elles se présentent de nombreuses et

indéterminables nuances.

Les anlennes sont noires ;
le premier article esl lisse, brillant et

plus ou moins bleu ou cuivreux; la longueur de tous les articles est

très-variable
; elle égale deux fois ou trois fois leur plus grand dia-

mètre. Joules les parties delà face sonl également variables ;
le la-

bre et lepislome sont noirs, bruns ou cuivreux ;
les mandibules et les

palpes sont presque toujours roux. La carène faciale est linéaire et

un peu plus dilatée vers le sommet. Les festons sont oblongs ou pres-

que arrondis, el séparés du front par une impression plus ou moins pro-

fonde, dans laquelle on remarque assez souvent des points ou des cre-

nelures. Dans quelques individus les festons sont séparés du front par
un calus oblong el transversal, qui est quelquefois divisé en deux

parties ou tubercules arrondis.

Le corselet est couvert d'une très-fine granulation entremêlée de

petits points. Les élylrcs sonl plus fortement granulées et ponctuées;
les points sonl irrégulièrement disposés ou réunis en séries longitudi-

nales dans la parlic supérieure.

Le dessous du corps esl noir avec un reflet bleu ou cuivreux, qui
est plus distinct sur les cuissses. Les tarses sonl bruns; le premier ar-

ticle des tarses postérieurs a le quart de la longueur du tibia. Le seg-

ment de l'abdomen qui précède l'hémicycle du mâle est très légère-

ment déprimé : les ailes sonl un peu rousses el translucides; les ner-

vures sonl brunes.

On la trouve partout et pendant toule l'année, dans les bois, les

prairies, les champs cultivés el les jardins; elle ronge les feuilles de
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quelques arbrisseaux et d'un grand nombre de plantes. On rencontre

souvent sa larve sur la Renouée (Polygonum aviculare. Lin.), eu

compagnie de celle d'une Chrysoméline, la Gastrophysa polygoni. La

variété b vit sur la Menthe commune.

L'Altise, figurée par Kusler ,
fascicule XI, lab. 2, fig. 1 , présente

des élytres sans ponctuation comme celles de A. hippophaes, tandis

que A. ohracca est distinctement ponctuée.

Genre Hermaeophaga, Heiuikoimiage.

(Epiées*) île mercure ou mercuriale et
(«porçoç] qui mange.

Anlcnnac undecim articulatae.

Cariha depressa, plus minusve dllatata; encarpis convexit Irigonk.

Thorax Iransvcrsim sulcalus et depressus ,
sulcus utrinque fossula

abbrevialus; fossula limbala marginem posteriorem allingit.

Conspectus convenus ovatus tel oblongus. Elytris tenuissime confuse-

ijiicpunctulalis.

Si l'on ne considère que la ponctuation fine et irrégulière des ély-

tiesqui ne sont pas striées, les espèces de ce genre peuvent être

réunies aux Altica qui représentent la division des 6'/</c/co//t'sd'llliger ;

mais le sillon ou dépression du corselet ne s'étend pas d'un rebord

latéral à l'autre. Il est comme dans les Crepidodcra (Cœsœ, Illiger),

limité de chaque côté par un trait profond. Pour faire cesser toute

hésitation, il convient de les placer dans un genre intermédiaire,

basé sur un caractère tiré de la face qui n'est pas carénée comme
dans les genres voisins.

La carène est remplacée par une plaque ovale, plus ou moins large

et déprimée, suivie de deux festons triangulaires, indistincts ou con-

fondus avec le front. Le vertex est lisse et brillant
;
le labre est arrondi

et noir; son bord antérieur est ferrugineux et présente de chaque
côté deux poir.ts très-petits. Les mandibules sont ferrugineuses; leurs

dents sont plus fortes et moins aiguës que celles du genro Altica. Les

antennes ont à peu près la moitié de la longueur du corps; le qua-

trième article est le plus petit de tous. Les quatre premiers sont plus

ou moins ferrugineux ;
tous les autres sont coniques et noirs ; le der-

nier est presque ovale, plus long que les précédents et obliquement

écliancré à son extrémité.

Le corselet est plus ou moins large et convexe
,
arrondi cl finement
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rebordé par derrière el plus distinctement sur les côtés; le calus de

la bordure latérale dépasse un peu le bord antérieur. Sur la partie

postérieure du corselet est un sillon transversal un peu arqué et

sinueux; du fond de ce sillon
,
le corselet se relève insensiblement

par derrière et plus brusquement par devant. Le sillon est de chaque
côté interrompu par un trait ou impression bien plus profonde, dont

le bord externe est un peu arqué. L'écusson est petit, arrondi el

bronzé.

Les élytres sont plus larges que le corselet, arrondies aux angles

antérieurs el beaucoup plus dilatées el plus convexes dans II. mcrcu-

rialis que dans H. cicatrix ; elles s'arrondissent ensemble à leur extré-

mité et forment avec les sutures des angles droits. La bordure laté-

rale est assez forte, plus ou moins crénelée el accompagnée d'une

série de points inégaux et peu profonds.

Le dessous du corps el les pieds sont ponctués; les cuisses posté-

rieures sont médiocrement renflées
;
les tibias sont presque aussi longs

et portent à leur extrémité et à la suite du lobe externe une courte

épine ou éperon. Le premier article des tarses a le cinquième de la

longueur du tibia
;

les [crochets du quatrième sont très recourbés et

ont une apophyse à leur base. Le pygidium est court et profondé-
ment sillonné

;
dans le sillon est une ligne carénée. L'hémicycle du

mâle est large et peu saillant
;
le segment qui le précède est lisse dans

sa partie médiane.

1. 11. cicatrix ; Illigeu. Ovalooblonga, convexa, nigro-caeru-

lesccns, subtus nigra : subtilissimè punctulata; punctls parlim ordinatis.

Thoracis anglais posticis prominulis. <f*2 alati.

cf .Edeagus ferc rectus, acutè lanccolatas, apice truncatus; canalicu-

lus apicein altingcns, in média parte latior; versus apicem in sulco con-

versus, marginibus elevatis.

Long. 2 inill. à 2 mil). 3/4.
—

Larg. I miil. à 1 mill. 4/3

Ha'ticd cicatrix, Ii.ur,i:n, Magaz VI. IIG. 46.

En ovale allongé; d'un noir bleu en dessus, noire en dessous.

La tête est d'un noir bronzé; la marge antérieure du labre est fer-

rugineuse ainsi que les mandibules ;
les palpes sont un peu rembru-

nis. Les quatre premiers articles des antennes sont fauves, les autres

sont bruns et plus épais.
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Le corselet esl un peu convexe et d'un tiers plus large que long; il

est un peu arrondi et finement rebordé par derrière ; les côtés le sont

plus distinctement
;
leur calus esl peu saillant

; les angles postérieurs
sont un peu aigus et proéminents. Le corselet est ponctué aussi fine-

ment que celui de H.mercurialis. L'ccusson est grand, arrondi et d'un

bronzé cuivreux.

Les élytres sont plus larges que le corselet ; les angles antérieurs

sont arrondis et le calus humerai esl saillant
;
elles sélargissent un

peu vers le milieu et forment un ovale oblong ; la bordure exlérieure

esl crénelée et accompagnée d'une ligne de points peu profonds. Elles

sont un peu convexes el couvertes de points inégaux, dont la plus

grande partie esl confuse ; quelques-uns sonl disposés en lignes dans

la parlie supérieure. Les ailes sont blanches ; les nervures sont épais-
ses et brunes. Le dessous du corps est noir el finement pondue. Tous

les pieds sont noirs; les crochets sont roux et translucides.

L'insecte parfait vit sur toutes les espèces de mercuriales; il c->t

commun en automne sur les Mercurialis annua et ambigua, Lin. On le

rencontre quelquefois sur la Mercurialis pcrcnnis. Lin. en compagnie
de son congénère. 11 ronge également les feuilles de Mercurialis to~

mentosa, qui ne végèle qne dans les provinces méridionales de la

France, et sur laquelle il a été probablement recueilli, en Espagne el

en Portugal par HofFinansegg.

2. II. merctipialis
; Gyllenhal. Breviter ovata, valdè convexa,

nigra, nitida, subtilissimc punctulata ; thoracip augulis posticis obtusis,

J<2 subaplcri.

</> /Edcagus fcrè reclus, apice dilalalus, deflexus, triangulai'iter oblusc-

que lanccolatus; canaliculus propè basin coutractus, marginibus elevatis ;

canaliculo versus apieem oblongo-ovali profundiori.

Long. 2 mill. à 2 mill. I'2. — Larg. 1 mill. à \ mill. 1/2.

Golleruca mercurialis, Fabr. Eut. syst. I. 2a pars. 35. 97.

Àltica mercurialis , Duméml, Dicl.des se. nat 520. -13. — Panzrr , EnU

germ. 1. 180. 20.— Olivier, Eut. V. 721. 03, lab. 5, Bg. 93.

Haltica mercurialis, Ilmger, Magaz. VI. 117. 40. — Gui.. Ins. suec. III.

523. 3. — IV. 053. — Redt. Faun. austr. 527. \ .

Sphaeroderma Mercurialis , Stejphens
,

Illuslr. IV. 330. — Id. Manual,
303, 2381.

En ovale très-raccourci, très-convexe el d'un noir brillant.

La tôle est d'un noir bronzé
;

!a marge antérieure du labre, les
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mandibules et les palpes sont ferrugineux. Le premier article des an-

tennes est brun à sa base et fauve à son extrémité; sa longueur égale

le plus petit diamètre de l'œil ; les articles deux, trois et quatre sont

fauves; les suivants sont bruns
;
les articles sept à dix sont plus épais

que les précédents.

Le corselet est Irès-eonvexe, et deux fois aussi large que long; il

paraît très-lisse, mais une forte loupe y fait apercevoir des points ex

trèmemenl fins ; les cités sont arrondis; leur angle postérieur est un

peu ouvert. Le corselet est finement rebordé par derrière et très-

arromli. L'écusson est petit, arrondi et d'un bronzé obscur.

Les élytres s'élargissent beaucoup et forment avec le corselet un

ovale assez régulier; elles sont très-convexes, couvertes de points

très-petits et un peu crénelées
;
le bord extérieur n'est pas crénelé; il

est seulement accompagné d'une ligne de points peu profonds ;
le ca-

lus humerai est très-peu saillant. Le dessous du corps est brillant; les

segments de l'abdomen sont finement ponctués. Les ailes sont blan-

ches et presque toujours rudimen (aires ; la majeure partie des indi-

vidus est aptère. Les cuisses sont noires; les tibias sont bruns ainsi

que les tarses
;
les crochets sont roux et translucides.

L'insecte parfait vit sur la Mercuriale vivace , Mercurialis perennis.

Lia . C'est dans les lieux ombragés et exposés au nord qu'on rencon-

tre ordinairement cette espèce. Je l'ai recueillie près de la Grande-

Chartreuse, dans le Bugey et près de Lyon, sur les coteaux de

Saint Romain. A la fin de l'automne elle se réfugie entre les mousses.

Fabricîus, dans le Syst. Eleulh, dit : habitat in Gcrmaniœ Mercuriali

annua. Il est possible qu'on en ait recueilli quelques exemplaires sur

celle plante.

Genre Ochrosis, Ochrose.

(ujepoï, pâle, jaunâtre).

Antcnnac undecim articulatae.

Carina depressa, apice latiori, encarpis irigonis.

Thorax transversim impressus tel integer.

Conxpcctus oblongo-ovatus. Llytra striato-punctala ; punctù in parte

posteriori evanescenlibus.

Ce genre ne comprend que deux espèces européennes qu'au pre-
mier abord on peut confondre, mais qui présentent des différences

constantes.
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La carène faciale est peu saillante; son sommet esl déprimé et

triangulaire; dans les femelles de VU. ventralis, la partie triangulaire

présente souvent un petit sillon
;
les festons sont trigones, séparés de

la carène par un trait profond, et du front par un trait moins dis-

tinct; !e front est finement ponctué; la face esl presque lisse ou

légèrement rugueuse. Le labre esl arrondi et présente de chaque côté

un seul point très-petit ;
les mandibules sont fortement dentées ; elles

sont rousses ainsi que les palpes.

Les antennes ont la moitié de la longueur du corps; le premier ar-

ticle égale en longueur le plus grand diamètre de l'œil; le second est

ovale et très-court ; le troisième et le quatrième sont un peu plus

longs et plus minces; les suivants sont encore plus longs et gros-
sissent progressivement ;

le dernier est fusiforme et obliquement
écbancré.

La forme du corselet varie en largeur et en convexité
;
le dessus est

intact ou orné d'une impression comme dans les genres llermacôphaga
et Crepidodera, mais moins profonde ;

la bordure latérale esl terminée

par un petit calus qui ne dépasse pas le bord antérieur.

Les élylres sont translucides
;
elles ont dix lignes ponctuées et le

commencement d'une onzième vers l'écusson. La ligne qui est près
de la bordure latérale est la seule qui soit enlièromenl distincte; les

points des autres lignes sont plus forts vers la base; ils s'atténuent

petit à pelit et disparaissent vers la moitié ou les deux liers de l'élylre.

La bordure latérale esl accompagnée d'une ligne crénelée ou ponc-
tuée. Les ailes sont blancbes; les nervures sonl un peu rousses.

Le dessous du corselet est roux; le métalborax el l'abdomen sonl

noirs dans O. ventralis el roux dans 0. salicariae. Le métalborax est

fortement ponctué; les premiers segments de l'abdomen sont ponc-
tués plus finement; la ponctuation des derniers segments est plus

serrée. Le pygidium est très-finement ponctué et présente un sillon

large el profond, dans le fond duquel on remarque une ligne carénée

plus ou moins saillante. L'bémicycle du mâle est assez grand; le seg-

ment qui le précède est entier dans O. salicariae, et Irès-étbancré

dans O. ventralis.

Tous les pieds sont d'un roux ferrugineux ; les cuisses postérieures
sont oblongues; les tibias ont la longueur des cuisses et s'épaississent

vers l'extrémité qui porte sur le côté exlerne une courte épine ;
le

premier article des tarses aie quart de la longueur du tibia; le

deuxième est deux fois plus petit; le troisième esl bilobé; le dernier

est très-court ainsi que les crochets qui ont une très-petite apophyse
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à leur base. Le premier article des tarses antérieurs est presque égal
dans les deux sexes.

1. O. salieariae; Paykull. Ocala, tcslacea, metathorace abâu-

mntcqiic partim nigris ; thorace cotwexiori dilatato, inlegro ; elytrorum
sutura fusca.

Yar. Junior. Metathorace abdomineque testaccis.

</><$ alati.

</> /Edcagus reclus profonde canaliculalus, apice rotundalo-ansulaius.

Abdominis segmcnlum ullimum integrum.

Long. 1 mill. 3, \.
—

Larg. ^ mill.

llaltica salieariae, FvvKn.i Faun. suec. 3. addenda 433. 31-32.— Gyi-

î.i.MiAi, [ns. suec. III. p. 554,— IV. Appendix, p. MO. (Exclude syu. //.

striatella Ii.i.ic.)
— Redtenb. Faun. auslr. p 5'2î), n. 17.

Entièrement rousse à l'exception du mélathorax et de l'abdomen

qui sont noirs. Dans les individus jeunes le dessous du corps est pres-

que toujours roux; l'épislome et les mandibules sont quelquefois un

peu rembrunis. La carène est étroite dans sa partie antérieure, élargie

ri triangulaire au sommet. Les joues et la face sont lisses et bril-

lantes ; les festons sont trigones, limités par des traits fins. Le front et

le verlex sont très-finement pointillés.

Le corselet est une fois el demie aussi large que long ; coupé droit

par devant et sans bordure, arrondi et distinctement rebordé par der-

rière ainsi que sur les côtés. Le calus est linéaire et peu saillant. Le
corselet est partout très finement et distinctement ponctué ; on re-

marque sur la partie postérieure une très-légère ondulation transver-

sale, mais il n'y a pas comme dans O. ventralis une dépression évi-

dente limitée par deux traits profonds; aussi Paykull el Gyllenhal
n'ont signalé aucune dépression ou sillon transversal du corselet.

Les élytres sont moins translucides que dans O. ventralis; les

lignes sont un pou plus fortement ponctuées ; elles sont rousses

el leur suture est rembrunie. Le calus humerai est lisse et bril-

lant, mais peu saillant. Le métatborax et l'abdomen sont noirs
;

les derniers segments sont roux, ainsi que le pygidium qui est profon-
dément sillonné. : dans les individus jeunes loul le dessous du corps
rsl entièrement d'un roux pâle. L'hémicycle est petit ,

le segmenl qui
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le précède est un pou renflé cl sans échancrure; loiis les pieds sont

roux el translucides.

Celle espèce se distingue de 0. ventralis : 1° parla convexité el la

largeur moindre de son corselel qui ne présente ni dépression ni traits;

2° par la couleur plus ou moins brune de la suture des él\lres; la

base de celles-ci esl moins translucide.

Elle est abondante pendant loule l'année dans les prairies humides;

on la trouve sur diverses plantes marécageuses el notamment sur la

Salicaire, Lythrum salicaria L. et sur la Lysimachia vulgaris.

2. ©. vciitraSSs; Illtgeh. Ovata, teslacea, melathorace abdominc-

que nigris, Ihorace anticè attenuato, posticc transverSim impresso, i)n-

pressione utrinque abbreviata; elytrorum sutura pallida. <f2 alati.

çf .Edeagus modicè recurvalus
, sub-eanaliculatus

, apice paitluïum
dilatai us, rotundato-angulatus.

Abdominis segmentum ultimum latà emarginatutn.

Long. 1 mill. 3/4.
—

Larg. I mill.

Haltica ventralis, Iuiger, Màgaz VI. page 111. n. 35.

Haltica salicariae, Sirpm^s, Manual n. 2209.

Çrepidodera abdominalis, Kuster, Heft. XV. 93.

Entièrement d'un roux pâle à l'exception du mélailiorax el de l'ab-

domen qui sont noirs. Le labre el les mandibules sont quelquefois

un peu rembrunis; la carène est étroite à la base, élargie et déprimée
au sommet; dans quelques femelles la dépression présente un pelit

sillon longitudinal. Les joues sont un peu rugueuses; les festons sont

trigones, séparés de la carène par un Irait distinct, el du front par
un trail beaucoup plus fin

; souvent ils sont conligus avec le front qui

présente une dépression ou sillon transversal et arqué. Le front el le

verlex sonl Irès-finemer.l pondues.
Le corselet est un peu convexe, presque deux fois aussi large que

long, coupé droit par devant el sans bordure : arrondi par derrière et

finement rebordé
; les cùlés sonl rebordés plus fortement; le calus

antérieur est oblong.
Le corselet est très-finement mais distinctement ponctué; sur la

partie postérieure esl une dépression transversale, peu profonde dans

le milieu, plus évidente sur les côtés où elle esl limitée par un Irait

profond parlant du bord postérieur. Tout le corselet ainsi que la dé-

pression sont finement et distinctement ponctués.
Tome vu. — Annales de la Société Linnéenne, 4
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Les élylres sont rousses et translucides ainsi que la suture ; le talus

humerai est saillant, lisse et brillant. Le métal borax et l'abdomen

sont noirs; dans les individus jeunes le dernier segment est roux

ainsi que le pygidium qui est profondément sillonné. L'hémicycle est

arrondi; le segment qui le précède présente à son extrémité une

échancrure ou dépression profonde. Tous les pieds soct roux el trans-

lucides.

Elle se trouve pendant toute l'année sur diverses plantes, elle est

abondante sur la Douce-amère, Solanum dutcamarae. Lis. Je l'ai re-

cueillie dans les environs de Lyon, dans les Alpes et dans la France

méridionale.

Genre Hippuriphtla, Kippuriphile.

Antennac undecim articulalac.

Carina linearis, laevis ; encttrpis minutis, littearibus.

Thorax transversim modirè depressus ; depressione à fossula utrinqiu

abbreviala; fossula limbata margincm posteriorem attingit.

Conspecltts ovatus, cûnvexiar; elytra profundè slriato punclala ; punc-
tis versus apicem evanescenlibus.

Ce genre ne comprend qu'une seule espèce européenne qui a été

placée par Illiger, dans la division des IL caesac ; plus lard elle a été

réunie aux Cxpidodera ,
dont elle diffère par sa forme ovale et très-

convexe el par son corselet qui n'est pas transversalement sillonné, et

qui présente seulement une légère dépression limitée de chaque
côté par une fossette qui atteint le bord postérieur du corselet. Elle

en diffère encore par la disposition des lignes ou stries ponctuées qui
s'atténuent vers leur extrémité ,

tandis que dans les Crcpidodcra et

les Chalcoïtlcs les lignes sonl profondément ponctuées dans tonte

leur longueur. Il existe aussi des dilTérences notables entre les festons

de ces trois genres; ils sonl linéaires et courts dans //. Modecri. Les

crochets des larses n'onl pas d'apophyse.

1. II. ftBodcci'S •
I inniî. Ovula, convexior, aenea, posticè rufes-

cens; elytra slriato-punrlalu ; punclis postier evanescenlibus ; paies fer-

ruginei, femoribus posticis plus minusvc infuccatis. ^ 9 alali.

</> /Kdeagus anguslus, ferè reclus, in medio carinatus, apice hrevitev

lanceolalus. Abdominis seamenlum ultimttm inteurum.

Long. 2 inill. — Larg. I naill. 1/4.



Hippuripila. 51

Chrtjsomela Modeeri, Lik«„ Paun. suce tfi". 539«

.lllica Modeeri, Oi.imfh. Rnc. metli. IV. 109. 28.— ÔUY. Enloni. V. 72L
lab. 5, lig. 98. — Painzfr. Heft. 21, fig. 7.

Ikdtlca Modeeri, Iixiger Magaz. VI. t 12. 38. — Gyll. Ins. suce. III. o*0.

M). — Dm t. Faun. austr. III. 27G. 52. — Reot. Faun. auslr. :;2K 9. —
SciioEMii un, Synon. I. pars 2°. 30-L 23.

Crepidodera Modeeri, Ktster. Mil. 94.

La tète est bronzée; sa partie antérieure est rembrunie; la carène

faciale est linéaire et peu élevée ; son sommet est plus large et dé-

primé; les festons sont linéaires et très-courts; ils sont dislancés par
une fossette qui est au-dessus de la carène, et séparés du front par
des traits fins mais distincts. Le front est un peu éebancré par devant ;

il est, ainsi que le verlex, couvert do points irrégulièrement disposés,

et dont la nombre et la profondeur varient; la bordure des joues est

peu saillante, et accompagnée de points assez forts. Le labre est brun,
oblusément arrondi et présente de ebaque côté deux ou trois points.

Les mandibules sont brunes ainsi que les palpes ;
elles ont quatre

dents courtes et obtuses.

Les antennes ont à peine la moitié de la longueur du cerps ; le pre-
mier article est presque ovale et n'a que la moitié du plus grand dia-

mètre de l'œil; le deuxième est ovale, mais plus court et plus mince

que le premier. Les articles 3, 4, 5 et 6 sont presque égaux; ils sont

coniques et moins épais que le deuxième; les suivants sont plus courts

el grossissent progressivement ; le dernier est à peine plus long que
le précédent; son éebancrure est distincte. Tous les articles sont d'un

jaune fauve ;
l'extrémité des articles 6 à 11 est rembrunie.

Le corselet est bronzé et presque deux fois aussi large que long; il

est très-convexe
;
ses côtés sont contournés en dessous, principale-

ment dans la partie antérieure ;
les angles postérieurs sont arrondis.

Le corselet est bibinueux par derrière et présente une dépression

transversale assez large , peu sensible vers l'écusson ,
mais très-évi-

dente sur les côtés où elle est limitée par une fossette profonde qui
atteint le bord postérieur. Le corselet et la dépression sont parsemés
de petits points dont une partie est disposée en petites séries; les

points sont plus forts sur les côtés; la bordure latérale ne dépasse pas

le bord antérieur du corselet; son calus est très-petit. L'écusson est

arrondi et lisse et d'une couleur de bronze rembrunie.

Les élylres forment avec le corselet un ovale qui serait régulier, si

elles s'adaptaient exactement avec lui
;
mais elles sont' plus larges à

leur base et se dirigent en courbe elliptique jusqu'à l'angle suturai ;
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elles sonl très-convexes; le calus humerai c;l tressaillant, lisse et

brillant. Les élytres ont neul sliioi. assez régulièrement et profondé-
ment ponctuées, outre le commencement d'une dixième vers l'écus-

son
, laquelle atteint un peu plus du quart de l'élylre; les stries mé-

dianes disparaissent vers les trois quarts des élytres qui sont bronzées

jusqu'à celle dislance
;
le resle est roux et un peu translucide. La su-

ture est bronzée; la bordure latérale est accompagnée d'une ligne

crénelée; la marge inférieure est bronzée el limitée par une bordure

lus fine qui esl également accompagnée d'une ligne crénelée.

Le dessous du corps est loul noir, à l'exception du dernier segment

qui est d'un roux ferrugineux-, le dessons du prothorax est très-lisse

et brillant; le mésolhorax esl pondue à sa base el sur lescôlés et lisse

dans son milieu ; le mélalhorax est finement granulé. Tous les seg-

ments de l'abdomen sont finement ponctués et sans rides
;

ils sonl

couverts de poils très-courts. Le dernier segment du mâle esl un peu
incliné en face de l'hémicycle qui est roux el peu saillant. Le pygidium

présente un large sillon dans le fond duquel est une ligne carénée

plus courte el peu distincte; celui du mâle est sinueux à son extré-

mité. Mâles et femelles sonl ailés; les ailes sont blanches el translu-

cides ainsi que les nervures.

Les pieds sonl entièrement d'un roux ferrugineux; les cuisses pos-

térieures sont légèrement rembrunies; les libias sont un peu plus

longs; ils sont poilus cl sans dentelures
;

ils portent un petit éperon

placé à l'extrémité du lobe externe. Le premier arlicle des tarses a le

cinquième de la longueur du tibia
;

le deuxième a le tiers de celle du

premier; le troisième est bilobé et un peu plus long; le quatrième est

lisse et a la longueur du premier; les crochets sont bruns, très- re-

courbés et sans apophyse distincte. Le premier arlicle des larses an-

térieurs du mâle n'est pas plus large que celui de la femelle.

Cette Attise se trouve dans toute l'Europe; on la rencontre pendant
loule l'année dans les lieux marécageux, sur diverses espèces de

Fresle, genre Equisetum ,
Linn.

Genre Epilrix, Epitbice.

Autcnnac undecim articula tac.

Carina linearis laevis; encarpi linéaires, laeves vcl crenati nul punc-
1a H.

Tlwrax transversim depressus; depressio plus minusve perspicua
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u trinque fossula velsulculo abbreviata, fossula limbata marginem poste-

riorem attingit.

Conspeclus oblongo-ovatus ; elytra sbiato-punctata, pilosa.

Les espèces de ce genre se font remarquer par les poils qui ornenl

les élylres ; leurs différences spécifiques som constantes et confirni' ia

par l'examen des organes reproductifs.
Ces Altises sontpelites, ovales, assez convexes. La carène faciale est

linéaire et lisse
; les festons sont très-petits, étroits, irréguliers et ti ès-

souvent crénelés ou ponctués. Le labre est lisse, obtus et présente de

chaque côté un point presque imperceptible. Le front et le verlex sont

très-finement granulés. Les yeux sont un peu oblongs et sans échan-
crure. Les points suroculaires sont forts et rebordés, et quelquefois ac-

compagnés d'un ou deux points plus petits.

Les antennes ont la moitié de la longueur du corps ;
le premier arti-

cle égale la moitié duplus grand diamètre de l'œil; le deuxième est plus

court et ovale ;
le troisième est plus mince et plus court que le deuxiè-

me; les suivants sont à peu près égaux et s'épaississent progressive-
ment

;
tous sont ferrugineux et poilus.

Le corselet est très-convexe, fortement ponctué, bisinueux par der-

rière et finement rebordé; sur sa partie postérieure est une impres-
sion ou dépression plus ou moins large et profonde, dont la ponctua-
tion varie. L'écusson est très petit, arrondi et lisse.

Les élytres ont neul stries et le commencement d'une dixième vers

l'écusson, laquelle s'étend jusqu'à la moitié de l'élylre. Ces stries sont

fortement ponctuées, principalement sur les côtés. Les intermédiai-

res n'arrivent pas jusqu'à l'extrémité. Les intervalles sor.t un peu
convexes et rugueux ;

sur chacun d'eux on voit une série linéaire de

poils blancs, courts et arqués. Le calus humerai est petit, mais sail-

lant. La bordure latérale est très-fine et accompagnée d'une ligne
fortement ponctuée. La marge inférieure est très-sinueuse ou ru-

gueuse , fortement rebordée et crénelée le long de ce rehord.

Le dessous du corps est ponctué et porte de très-petits poils. Le

pygidium est sillonné; on voit une ligne carénée dans le fond du sil-

lon
; l'hémicycle du mâle est arrondi ; le segment qui le précède est

sans échancrure ni sillon.

Les cuisses sont médiocrement renflées; les tibias oui la longueur
des cuisses. Le premier article des tarses a le cinquième delà lon-

gueur du tibia; le deuxième est moins long; le troisième est encore

plus court etbilobé; le quatrième a la longueur du premier; ses cro-
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chets sonl très-reeourbés et sans apophyse. Les trois premiers arti-

cles sont très-velus en dessous. Le premier article des tarses anté-

rieurs du mâle n'est pas plus large que celui de la femelle.

Les espices de ce genre ne se trouvent que sur les plantes de la

famille des Solanées.

1. E. jïubcsccns; Eut. Ilefl. Ocata, ulra, pilosa ; thoracis im-

pressio lata, profumhi, posticè parum punctata. à" %- alati.

a* /Edeagus infra cylindricus, aplce cochltariformis, obtuse mgu-
lattis.

Var. a. Caput anticc fetrugineum.

b. Tota ferruginea; elytrorum sutura margineque nigris.

Long. 2 uiill. — Larg. 1 mill.

Ualtica pubescens. Eut. Ilefl. 37. 17. [exclude vandales cl figur.im).
—-

Illiger, Magaz. VI. 112. 39. — I>irr. Faun. auslr. 27d. 50. (exclude va-

ndales). — Redt. Faun. austr. 528. 8. (exclude vandales). — Gvll. Ins.

suec. 111. 535. 27. — Rester, 28. Bd. n. 80.

H 'ua pubescens, Pa.nzer. Faun. germ. 93. fig. 0.

Le corselet est deux fois aussi large que long; sur sa partie posté-

rieure est une impression large et profonde, et limitée de chaque
côté par une fossette; l'impression est ponctuée comme le corselet

;

on remarque seulement près de l'écusson un petit espace lisse; la

bordure latérale est un peu arquée; son calus terminal occupe le tiers

de sa longueur. Les stries des élytres sonl beaucoup plus fortement

ponctuées que celles de E. atropae.

La tête, le corselet, les élytres et l'abdomen sonl noirs, la face est

quelquefois rousse ainsi que les festons. Les antennes et les pieds sont

roux; les cuisses sonl bronzées, et rousses dans les individus récem-

ment éclos. La variété & a la lûle, le corselet et les élytres d'un roux

ferrugineux ;
le bord extérieur et le bord intérieur des élytres sonl

noirs. Les variétés signalées par divers auleurs appartiennent
/>'. atropae.

Elle est commune pendant toute l'année sur la Douee-ainère, So-

tunuui dulcamarac, Lin., sur le Solanum nigrutk et autres espèces voi-

sines.
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2.E. iiiicrmctlîa. Ouata, atra, pilosa ; thoracis impressio pau-

tula, angusta, profundè crenato-punctata. çf ?- «?»/<•

c^ /Edcagus infra profundè canaliculatus, apice obtuse angulalus.

Long. -1 mill. 3/4 à 2 mill. '-Larg 3/4 mill. à \ niiH.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long. L'impres-

sion transversale est peu profonde et peu distincte; elle est plus étroi-

te que dans E. pubescens et entièrement ponctuée; les points du fond

du sillon sont un peu plus forts que ceux du corselet; ils sont dispo-

sés irrégulièrement. La bordure latérale est peu arquée, occupe le

quart de la longueur et forme avec elle un angle obtus.

La tête, le corselet et les élylres sont entièrement noirs; les stries

sont aussi fortement ponctuées que celles deE. pubescens. Les cuisses

postérieures sont bronzées; les autres sont rousses et plus ou moins

rembrunies dans leur milieu. Les trocbanlers, les tibias et les tarses

sont roux.

Cette espèce est plus petite que E. pubescens, elle s'en dislingue par

la forme et la ponctuation de l'impression du corselet
;
elle diffère de

E. atropac, parla couleur entièrement noire de ses élylres et les stries

plus fortement ponctuées.
Je l'ai recueillie en septembre près des marais de Bourgoiu en Dau-

pbiné, sur le Solarium nigrum. L.

3. E. atropac (Maerkel). Ovata, atra, pilosa; eiytrorum apice

rufescente; thorace angustiori; impressione paulula, angusta, punrlatu .

a*$ alati.

<f /Edcagus depressus, laeviter canaliculatus, apice acutissimus.

^^T. a. Elylrornin plaga humcralis posticaiptc rttfac.

b. Elylrorinn plaga humeralis postîcaque rcligaluc.

Long. \ inill 3/4 à î mill. — Larg. 8/4 mill. ù I mill.

Le corselet est presque deux fois aussi lâTge ([tic long et plus étroit

par devant. L'impression transversale tbl très-peu profonde, plus

étroite que dansE. pubescens et entièrement ponctuée. La bordure la-

térale est presque droite; son talus est très-court et forme avec elle

un angle un peu obtus.
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La tète
,
le corselet et l'abdomen sont noir»; les élylres sont d'un

brun noir, à l'exception de la partie postérieure qui est rousse et

translucide. Les cuisses postérieures sont bronzées; les antérieures

el les intermédiaires sont plus ou moins brunes. Les trocbanlers,

les articulations, les tibias el les tarses sont roux. La variété a pré-

sente vers le calus humerai une large lâche rousse, peu distincte dans

un grand nombre d'individus. Dans la variété b, la tache humerais es*

liée à la tache terminale par une bande de la même couleur.

Celte espèce a été signalée par l'entomologiste Maerkel el men-

tionnée dans quelques catalogues. Tous les auteurs l'avaient réunie

à E. pubcsccns comme variété à élytres tachetées de roux; mais c'est

réellement une espèce distincte qui diffère de celle-ci, non-seule-

ment par les taches des élylres, mais encore par la différence du

sillon transversal du corselet, el surtout par la différence des édéa

ges. La variété b de E. pubcsccns, dessinée par Slurm, ne peut être

que la variété a de E. atropac ; mais le sillon transversal n'est pas

exactement représenté.

Celle Allise se trouve sur la Belladone
, Atropa Iclhidona, Linn. Elle

a été recueillie en Suisse, à la Grande-Chartreuse el dans les mon-

tagnes du Bugoy, en juillet, août et septembre.

Genre Chalcoides, Chalcoïde.

Carina linearis; encarpis oblongis, aculis.

'thorax Iransversim sulcatus depressusque ; sulcus utrinque fossiila

abbrevialus ; fossula limbala marginem posteriorem altingit.

Conspcclus oblongo-ovatus ; clylra metallica striato-pundata.

\u premier abord, les espèces de ce genre se font reconnaître par
la couleur métallique cl brillanle de loule la surface supérieure de

leur corps, à l'exception de l'épislome el du labre qui sonl brans.
La carène faciale est linéaire, rarement déprimée, plus ou moins

lisse, ponctuée ou rugueuse; les festons sonl distincts, plus ou moins
dilatés à leur base et aigus à leur extrémité. Dans I ou les les espèces,
ils sonl séparés de la caréné el du front par des traits profonds. Le
labre est brun, oblus cl porte de chaque côté deux ou trois gros

points ;
les yeux sonl ovales el proéminents. Le front est profondé-

ment échancré vers les yeux ;
les points suroculaires sonl ombiliqués

et placés après celte échancrure.
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Les antennes onl presque la moitié de la longueur du corps ;
le pre-

mier article égale la moitié du plus grand diamètre de l'œil; il est

renflé et convexe ;
le deuxième est beaucoup plus petit et plus mince ;

le troisième et le quatrième sont un peu plus longs que le précédent ;

le cinquième a la longueur du premier. Les suivants sont plus épais

et se raccourcissent progressivement ;
le dernier est fusiforme et for-

tement échancré. Tous les articles sont moins allongés dar.s quelques

espèces, mais ils ont les mêmes proportions ; leur couleur varie du

roux au brun.

Le corselet est plus ou moins large, arrondi et bisinueux par der-

rière ,
finement rebordé en cette partie et plus largement sur les côtés

qui sont plus ou moins arrondis. Le calus terminal n'occupe pas le

huitième de la longueur de la bordure : il est incliné par devant dans

la direction du bord antérieur. Sur la partie postérieure du corselet

est une dépression profonde, limitée de chaque côté par un Irait qui

atteint le bord postérieur. Le corselet et la dépression sont plus ou

moins fortement ponctués; celle ponctuation est variable. L'écusson

est lisse, tiigone; ses côtés sont un peu arrondis.

Les élylres sont plus larges à leur base que le corselet
;
elles s'arron-

dissent insensiblement jusqu'aux trois quarts de leur longueur, s'ar-

rondissent ensemble vers leur extrémité et forment un ovale peu ré-

gulier. Elles onl neuf stries ou lignes ponctuées et le commencement

d'une dixième vers l'écusson
;
les points sont profonds; les lignes in-

térieures se réunissent; les extérieures et celles qui sont voisines du

la suture arrivent seules à l'extrémité des élylres. Dans la C. nitidula ,

les stries sont peu distinctes
,
et les points sont disposés dans la partie

supérieure en lignes peu régulières; le bord latéral est accompagné
d'une ligne fortement crénelée; le calus humerai est saillant, lisse et

brillant. Toutes les espèces de ce genre sont ailées
,
les ailes sont d'un

blanc un peu terne ;
les nervures sont fauves et plus ou moins rem-

brunies.

Le dessous du corselet est coloré comme le dessus ; le reste du corps

est noir, le mésolhorax el le premier segment de l'abdomen sont

ridés el pointillés ; les aulres segments sont seulement plus ou moins

pointillés. Le pygidium est noirci mal; son extrémité est ponctuée
el poilue; il est sillonné profondément; dans le fond du sillon est

une ligne carénée très-finement. L'hémicycle est saillant et noir; le

dernier segment du mâle est lisse el brillant en face de l'hémicycle ;

son extrémité est quelquefois inclinée, un peu sinueuse et ponc-

tuée.
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Les pieds sont ferrugineux dans quelques espèces. Les cuisses sont

brunes ou bronzées; elles sont renflées; leur diamètre égale h peu

près la moitié de leur longueur. Les tibias ont la longueur des cuisses

et portent à l'extrémité du lobe externe une courte épine ou éperon in-

cliné en debors. Le premier article des tarses a le quart de la longueur
du tibia ;

le deuxième et le troisième sont égaux ; le troisième est bi-

lobé ;
le quatrième est fort et de la longueur du premier ; ses crocbels

sont recourbés; l'apophyse est saillante et plus ou moins aiguë. Le

premier article des tarses antérieurs du mâle est un peu plus grand

que celui de la femelle.

Les espèces de ce genre se trouvent pendant toute l'année sur les

saules et les peupliers.

1 Antennes ferrugineuses, derniers articles un peu rem-

brunis.

a. Elytres bleues, corselet cuivreux, lignes ponctuées
sans stries. Mtidula.

b. Entièrement bleues, vertes ou cuivreuses
, ponc-

luées-slriées. tlelxines,

2 Les cinq premiers articles des antennes ferrugineux, les

suivants bruns.

Elytres vertes ou violettes, corselet cuivreux. Aurata.

3 Les quatres premiers articles des antennes ferrugineux,
les suivants bruns.

Allongée, d'un vert cuivreux ; corselet profondément

ponctué. Chloris.

4 Antennes entièrement ferrugineuses.

Oblongue, entièrement d'un vert cuivreux. Smaragdina.

Oblongue, couleur d'or pur, verte en dessous. Auréola.

1. C. nâtitlula; Linné. Viridi-nilcns ; thoracc cupreo-punctalalo ;

antennae ferrugineae ; articulis ultiniis apicc fuscescentibus. Elytra

lineato-punciata , interstitiis plants vagè punctulatis ; paies ferruginei ;

femoribus posticis fuscis. <f Q alali.

<f Mdeagus arcuatus, paulatim attenualus, apicc depresslis, rolun-

datus, sensim incurvatus.

Long. 3 mill. — Larg. I raill. 2/3.
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Chrysomela nitidula, Li.\n., Faim. suce. 107. 54?.

Ilaltica nitidula, Entom. Heftc. II. 13. 3. — Ii.ik.mi, Magaz. M. 113. W. —
P.\YK.,Faun. suce. 11. 105. 20.— Gyix., 1ns. suce. III. 501.22. — Stu'iu.ns.

Illustr. IV. 305. — M., Manual, 294. 2303. — Dorr. Faun. austr. 111. 272,
44. — Redt. Faun. austr. 529. H bis.

Allica nitidula, Preissler
, Verzeiehniss, Bolim. Ins. page 91. n° 8G. —

SciioMiERn, Syn. insect. I. pars. 2° 303. 21.

Elle est d'un vert brillant; la tète et le corselet sont d'une couleur

de cuivre doré. La carèr.e faciale est déprimée; ses deux extrémités

sont aiguës. Les festons sont plus larges et moins allongés que dans les

autres espèces; leur contour est variable; ils sont éebancrés près des

yeux. Les joues sont peu profondes et un peu rugueuses. Le labre est

d'un rouge brun et porte de ebaque côté un gros point. Les mandi-
bules et les palpes sont ferrugineux. Le front est très- brillant

;
les

points suroculaires sont distinctement rebordes. Les antennes sont

ferrugineuses; les derniers articles et surtout ceux des mâles sont

quelquefois un peu rembrunis.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long, bisinueux et

finement rebordé par derrière, la partie postérieure de l'impression
est un peu relevée; il est partout couvert de points serrés, inégaux,

beaucoup plus fins que ceux des élylres et irrégulièrement disposés.

L'éousson est arrondi, vert et brillant.

Les élytres ont presque cinq fois la longueur du corselet. Les lignes
dorsales ponctuées sont peu profondes et peu régulières; les points
sont nombreux, petits, mais distincts; les intervalles sont plans et

présentent quelques points aussi grands que ceux des lignes. Le dernier

segment du ^ est un peu sinueux; il présente vers sa base un petit

espace lisse
;
le bord antérieur est très-finement ponctué.

Tous les pieds sont ferrugineux; les cuisses postérieures sont fortes

et bronzées
;
leur côté interne est roux ainsi que les trochanters et les

articulations.

Cette Allise se trouve en Suède, en Allemagne et dans le nord de
la Fiance. Je l'ai recueillie dans les Hautes-Alpes, à la Grande-Cbar-
treuse et dans le Btigey, en juin et juillet.

2. C. liclxîncs
; Linn. Cacrulca

,
ici virescens , vel cuprta .

thorace concolorc; àntennae fertugineae, articulis ulliniis, <ij>icc interdùm

[usccsccnlibus ; thorax varie punciàtus vel prmctulatui ; rlytra striato-



GO ALT1SIDES.

punclata, intersliiiis plus minusvè rugosis, vix conspicuè punçtulatis.

Pales ferruginei, femoribus poslicis fuscis. ^2 alaii.

</" /Edeagus ferè parullclus, emarginatus vrl brevilcr lilobulus.

Var. a. Thoracc tenuissimè punclulato.

1. Caerulca. Chrysomela cyanea, Màrshàm, Eût. bril. 62.

2. Cuprea ici acnea.

Var. b. Thorace prcfundiùs punelalo. Caerulca, viridi-nitens, cupreu,

aenea.

c. Thoracc rugoso pnnctalo ; caerulca, viridi-nitens, cuprea,

acnea.

d. Impressione thoracis laevissima.

e. Femoribus poslicis ferrugineis (junior).

f. Brunnca, minor.

m

Long. 2 mill. à 3 mill. — Larg. I mill. 1/2 à 2 paill.

Chrysomela helxlnes, Lnw. Faun. suec. 167.540.

Ualtica /tel.vines, Fnlom. llefle. II. 15. 4. — Illigf.ii, Magaz. IV. 1 12. 30. —
— Gyll. Ins. suec. III. 562. 53— Stepiie.ns, Illustr. IV. 305.— Id. Manual

293. 230 î. — Durr., Faun. austr. III. 272. 45. — Redt., Faun. austr. 528.

M. (Ilelxinis).

Haltica metallica, Dut. Fnun. aulr. III. 273. 4G. — SciiONtiEni, S'ytt. ins. I.

pars. 2 Q 303. 21.

Celle espèce esl celle qui offre le plus de variations en grandeur,

coloration et ponctuation, mais elle se dislingue au premier abord de

toutes les autres par sa forme plus ovale.

La carène faciale est très-étroite ; les festons sont allongés, aigus, et

souvent éebancrés par la ponctuation des joues; le front est lisse et

brillant et quelquefois un peu rugueux dans sa partie antérieure. Le

labre est brun el porte de chaque côté deux ou trois points qui sonl

souvent adjacents. Les mandibules el les palpes sont bruns; les an-

tennes sonl ferrugineuses-, les derniers articles sont plus ou moins

rembrunis.

Le corselet est deux fois aussi large que long et de la couleur des

élylres ;
les côlés sonl un peu arrondis; le calus est linéaire et dans

la direction du bord antérieur; l'angle postérieur est presque droit.

Le corselet esl partout ponctué ;
la grosseur des points varie ;

ils sont
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très-fins dans la variété cyanea Marsli. : ils sont plus forls la:»:: loules

les autres variétés et souvent entremêlés de points plus petits ou de

rugosités ;
les points de la partie la plus profonde de l'impression sont

assez forts et forment une ligne irrégulière ;
dans la variété d l'im-

pression est entièrement lisse.

Les élylres foraient avec le corselet un ovale assez régulier. Les

stries sont profondément ponctuées; les points sont moins dislancés

dans la ligne voisine de la suture; les intervalles sont un peu convexes

et rugueux ou ridés et portent des points extrêmement lins ; la bor-

dure latérale est bronzée et rembrunie; elle est accompagnée d'une

ligne régulièrement crénelée.

Tous les pieds sont ferrugineux ainsi que les trocbanters et les arti-

culations. Les cuisses postérieures sont fortes et bronzées; dans les in-

dividus jeunes, elles sont ferrugineuses ou présentent seulement une

tacbe brune.

Dans les variétés à corselet fortement ponctué comme dans celles

où la ponctuation est très-fine, on retrouve toutes les nuances inter-

médiaires des couleurs. Gyllenhal lésa réunies en une seule espèce,

et son opinion est confirmée par la forme de l'édéage du mâle qui est

sinueux et échancré à son extrémité dans toutes les variétés, tandis

qu'il est arrondi ou aigu dans toutes les autres espèces.

La C. hclxines se trouve sur diverses espèces de saules
,
trembles ou

peupliers et pendant toute l'année.

Le nom d'hclxincs donné par Linné est d'origine grecque et se tra-

duit en latin Parietaria et en français Pariétaire. Ce nom appartient

à une plante assez commune et qui s'établit ordinairement contre les

vieux murs et les rocbers, et sur laquelle on ne rencontre jamais

l'Altise dont il s'agit.

3. C. am»ata ;
MAnsiiAM. l'iridis, vcl violacca , thorace cupreo;

antennarum afticvli o-primi fcrrnginci, cacleris fitscis. Thorax pro-

fonde punctatas; interstitiis ,
tenuissimè punctulatis; elytra profundè

striato-piinclata ; interstitiis convexis tenuissimè rugosis; pales ferruginei,

femoribus poiticis fuscis. </"? idali.

d* /Edcagus arcuatus, in medio modicc contractas, apice depres-

sinsculus, obtuse rotundatus.

Long. 2 mill. à 3 mill. — Larg, I mill. à 2 mill.

Chrysomela aurata, Mausiiam, Enlnm. brit. n c
51».
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Les élylres son t d'un verl brillant ou d'un bleu violet. Le corselet

csl d'un jaune de lailon avec reflet doré ; la carène faciale est linéaire,

peu élevée et quelquefois déprimée et finement ponctuée; la forme

des (estons est très-variable; ils sont plus ou moins larges, déprimés
lisses ou rugueux; les joues sont rugueuses et présentent quelques

points inégaux ; la face et le front sont d'un cuivreux brillant. Le labre

est brun, et porte de ebaque côté deux points inégaux. Les mandi-

bules et les palpes sont bruns; les cinq premiers articles des antennes

sont ferrugineux, les autres sont bruns; quelquefois le cinquième est

un peu rembruni
,
et le sixième est roux à sa base.

Le corselet est deux fois aussi large que long; ses côtés sont un peu
arrondis; le calus est indistinct; l'angle postérieur est presque droit.

Le corselet est parsemé de points oinbiliqués et très-gros, peu serrés

et inégaux. A 1 aide d'une forte loupe, on aperçoit dans les interstices

quelques points très-fins. La bordure latérale est accompagnée d'une

ligne fortement ponctuée ou crénelée.

Les élytres forment avec le corselet un ovale oblong ; les stries sont

moins profondément ponctuées que celles de C. lulxincs ; les inter-

valles sont imperceptiblement pointillés. Le dessous du corselet est

d'un vert luisant ;
l'abdomen est noir; L'hémicycle du mâle est sail-

lant et arrondi, le segment qui le précède est lisse dans toute sa

partie médiane.

Les quatre pieds antérieurs , les tibias et les tarses postérieurs sont

ferrugineux. Les cuisses postérieures sont fortes et bronzées ; les Iro-

tbanlers sont ferrugineux ;
les crocbels ont une forte apophyse.

On la trouve sur le peuplier et souvent contre le tronc de cet

arbre.

4. C cbloris. I"iriih-cuprca , oblonga , ihovace concolore. Antcn-

rutriem arliculi quatuor primi ferruginei ,
aidais aigris. Thorax pro-

fttnàè puncfalus, interstitiis plus minusve rugosis; elytra slriatù-punctatû,

inlersliliis rugosis vus conspicuè punclulalis ', pedes ferruginei , fnnoribus

posticis acneis. o* £ ciiali.

j/
1

/Edeagus arcuatus , paralhhts , apice d&pressus, arutè angulalus.

Var. a. /Enca.

b. Caeruha.

Long. 2 mill. à 3 mill. — Larg. I niill. à 2 mill.
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lUica helxhies, Panzer, Faun. gcrni. 21. fig. 6.

Altica platus, Latrepllk, Histoire natur. des Crust et des Insectes, n» 5.

C'est la plus allongée de toutes les espèces de ce genre. Elle est en-

tièrement d'un vert cuivreux très-brillant; les variétés « et b sont

peut-être des anomalies accidentelles.

La carène faciale est étroite et sa forme est Irès-variable ainsi que
celle des festons qui sont plus ou moins lisses ou rugueux. Le front

est ridé et présente dans sa partie antérieure une légère dépression

transversale; les joues sont ponctuées profondément vers le bord an-

térieur. Le labre est brun et porte de chaque côté un ou deux points-,

les mandibules et les palpes sont ferrugineux. Les quatre premier-,

articles des antennes sont roux, les suivants sont bruns.

Le corselet est d'un vert métallique plus clair que celui des élylres ;

il est une fois et demie aussi large que long; les côtés sont un peu
arrondis dans la partie antérieure ; îe calus est très-petit. Le corselet

est parsemé de gros points disposés par petites séries; les intervalles

sont presque lisses et imperceptiblement granulés.

Les élylres sont un peu plus larges que le corselet et quatre fois

aussi longues; leurs côtés sont très-peu arqués; elles forment avec le

corselet un ovale allongé et peu régulier ;
les lignes sont profondément

ponctuées; les intervalles sont un peu convexes et très-légèrement

ridés. Le dessous du corps est noir, à l'exception du prolborax et du

mésolhorax qui sont d'un vert brillant.

Les quatre pieds antérieurs, les tibias et les tarses sont d'un roux

ferrugineux; les cuisses sont bronzées
;
leur base et leur extrémité

sont rousses. Les tibias postérieurs sont ornés vers leur extrémité de

poils ou de cils Irès-lcngs.

Elle est très-commune sur diverses espèces de saules.

5. C. smaragdina. Viridi-nitens ,
Ihoracc concolore; antennae

ferrugiuenc ; thorax profonde punctatus , interstitiis rugosis; elytra

slrialo-piinctala; interstitiis convexiusculis rugosis; pedes ferruginri.

«*$. alati.

Var. a. Cnprca, thoracc concolore; tlioracis elytrorumquc marginibus

viridi-nitentibus .

o" Mdcagus arcuatus parallclus, apice. depressus, roiundatua.

Long. 2miU. h 2 mill.-l/l.
— Urjf. -I mill.à 1 mill. M\.

Celle espèce est d'un beau vert métallique; la variété a esl d'un
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cuivreux rougeàtre; les marges extérieures du corselet et îles élylres

son', toujours bleues ou violacées.

La carène faciale est linéaire, élroile et un peu élargie vers le som-

met. Les feston? sont aigus et un peu allongés. Les joues sont ru-

gueuses. Le labre est brun et porte de chaque côté trois petits points

trôs-distincls. Les mandibules et les palpes sont d'un rouge brun. Les

antennes sont entièrement ferrugineuses; les articles sont proportion-

nellement plus allongés que dans les autres espèces.

Le corselet est une fois et demie aussi large que long; il est d'un

beau vert métallique ;
la bordure latérale a toujours une teinte verte

ou violette; sa surface présente de très-gros points, dont quelques-
uns sont disposés en petites séries ;

les interstices sont plus ou moins

lisses ou ridés et parsemés de points extrêmement lins.

Les élylres ont quatre fois la longueur du corselet; les stries sont

profondément ponctuées; leurs intervalles sont convexes, un peu ru-

gueux ou ridés; la bordure latérale est quelquefois rembrunie. Le

dernier segment de l'abdomen du mâle est lisse dans sa partie média-

ne ;
le reste est finement ponctué.

Tous les pieds sont d'un roux ferrugineux ; on voit quelquefois

une tache brune vers l'extrémité des cuisses postérieures.

On la rencontre sur le Tremble ; Populus tremula Lin. elle est com-

mune dans les environs de Lyon.

G. C. assB'eola. Aureo-nitens, utbtus viresceus, antennis pedibusque

ferrugineis; elylra striato -punctata, inlerstiHis planis, laeyiter rugulosis.

minute pnnetittatis.

<f /Edeagus rcciirvatus , in medio contractas
, apicc rolundatus

depressusque.

Long 2 milM'2. — Larg. 1 mill. •!/'••

Celle espèce se distingue au premier abord par sa couleur d'or pur
et par son corselet plus étroit par devant.

La carène faciale est très-étroite
;
les festons sont séparés du front

par un trait profond ;
ils sont couverts de points très-gros et irrégu-

liers comme ceux des joues. Le front est lisse et brillant, et présente

en face de la carène une dépression triangulaire; les joues sont d'un

vert brillant dans la partie antérieure
;

tout le reste de la tête est

d'une couleur d'or brillante ainsi que le corselet et les élytres. Le la-

bre est court et brun et présente de chaque côté deux gros points. Les
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mandibules el les palpes sont bruns; les antennes sont entièrement

ferrugineuses.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long, niais plus

étroit par devant
;

il est couvert de points irréguliers et très-gros,

surtout dans la partie supérieure où ils sont disposés en petites séries

arquées. L'impression est peu ponctuée et limitée de chaque côté par

un trait profond.

Les élytres forment avec le corselet un ovale plus oblongque dans

C. hclxiîics; les stries sont ponctuées un peu moins fortement ; les

intervalles sont plans, légèrement ridés et couverts de points très-

pelils mais distincts. La bordure latérale est d'un vert cuivreux, très

brillant; elle est accompagnée d'une ligne crénelée.

Tous les pieds sont entièrement ferrugineux ainsi que les Irochan-

ters et les articulations. Le dessous du corselet et de l'abdomen est

d'un vert cuivreux; les derniers segments sont quelquefois un peu
rembrunis. L'hémicycle du mâle est assez grand ;

le segment qui le

précède est lisse et brillant dans le milieu ; son bord antérieur est in-

cliné et présente des points très-gros et irréguliers.

Celle espèce a été recueillie dans le département de la Lozère.

Genre Çrepidodera, CnÉeiDonÈBE (Chevrolal).

Antennae undecim articulatae.

Carina linearis
,

laevis
, apibe modice dilàlata; e'tfbWpis lâxatis ,

plcrumque rèligatis.

Thorax transversim sulcalus depressusque ; sulcus utrivque fosmla
abbrevialus ; fossula limbala margihem pOsteriorem attingit.

Conspcctus oblongus vel ovalus ; elytra mndo regularitèr striato-

punctata ; modo scrialim punctulata.

Les espèces de ce genre se distinguent des Clialcoides par la largeur
des festons et par leur couleur qui n'a pas de brillant métallique.

La carène faciale est linéaire et lisse
;
son sommet est plus ou moins

élargi ou déprimé. Les festons sont ovales ou arrondis, lisses et bril-

lants; dans C. ruftpes ils sont ovales el séparés du front par des traits

distincts ; dans toutes les autres ils sont réunis dans leur partie supé-

rieure et presque conligus avec le front, dont ils ne sont séparés que

par une dépression pins ou moins distincte et qui permet au premier
abord de supposer que le front est bilobé près de la carène. Le laine

est lisse et brillant, oblusément arrondi et porte de chaque côté un
Tomb M!. — .lunules de la Société Linnéenne, o
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ou deux petits points; les yeux sont ovales et proéminents. Le front

est échancré vers les yeux; les points suroculairea sont de grande;»

variable et souvent indistincts.

I es antennes sont un peu plus longues que la moitié du corps; le

premier article est épais; les articles 2
,
3 et 4 sont plus courts, les

suivants sont égaux et plus longs; le dernier est fusiforme et oblique-

ment éebancré.

Le corselet est très-convexe, "arrondi et finement rebordé par der-

rière; les côtés sont plus ou moins arrondis, leur bordure est plus

forte et terminée par un calus ovale ou arrondi. Sur la partie posté-

rieure du corselet est une dépression profonde, limitée de chaque

côté par un trait qui atteint le bord postérieur. Le corselet et sa dé-

pression sont finement ponctués. L'écusson est lisse, arrondi ou tri-

gone.
Les élylres sont plus larges à leur base que le corselet, s'arrondis-

sent ensemble vers leur extrémité et forment un ovale plus ou moins

régulier; elles ont neuf sliies ou lignes ponctuées, qui sont moins

profondes et moins régulières dans les trois dernières espèces; quel-

quefois les points des lignes sont réunis deux à deux ou trois à trois.

Les lignes internes n'atteignent pas l'extrémité des élytres où la ponc-

tuation est moins distincte. Le calus humerai est saillant , lisse et

brillant dans quelques espèces; la bordure latérale est accompagnée
d'une ligne fortement crénelée. Trois espèces sont aptères ou n'ont

que des rudiments d'ailes
;
les autres sont ailées ;

les ailes sont rousses;

les nervures sont plus ou moins brunes.

Le dessous du corselet est roux comme le dessus; il est noir dans

t. cyancscais et nigritula. L'abdomen est roux dan? les trois dernières

espèces, et noir dans les autres; les segments sont couverts de points

très-serrés. Le pygidium est canaliculé dans la partie antérieure; son

extrémité présente une frange de longs poils. L'bémicycle est arrondi

et saillant; le segment qui le précède est lisse et brillant vers sa base ;

et dans la plupart des espèces, il est entièrement pointillé.

Les pieds sont ferrugineux ou noirs; les cuisses postérieures sont

renflées ; leur plus grand diamètre n'a pas la moitié de leur longueur.
Les tibias ont la longueur des cuisses et portent k l'extrémité du lobe

externe une courte épine ou éperon ineliné en dehors. Le premier
article des tarses postérieurs a le tiers de ta longueur du tibia; le

deuxième n'a que la moitié du premier; le troisième est bilobé; le

quatrième est conique et lisse; tous les autres sont velus en dessous.

L'apophyse des crochets est petite et dentifonne; le premier article
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des tarses antérieurs des mâles est beaucoup plus large que clans le

genre Chalcoides.

Toutes les espèces de ce genre se trouvent sur les plantes.

\ Festons arrondis, séparés du front par des traits

distincts.

a. Oblongue, corselet ferrugineux, élytres d'un noir

bleu. Ruftpes.

b. Oblongue, corselet noir, élytres bleuâtres. Cyaneseens.

2 Testons arrondis, contigusau sommet, séparés du front

par une légère dépression.

a. Corselet ferrugineux, élytres, d'un noir bleu ou

verdàtre. Femorata.

b. Corselet ferrugineux, élytres noires. Melanostoma.

c. Ovale, entièrement noire. Nigritula.

d- Entièrement ferrugineuses.

a. Elytres marquées de lignes pointillées ;
corselet lisse

et sans points. Impressa:

p. Elytres à peine marquées de lignes pointillées; corselet

lisse et sans points, Laerigctia.

7. Elytres avec des lignes pointillées; corselet ponctué

dans son milieu. Transversa.

S. Elytres ponctuées striées. Ferruginea.

1. C raifipes; Linné. Oblongo-ovala , nigro-caerulea ; capite ,

thorace, antennis pedibusque ferrugineis ; abdomine nigro. </<%. apteri,

vel cum alis incomplclis.

cf AUdeagus arcuatus, parallclus ,
linearis ; a basi ad apicem cana-

liculatus; canaliculus laevis
, propè basin contractas ; apex rotundatus,

strenuus, mbdicè deflexus.

Long. 2 mill. 1/2 à 3 mill. — Larg. 1 mill. 3, i.

Chrysomèle sauteuse à étuis bleus cannelés, De Gefii, V. 313. 4S lab. 10.

fig. II.

Chrysomela ruftpes, Likk. Faun. suce. ^8. 545. (teste Gyllcnlial).

Callcruca rufteornis, Fabr. Enl. syst. I. pars. 2" 33. 9(5.

Crioceris ruf/cornis, Systema elculh. 1.464.70.

Altica ruftpes, Duït., Faun. austr. 271. 43.
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Ilaltlca rujipes, Iluger, Magaz. \ I. Il*, 'il.— Gvll, lus. suec. III .y. S.

29. — Redt. ,
Faun. austr. 529. 13. — Kcster

,
llofl. I\. 85. —

ScnoEKDEBR, Syn. I. pars. 2'. //. rujipes, 3G et fuscicornis, 34.

Les élylres sonl d'un bleu foncé; la lèle, le corselet, les antennes

et les pieds sonl d'un roux ferrugineux ; l'abdomen est noir.

La carène faciale est très-étroite. Les festons sont oblongs et pres-

que ovales; ils sont séparés de la carène et du front par de s traits dis-

tincts. La face est un peu rugueuse. Le labre est court, obtus
; près du

bord antérieur et de chaque côté sonl deux petits points et quelques

poils blancs cl longs.
•

Le corselet est seulement d'un tiers plus large que long; il est

plus étroit par devant et arrondi sur les côtés. Il est très -convexe, fi-

nement rebordé par devant et par derrière et un peu plus fortement

sur les côtés. La bordure latérale est accompagnée d'une ligne créne-

lée ; le calus esl petit et forme un angle ouvert avec la bordure. La

dépression occupe les trois cinquièmes de la largeur du corselet ; elle

est limitée de chaque côté par un trait profondément gravé ;
entre

la base de la dépression et le bord postérieur est un espace un peu

convexe formant une bande transversale. Le corselet esl ferrugineux

et lisse
;
on aperçoit seulement quelques points irréguliers dans le

fond de la dépression et le long de la bordure latérale. L'écusson est

trigone, roux et quelquefois rembruni.

Les élylres sont d'un noir bleu très-brillant ; les stries ponctuées

sonl très-régulières vers la base et moins distinctes vers l'extrémité ;

la troisième s'y réunit avec la quatrième; le calus humerai est sail-

lant et limité par une dépression qui termine la cinquième strie. La

marge inférieure esl de la couleur des élylres. Le dessous du corps

est noir, presque rugueux, un peu ponctué el porte quelques poils

couchés. Le dernier segment du mâle esl très-lisse el brillant dans son

milieu el présente en face de l'hémicycle une légère impression li-

néaire. Mâles et femelles sont aptères ou n'ont que des rudiments

d'ailes.

Les pieds sonl entièrement ferrugineux. Quelquefois on remarque
à l'extrémité de la partie interne des cuisses une tache brune plus ou

moins grande; les cuisses sont très arquées.

Elle esl commune dans les prairies de la Grande-Chartreuse elsur-

loul dans le pré du Billon; pendant le mois de juillet; elle se trouve

également dans les montagnes du Bugcy.
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2. C cyaiiesccns ; Duftschmidt. Oblongo-ovalu , caerulea vel

riigrescens, antennis ferrugineis ; fcmora postica fusca ; anlerioribiu i>ltis

minusve infuscatis; tibiis tarsisque ferrugineis. Thorax lenuissimè

punctulatus ; elytraprofundè-striato-punctata. </"ï apteri.

j1

/Edeagus brcvis, laïus, progressim dilatatus; canaliculus propè

basin contractas, apex rotundatus, rccurvatus, cum extensione conica.

Long. 2 raill. \\h à 3 mill. 1/2.
—

Larg. I niill. 1/4 à I raill. 3/4.

Atlica (yanescens, Doftsch. Faun.austr. III. 274. 48.

llaltica cyanescens, Hkdt. Faun. auslr. 528. 10. — Kcsteb, 28, B<1- n" 8s'.

Elle est en ovale allongé et très-convexe. La lêle, le corselel et

l'abdomen sont d'un noir bronzé; les élytres sont bleues ; dans quel-

ques individus elles ont un reflet verdâtre et plus ou moins apparent.

La carène faciale est saillante mais un peu obtuse, élargie et in-

clinée au sommet. Les festons sont séparés de la carène par une fos-

sette ou sillon profond, et du front par un trait fin au dessus duquel

est une dépression. Le labre est obtus et présente de chaque côté deux

points très-petits. Les mandibules et les palpes sont ferrugineux; les

joues sont un peu rugueuses et poilues.

Le corselet est très-convexe, très-arrondi sur les côtés et bisinueux

par derrière; il est partout finement pointillé. La dépression est for-

te et sans sinuosité
;
dans le fond est une ligne de gros points irrégu-

liers La bordure latérale est forte et accompagnée d'une petite mar-

ge finement crénelée. Le calus est oblong et saillant. Les angles pos-

térieurs sont obtus. L'écusson est très-lisse et en triangle arrondi.

Les élytres sont beaucoup plus larges à leur base que le corselet

et très-convexes. Les stries médianes n'atteignent pas l'extrémité
,
et

curs points sont plus distants que ceux des stries voisines de la su-

ture. Le calus humerai est saillant et la bordure latérale est accom-

pagnée d'une ligne de gros points.

Le dessous du corps est noir; le mésothorax et le premier segment
de l'abdomen sont couverts de petites rides ou rugosités entremêlées

de points. Les autres segments sont ponctués et poilus ;
le dernier

segment du mâle est échancré en face de l'hémicycle. Mâles et fe-

melles sont aptères.

Les cuisses sont brunes, quelquefois un peu rougeâtres, surtout au

côté interne. Los (rochanters, les articulations, les tibias «'tics tarses

«ont ferrugineux,
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Celle espèce se trouve en Allemagne ;
elle a élé recueillie en

France dans les Basses-Alpes par M. Solier.

3. C. fcmorata; Gyllexhal. Oblongo-ovata , nigro-caerulca vel

virescens; capite, tliorace, antennis ,
iiblis tarsisquc fcrrugincis ; labro

vigro. tf"? aluli.

<f /Edcagus elongatus ,
busi anguslus , progrcssim dilatatus ; canali-

culus versus apicem oblongo-ovalis; apex redits rotundato-angidalus cura

extensionc brevi, oblusa.

Yar. a. lufuscipes. Antennarum articulis ullimis, tibiisque plus mi-

nusve iufuscatis. {C. Peirolerii, Dej. Catal.)

Long. 3 mill. 4/4 a 3 mill. 1,2— Làrg. 1 mill. \ 2 à 2 mill. 1/4.

Ualtica fémoral a , Gyll., Ins. suec. III. 5o9> 30. — Zltterst. Faun. Lapp.

409. 12.— Steïheks, llluslr. IV. 304. 34. Id. Manual, 294. 2303. — Redt.

Faun. auslr. 529. 12. — Rester, IX. ne 87.

Allica femoralis, Dur. Faun. auslr. III. 271. 42.

La lêle el le corselel sont d'un roux ferrugineux, el les èlytres d'un

Lieu noiràlre.

La carène faciale esl très-étroite; les joues sont rugueuses et rare-

ment ponctuées; les festons sont arrondis et presque conligus au

front; le labre esl toujours brun ainsi que les mandibules et les pal-

pes maxillaires, les mandibules sont ferrugineuses.

Les antennes de l'espèce type décrite par Gyllenhal sont entière-

ment ferrugineuses; dans quelques individus et surtout dans les

mâles, les derniers articles sont plus ou moins rembrunis; dans les

femelles la parlie inférieure des articles conserve sa leinle rousse. La

longueur des articles 6 à 10, a une fois et demie celle de leur plus

grand diamètre.

Le corselet esl plus large que long ; mais celle dimension est va-

riable ; il est un peu sinueux par devant, arrondi par derrière et sans

bordure; les côtés sont arrondis, leur bordure est forte et accompa-

gnée d'une ligne irrégulièrement ponctuée ou crénelée; le calus est

court , arrondi et dépasse la parlie antérieure du corselel; l'angle

postérieur esl un peu ouvert. Le dessus du corselet est très-convexe,

lisse et sans points. L'impression occupe les trois-cinquièmes de la

largeur; dans la parlie antérieure de l'impression et dans la fosselle.

on voit des points formant une ligne irrégulière. L'écusson est tri-

gono cl noir.
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Les élylres sont plus larges à la base que le corselet el forment

avec lui un ovale oblong, plus rétréci antérieurement; les stries

sont follement ponctuées, les points sont atténués et confus vers

L'extrémité. La bordure latérale est accompagnée d'une ligue cré-

nelée
;

les intervalles sont presque plans et très -lisses ainsi que
la marge inférieure. Le métathorax et l'abdomen sont noirs el cou-

verts de rides transversales; les derniers segments sont pointillés et

poilus. Le dernier segment du mâle est bisinueux et déprimé eu

face de l'hémicycle qui est saillant et velu. Mâles et femelles sont

ailés; les ailes sont un peu rousses ainsi que les nervures.

Les cuisses sont brunes; les trochanlers, les tibias el les taises sonl

d'un roux ferrugineux. Dans la variété infuscipcs ,
la couleur des tibias

passe insensiblement du ferrugineux au brun foncé; mais leur extré-

mité et les articulations conservent toujours une teinte plus ou moins

rousse.

Cette espèce se trouve dans les pâturages humides des montagnes

européennes. Je l'ai recueillie en juin et juillet, dans les Alpes et près

d'Uriage ,
et en août, dans les montagnes de l'Auvergne.

J'ai reçu de M. de Mannerheim et comme types de //. fcmorala ,

Gyll, plusieurs individus recueillis en Suède, parmi lesquels ou

retrouve la variété infuscipcs,

4. C mcBanosionia ;
Redtëmjacuer. Ovatu

, nigro-caerulea ,

capilc ihoraccquc fcmtgineis ; lubro nigro; antennae ferrngincac ,

articulis ultimis opice fusccscenlibus. Pedcs fcrruginei, femoribus fuscis,

basi apicctpte fcmtgineis. </>$ alati.

d* /Edcagus paululum recurvatus, basi angustus, progression dilalalus ;

ctinaliculus versus apieem latior ; apex reclus, rolundalo-angulalus, cum

extensione brevi
,
conica.

Long. 2 inill. à 3 niill. — Larg. ^ mill. à I mill. 1.2

llaldca melanostoma, Ridt. Faun. austr. S>29. 131>is.

Elle est en ovale court
;
la tête et le corselet sonl ferrugineux ,

à

l'exception du labre qui est noir. Les élylres sont d'un noir bleu.

La carène faciale est étroite à sa base, très-élargie el déprimée au

sommet qui est séparé des festons par un trait profond ;
les fes-

tons sont conligus au front qui paraît bilobé. Le labre est noir el

présente de chaque côlé deux points très-petits. Les mandibules et

les derniers articles des palpes sont bruns ou d'un rouge brun ; les
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joues sont un peu rugueuses et sans bordure antérieure; le front

et le vertex sont très-lisses.

Les cinq premiers articles des antennes sont ferrugineux; les sui-

vants sont rembrunis vers leur extrémité; le deuxième article est court

tt presque globuleux ;
la longueur des articles 5 à 10 a presque deux

fois celle de leur plus grand diamètre.

Le corselet est d'un tiers plus large que long, un peu arrondi par
derrière et sans rebord ;

un peu arrondi et rebordé sur les côtés ;

la bordure latérale est accompagnée d'une série de points ou cré-

nelures assez fortes. Le corselet est très-lisse et brillant; l'impres-

sion occupe les trois cinquièmes de sa largeur. L'écusson est en

triangle arrondi, ferrugineux et très-lisse; il est quelquefois un

peu rembruni.

Les élylres plus larges que le corselet forment avec lui un ovale

assez régulier; les lignes ou stries sont fortement ponctuées et s'ef-

facent in\ peu vers l'extrémité. Les intervalles sont presque plans; la

bordure latérale est accompagnée d'une ligne ponctuée ou crénelée;

entre elle et la première strie est un intervalle plus large et plus

brillant que les autres. Le calus humerai est saillant et lisse; la

marge inférieure est rougeâlre.

Le dessous du corps est noir; le premier segment de l'abdomen

est follement ponctué avec quelques rugosités transversales dans

son milieu; la ponctuation des autres est plus fine et garnie de

petits poils. L'hémicycle du mule est arrondi et saillant; le seg-

ment qui le précède a son bord antérieur incliné et roux. Mâles

et femelles sont ailés, les ailes sont un peu rousses; les nervures

sont brunes.

Tous les pieds sont ferrugineux ,
à l'excepliou des cuisses pos-

térieures qui sont plus ou moins rembrunies, surtout en debors.

Elle se trouve dans les montagnes de l'Europe, sur la Bruyère.

Je l'ai recueillie en août et septembre ,
dans les pâturages de la

Grande-Chartreuse, près du cbalel de Bovinant.

.">. C. ni^a'iiiiliî ;
Gyli.emial. Oblongo-ovaia » convexa, aterrima,

nitida ; thorax sublilissimè punctulatus. Elytrorum antica pars profonde

lincato-punctata ; femora fusca; fibiis, trochanteribus , larsisque rufo-

piccis. a" <£ apteri.

</* /Edeugus arcualus, levis ; apex depressus, rolundato-angulahi?.

1

oog. 2 mill. l/i.
—

Larg. I nuit. 1/1.
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Haltica nigritula ,
Gtll. Ins. suce. III. 557. 2S.

Elle est d'un noir brillant, beaucoup plus petite et plus convexe

'•ùe C< cyanc&ccns.

La carène faciale est élargie et triangulaire au sommet. Les festons

sont trigones, séparés de la carène par un trait profond, et du front

par une légère dépression. Le front est très-lisse et brillant ainsi que
les festons qui paraissent conligus avec lui et n'en sont séparés que

par un trait presque imperceptible. Le vertex est caché sous le corselet;

les joues sont rugueuses et sans bordure. Le labre est court et porte

de chaque côté un point assez fort; son bord antérieur est un peu si-

nueux. Les mandibules et les palpes sont ferrugineux. Les antennes

sont ferrugineuses; la base du premier article est brune; le cinquiè-
me est un peu plus long que les trois précédents; les suivants, sont

une fois et demie aussi longs que larges.

Le corselet est brillant et couvert d'une multitude de points très-

petits et confus ;
ses côtés égalent presque en longueur la moitié du

bord postérieur, et sont très-arrondis antérieurement. La dépression

transversale est large et profonde ;
les points qui sont dans le fond du

sillon sont plus forts que ceux du surplus du corselet. L'écusson est

en triangle arrondi et très-lisse.

Les élytres sont d'un noir foncé très-brillant ainsi que la tète et le

corselet; elles sont fortement ponctuées; les points sont disposés en

lignes assez régulières; ils sont plus profonds vers la base et s'atté-

nuent petit à petit jusqu'à l'extrémité des élytres. La ligne sulurale

est la plus régulière ;
les extérieures n'atteignent pas la moitié de

l'élylre et leurs points sont plus distancés. La bordure latérale est ac-

compagnée d'une ligne ponctuée distinctement jusqu'à la moitié de

sa longueur. Le dessous du corps est noir; les segments de l'abdomen

sont finement ponctués et peu velus. Le dernier segment du mâle

présente en face de l'hémicycle une dépression au fond de laquelle est

\\x\ petit sillon longitudinal. Mâles et femelles sont aptères.

Toutes les cuisses sont brunes ; les trochanlers, les articulations,

leslibias elles tarses son 1

, ferrugineux. L'éperon des tibias postérieurs

est très-court.

L'espèce décrite par Gyllenhal a été découverte en Finlande ; (in

fHiscuis graminosis). M. Félix l'a recueillie en Bavière et M. de Kiesen-

wetler dans la Carniole.

6. V. ïiispressu ; Fabricius. Ovata , ferruginca; thoracc levk-
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simo, impressionia basi punctata ; clytra lineato-punctata , punctis ptU»
minusve gregatim disposais; intersliliis planis. </' 9 alati.

cr* /Edeagus ferè reclus, parallelus ,
canaliculatus ; canaliadus propè

basin contractus ; apice dilatatus
, angulatus, cum extensiune brevi ,

Long. 4 mill. — Larg. 3 mil],

Cullerueu impressa, Fakr. Sysl. Eleulh. 1. 49G. 93.

Altica ivipressa, Ditt. Fauu. austr. III. 270. 40.

llaltica iiiipressa ,
Illicer

, Magaz. M. 109. 31. — Redt.
,
Faim, austr.

528. 0.

Elle est entièrement d'un roux ferrugineux; les tibias et les tarses

sont un peu plus pâles. Elle est plus large que C. transversa.

La carène faciale est étroite clans les deux tiers de sa longueur, un

peu élargie et obluséinent anguleuse au sommet qui est séparé des

festons par un trait profond; les festons sont arrondis, très-lisses et

presque contigus au front qui paraît bilobé
;
les joues sont rugueuses ;

le labre est arrondi et présente de ebaque côté deux petits points. La

longueur des articles des antennes égale trois fois leur plus grand
diamètre.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long, très-finement

rebordé par derrière et plus fortement sur les côtés. Le calus dépasse
le bord antérieur. Le corselet est lisse et brillant; à l'aide d'une forte

loupe on y aperçoit de très-petits points confus et peu serrés. Au fond

de la dépression les points sont assez forts et disposés en lignes peu

régulières. Les sillons présentent quelques gros points.

Les élylres sont un peu plus larges à la base que le corselet et for-

ment avec lui un ovale assez régulier; toutes les lignes ponctuées, à

l'exception de l'extérieure, sont composées de points disposés deux à

deux ou trois à trois et sans ordre. Les points s'atténuent et sont

confus vers l'extrémité des élylres; les intervalles sont plans. Le des-

sous de l'abdomen est très-velu ;
le dernier segment du mâle ne pré-

sente pas en face de l'bémicycle une dépression linéaire comme dans

C. Iransuersa et ferruginea. Mâles et femelles sont ailés
;
les ailes sont

rousses et les nervures sont plus sombres.

Cette espèce est assez abondante dans la Fiance méridionale et

surtout dans les pâturages rapprochés de la mer. Je l'ai recueillie en

mai près de Cannes et de Fréjus, et en juin près de Montpellier et

de Cette.
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7. C. laevigafa ;
Fabhicius ? Ovula, ferruginea; thoracc Icvis-

sivio
, impunclato ; elytris levissimis

, minutissimè lincato-punclalis ;

punclis vix conspicuis, gregatim dispositis, intcrsliliis plants.

Crioceris laeoigata, Faisiuc, Syst. eleuth. t. \. p. 466. 84 ?

Long. 3 mill. 4/2 à 4 mil). — Larg. 2 mill. à 3 inill.

Elle se rapproche de C, impressa par sa grandeur; elle en diffère

par sa forme un peu moins allongée et plus obtuse et surtout par la

ponctuation des élylres qu'on ne peut reconnaître qu'à l'aide d'une

très-forte loupe ; sa couleur est d'un rouge ferrugineux. Toutes les

parties de la tête sont semblables à C. impressa. Le corselet est bril-

lant et ne présente qu'un petit nombre de points imperceptibles. Le

calus de la bordure latérale est un peu plus long que celui de C. ivi-

presta.

Les élytres ont l'extrémité plus arrondie que celle des autres espèces;
leur ponctuation est extrêmement fine et disparaît entièrement vers

les trois quarts de leur longueur; elle est disposée en séries longitu-
dinales très-irrégulières, dont il est difficile d'apprécier le nombre et

la disposition. La bordure latérale est accompagnée de points forts et

profonds formant une ligne régulière.

Le reste est comme dans C. impressa.
Dans la description du Crioceris lœvigata, Fabricius n'a fait mention

ni du sillon transversal du corselet ni de ponctuation des élylres.

Celle desriplion a élé faite sur une femelle recueillie à Bône, eu

Afrique, et faisant partie de la collection de M. Àubé.

Elle n'appartient peut-être pas à la Faune européenne.

S. C (ransversa
;
Marsham. Oblongo-ovala, ferruginca ; tliorai

longior, utrinque rolundalus
,
in medio punclulalus ; impressionis pars

postica levis; clylra subslrialo -

punclata ; punclis plerumque binit

intcrsliliis convcxiusculis. ^9 ululi.

<f /Edcagus reclus purallclus, canaliculatus ; canaliculus propè busin

contraclus, versus apicem carinalus ; apex lanccolalus, acutvs, in medio

sulcatus.

Long. :) mill. I':> h h mill. — I.,n-. 1 mill. 3/4 A 3 mill.

Chrysomela transversa, Marsiiam, Ent. BriU 1. 203. 83.
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iiallica exoleta, Enlom. Hcfle, 17. 3. Yariclas prima.

Halticaferruginea, Stepbens, lllustr. IV. 302. — /(/. Manual, 294. 2290.

Haltica transversa
, Kusteu, Ileft. IX. 83.

Elle est entièrement d'un roux ferrugineux; les tibias et les tarses

sont un peu plus pâles; elle est moins large et plus oblongue que
C. impressa; son corselet est plus élroiletdislinctement poncluédans
son milieu.

La carvne faciale est étroite, un peu élargie au sommet qui est sépa-

ré des festons par un trait profond; dans quelques individns la caréné

est plus ou moins déprimée au sommet. Les festons sont arrondis,

lisses et presque conligus au front qui paraît bilobé. Les joues sont

rugueuses ;
la longueur des articles des antennes égale trois fois leur

plus grand diamètre.

Le corselet est un peu plus large que long ;
rétréci et très-finement

rebordé par derrière et plus fortement sur les côtés; le calus dépas:c

le bord antérieur. Le corselet ust ponctué dans son milieu; les points

sont petits et presque tous oblongs ; l'impression n'est ponctuée qu'à

sa base; le reste est lisse et brillant.

La base des élylres est beaucoup plus large que la partie postérieure

du corselet qui forme avec les élylres un ovale allongé et peu régu-

lier. Les lignes ponctuées et surtout les externes sont plus régulières

dans les mâles que dans les femelle!;. Les autres lignes sont totalement

ou partiellement composées de points disposés deux à deux ou trois à

trois et sans ordre; les points s'atténuent et sont confus vers l'extré-

mité des élylres. Les intervalles sont un peu convexes. Le dessous de

l'abdomen esl velu. Le dernier segment du mâle présente une légère

impression linéaire et noirâtre en face de l'hémicycle. Mâles et fe-

melles sont ailés; les ailes sont un peu rousses ainsi que les ner-

vures.

Celle espèce est commune dans les prairies humides.

9. C fcï'i»iig*ia»ca; Scopoli. Ouata, fciruginea, thorace levi vcl

minutis&imè punciulato ; impressione omninà punctulata ; clylra strialo-

punclata ; punclis simplicibus rariiis duplicatis, intcrslitiis convexis.^ £
a lati.

cf .Edeagus ferc reclus, canaliculalus ; canaUculus propè basin

contractes, versus apicem latior ; cum margine atircu, nilida ; apex

angulatus, levis, integer.
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Long. 2 mill. 1/2 à 3 mill. — Larg. 1 mill. 3/4 à 2 mill.

Chrysomela ferrxigineà, Scopom, Eniom. carniol. 70.210. — Schrakk, Enum
Ins. Auslr 82. 53.

Attise fauve à stries, Geoif. I. 250. 10.

Chrysomela exoleta
,
Limv. Faim. suec. edit. 2a -IG7. 541. (Descriplio sola ;

dcnorainalio diagnosisque exclusae).

Crioceris exoleta, Fab. Syst. Eleulh. 1. 4CG. 80.

ilaltica exoleta, Eniom. llcflc. 11. 17. 5. — Gtll. Ins. suec. 111. 551. 24. —
Kuster, IX. n 85.

Ilallicaferruginea, Iu.iggr, Magaz. VI. 10!). 32. —• G\i.i .., 1ns. suec. LU.

551. 2i. — R'bdTi Faun. auslr. 528. 6 bis.

fla/tica jlava, Sxephens, lllustr. IV. 303. 28. — Ici. Manual. 294. 2297.

Elle est entièrement d'un roux ferrugineux ;
ca forme est ovale el

sa taille n'excède pas celle des plus petits individus de C. impressa et

de C. transversa.

La carène faciale est étroite, élargie et obtuse au sommet qui est

séparé des festons par un trait profond. Les festons sont arrondis,

très-lisses et presque conligus au (roui qui paraît bilobé. Les joues sont

rugueuses; leur bord antérieur n'est pas relevé. Le labre est obtus

el porte de chaque côté deux points distincts. Les antennes sont poi-

lues; la longueur des articles six a dix égale deux fois leur plus grand
diamètre.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long, liés fine-

ment rebordé par derrière et plus fortement sur les côtés. Le cal us

dépasse le bord antérieur. Le corselet est brillant el couvert d'imper-

ceptibles rugosités. La plus grande partie de l'impression es 1

, couverte

de petits point irrégulièrement disposés ;
les points sont plus forts

dans le fond vers la base de l'impression.

Les élylrcs sont un peu plus larges à leur base que le corselet et

forment avec lui un ovale assez régulier. Les lignes poncluées-slriées

sont simples; les points sont beaucoup plus forts que dans les espèces

voisines; ils s'atténuent ensuite cl dans quelques individus femelles

les lignes se compliquent et s'embrouillent vers l'extrémité des ély-

lrcs. Le dessous de l'abdomen est velu; le dernier segment du mâle

présente en face de l'hémicycle une légère dépression linéaire et noi-

râtre. Mâles et femelles sont ailés ; les ailes sont un peu rousses ainsi

que les nervures. On rencontre quelques individus dont les ailes ne

sont pas complètement développées.
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Cette espèce est commune dans les pâturages des coteaux
; on la

rencontre rarement dans les lieux humides.

Il est impossible de reconnaître cède espèce dans le diagnostic et

a description delà Chr. txoleta de Linné. Dans la phrase diagnosti-

que on lit : abdomine capileque fusco. Ces expression^ sont applica-

bles à plusieurs espaces d'Altises, ainsi que l'a observé Gyllenhal.

Dans la description, il est dit : omnia cjusdem coloris fulvo-flavi ; or ce

signalement appartient à trois Crepidodera : transversa, impressa et

ferruginea , et à plusieurs espèces iVAphllionu et de Teinodaclyla. Le

mot exoleta se traduit par celui de vieux ou suranné
,
et ne peut servir

à faire recon naître aucune espèce.

Genre Arrhcnococla ; Arkhenocœle.

/hitennac undecim articulatac.

Canna nulla ; cnearpi distincti, trigoni.

Thorax transvcrsim suîcatus ; suîcus utrinque fossula abbreviatus ;

fossula à margine posteriore remota.

Conspeclus ovalus; elytra profundc slriato-punctata.

Cette Altise diffère de toutes celles qui font partie de la division des

Cacsae d'Illiger, par la disposition du corselet qui n'offre pas de dé-

pression transversale, mais un sillon profond et limité de chaque
côté par une fossette qui n'atteint pas le bord postérieur. La partie

qui est entre ce sillon et la base des élytres est relevée au niveau de

toute la surface du corselet, tandis que dans les genres voisins, celle

partie est entièrement rabaissée.

La forme du dernier segment deî'abdonien du mâle est très remar-

quable ainsi que celle de l'hémicycle et de l'édéage.

1. A. liiicaia ; Rossi. Oblongo-ovata , ferruginea ; thoracis sulco

transvcrsali undulalo, utrinque foveola abbreviato. Elytris regulariter

striato-punclalis ,
viaculis nigris linearibus ornotis; macula inlcrmcdia

longiori. %-<f aluti.

Yar. Elytrorum maculae evanescentes.

<f Mdeagus reeurvatus, apice deflexus rolundalus ; canaliculus lalior

iu mcdio interruptus; margines latérales versus apicem extcnsae.

Abdominis segmenlum uUimum, fossula rotunda, larvissima ornatum.
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Long. 3 mill. à 3 mill. 1/2. — I.arg. 2 miil.

Chrysomela fineata, Rossi, Faim, elr. I. p. 88. n. 225.

Haltica lineata, kucrn, Magaz. VI. p. HO. n.33.

Altica lineata, Olivieu, Er.loin. V. p. 700. n. 09. lab. 4. fig. 09.

Sa forme est ovale et oblongue comme dans le genre Psylliodcs ;

elle est entièrement d'un roux ferrugineux avec quelques taches noires

plus ou moins allongées.

La hce n'a pas de carène; les festons sont triangulaires et séparés
de la face et du front par des traits profonds. On voit sur la face, sur

le devant du front et dans les parties qui sont entre les yeux et les

festons quelques gros points. Le point suroculaire est confondu avec,

l'éehancrure ; le labre est court et obtus et présente de chaque côté

deux gros points. Les mandibules sont rousses
; elles ont quatre dents

brunes, courtes et peu aiguës. Les palpes sont roux; les joues sont

très-rélrécies, lisses et brillantes; les yeux sont ovales, saillants et

d'un noir peu foncé avec reflet cuivreux.

Les antennes ont presque la moitié de la longueur du corps ; le pre-

mier article a la longueur du plus petit diamètre de l'œil; il est un

peu courbé et trois fois aussi long que le deuxième qui est ovale
;
les

articles 3, 4 et 5 sont presque linéaires et aussi longs que le premier;

les suivants grossissent progressivement ;
le dernier est ovale, oblong

et un peu échancré; les quatre premiers articles sont roux; les der-

niers sont rembrunis vers leur extrémité.

Le corselet est une fois et demie aussi large que long ; il est conpé
droit par devant et distinctement rebordé

;
il est sinueux par derrière

et un peu saillant vers l'écusson ;
la bordure est indistincte. Les côtés

sont fortement rebordés ; le calus terminal est peu saillant et con-

tourné dans la direction du bord antérieur. Le corselet est partout

ponctué très-finement; sur la partie postérieure est un sillon ondulé,
• rcs-dislinct et limité de chaque côté par une fossette encore plus

profonde et qui n'atteint pas la base du corselet. L'écusson est petit ,

triangulaire, lisse et brun.

Les élytres sont un peu plus larges à la base que le corselet et for-

ment avec lui un ovale oblong ; les côtés sont un peu arqués ; l'extré-

mité est obtuse. Le calus humerai est saillant
,
brillant cl couvert de

très-petits points; au-dessous de lui est une légère dépression trans-

versale. Lesélylres ont neuf stries fortement ponctuées, outre la ligne
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marginale et un commencement île strie vers l'écusson ;
la troisième

et la quatrième stries se réunissent près de L'extrémité; les autres stries

se contournent et paraissent se réunir à la deuxième. Les intervalles

sont presque lisses, et à l'aide d'une forte loupe, on y reconnaît un

assez grand nombre de très-petits points: le troisième intervalle piï

sente vers sa base une lacbe noire ou brune et allongée ; le cinquième

est couvert dans la moitié médiane de sa longueur par une bande

noire-, la bande du septième est de grandeur variable ;
toutes ces

bandes sont plus ou moins foncées, s'atténuent ou disparaissent dans

quelques individus.

Le dessous du corps est d'un roux ferrugineux, ponctué et un

peu velu. Le pygidium est un peu sinueux à son extrémité; il est

fortement ponctué cl garni de poils fins et peu serrés; il est sillonné

dans toute sa longueur avec une ligne carénée, de la base au

milieu.

L'hémicycle est très-grand et peu saillant ;
il est roux

,
et sa marge

est un peu rugueuse. Le segment qui le précède présente une grande
fossette hémisphérique dont le fond est très-lisse et brillant ; au-de-

vant de la fossette est un prolongement recourbé et oblusémenl an-

guleux; de chaque côté de la fossette ,
le segment est relevé en forme

de voûte sous laquelle les côtés de l'hémicycle peuvent s'introduire.

La forme de l'édéage est très-différente de celle de toutes las espèces

des autres genres.

Les ailes sont blanches et un peu translucides; les nervures sont

rousses.

Le diamètre des cuisses postérieures n'égale pas la moitié de leur

longueur. Elles sont d'un roux ferrugineux, les tibias et les tarses sont

plus pâles. Les tibias postérieurs ont la longueur des cuisses et pré-
sentent un éperon court et brun; le premier article des tarses a le

tiers de la longueur du tibia
;

le deuxième est de moitié moins long
et presque conique ;

le troisième est profondément bilobé; les cro-

chets du quatrième sont très-pelils et recourbés
;
ils ont à leur base

un renflement ou apophyse. Tous les tibias et les trois premiers arti-

cles de tous les tarses sont très-velus; le premier article des tarses

des quatre pieds antérieurs du mâle est très- large.

Celle espèce a élé découverte en Italie, par Rossi. Elle se trouve

dans les parties méridionales de la France voisines des Pyrénées ,
sur

la grande Bruyère.
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Genre Podagrica ,
Podagmouk (Clievrolal).

Antcnnae undcchn articulatae.

Carina nulla, encarpis variis ; facic crasse rugosa, punctala .

Thorax utrinque brcviter sulcatus; sulcus marginem poslcriorem

altingit.

Conspectus oblongo-ovalus , modicè convexus, Elylra linealo-punclata,

lineis irrcgularibus, partim confusis.

Les espèces de ce genre ont comme foules les Allises la faculté de

sauter, mais elles en font moins souvent usage et c'est peut-être ce

qui a fait créer le nom générique Podagrica.

La face n'est pas carénée; elle présente un large espace triangu-

laire, un peu convexe, incliné ou fortement rebordé sur le devant et

portant de gros points irréguliers plus ou moins nombreux et entre-

mêlés de rides ou rugosités. Les festons sont oblongs, plus ou moins

aigus ou arrondis et séparés de la face et du front par des traits dis-

tincts. Le labre est un peu échancré et présente de chaque côté trois

ou quatre points. Les mandibules ont cinq dents obtuses. Les yeux
sont noirs, oblongs et proéminents. On ne reconnaît pas de points

suroculaires comme dans les autres genres.

Les antennes ont presque la moitié de la longueur du corps ; elles

sont composées de onze articles : le premier esl gros et en forme de

massue; le second est de moitié moins long et très-mince; le troisiè-

me a presque la longueur du premier ;
le quatrième et le cinquième

sont comme le second; les suivants sont beaucoup plus épais cl coni-

ques; le dernier est le plus long et obliquement échancré. Tous sont

plus ou moins couverts de poils gris et présentent deux poils plus

longs à l'extrémité de chaque article.

Le corselet est beaucoup plus large que long, et très-convexe; il

est finement rebordé par derrière el plus fortement sur les côtés qui

sont arrondis. La bordure latérale se prolonge un peu, par devant et

de chaque côté; l'angle antérieur esl droit el terminé par un calus peu
saillant. Le corselet est ponctué plus ou moins fortement ; sa partie

postérieure esl un peu arrondie; on y voit de chaque côté une im-

pression inclinée et limitée par une ligne carénée, qui esl perpendi-

culaire à la bordure postérieure, ou plus ou moins inclinée et parai

Tome vu. — Annales de la Société Linnéenne. G
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lèle à la bordure latérale. L'écusson est d'un noir bronzé et lisse; il

est triangulaire ;
ses côtés sont un peu curvilignes.

Les élylres sont un peu plus larges à leur base que le corselet; elles

sont arrondies aux angles antérieurs et s'arrondissent ensemble à

leur extrémité. L'angle suturai est droit. Elles sont ponctuées plus

ou moins profondément; les points sont disposés tantôt en lignes peu

régulières, tantôt en petites séries variables ;
les points sont confus

dans la partie postérieure. La suture est finement rebordée ;
les côtés

le sont plus fortement. La marge inférieure est très large et plus ou

moins ridée transversalement. Les élylres de toutes les espèces pré-

sentent des variations de ponctuation plus ou moins profonde et de

coloration qui passe souvent du bleu clair au bleu foncé, au vert ou

au brun métallique.

Le dessous de l'abdomen est noir, ponctué et parsemé de poils

courts et couebés. Le dernier segment est lisse et brillant dans sa

partie médiane. Le pygidium est sillonné longiludinalement ;
les

bords du sillon sont perpendiculaires; dans le fond est une ligne

carénée Irès-étroile. L'hémicycle du mâle est grand et très-saillant.

Les cuisses postérieures sont médiocrement renflées; leur plus

grand diamètre n'excède pas le tiers de leur longueur. Les tibias ont

presque la longueur des cuisses qui les reçoivent dans un canal peu

profond ;
ils sont couverts de poils plus longs vers l'extrémité qui

n'est pas arrondie, mais dont l'échancrure et les lobes sont cachés

sous les poils, ainsi que l'éperon qui est court et un peu incliné en

dehors. Les tibias n'ont pas de sillon pour recevoir le premier article

des tarses. Les articles réunis égalent à peu près les deux tiers de la

longueur des tibias; ils sont très-velus en dessous ; le dernier est

couvert de poils couchés. L'apophyse est très-petite et sa forme varia-

ble. Le premier article de tous les tarses des mâles est plus grand que

celui delà femelle.

Les Podagrica fuscipes et rudicollis sont presque tous aptères ou

n'ont que pes rudiments d'ailes; les ailes complètes sont rousses; leurs

nervures sont brunes.

Après leur dernière transformation les Podagricu habitent sur les

plantes de la famille des Malvacées. On rencontre quelquefois deux

espèces sur la même plante. Quant à leurs larves," il est probable que

toutes ont le même genre de vie que celle de P. fuscipes sur laquelle

j'ai
fait des observations qui sont transcrites a la suite de la description

<le l'insecte parlai l.
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l>icds roux. Front et vertex noirs. Malvae.

Front et vertex ferrugineux. Fuscicornts.

Pieds noirs. Corselet fortement ponctué et rugueux. Rudicollis.

Corselet finement ponctué et lisse. Fuscipes.

l.P. malvae; DuFrscwuiDT. Oblongo-ovata, caerulca vel virescens ;

fronte verticcque nigris ; antennarum articulis tdtimis fusccsceniibus,

Thorax ferrugineus tenue punctulalus ; elytra subregulariler lineato-

punctata, punctis profanais; pedes ferruginci. ^ ^ alis incomplclis.

çf /Edeagus recurvalus
, îetns, apice deprcssns obtuse rotundatus

,

emargiîiatas, a basi ad apicem tenue canalicidalus.

Var. a. Capitc ferruginco. (Junior).

Long. 2 mill. 1/2 à 3 mil!. — Larg. \ mill. 1/2 à 2 mill.

Altica malvae, Scçrank, Fauna Boica. I. n. 705. — Drr'rscu., Faun.auslr.

III. 28G. 70.

Ualtica malvae, Illicer , Magaz. VI. 159. 113. — Redt., Faun. auslr. 530

-18 bis.

C/tr;/somela caeruleo-striata ,
Retz, page 167. n. 1091. — De Géer . page

-147. n. 98.

Dans les adultes la face seule est ferrugineuse ;
le front et le vertex

sont noirs. Celte couleur est moins foncée dans la partie antérieure

du front. Les individus récemment éclos ont la tête entièrement fer-

rugineuse.
La face est moins ponctuée que dans les autres espèces; elle est

quelquefois très-lisse ou ridée. Le front et le vertex sont brillants et

présentent quelques points extrêmement fins. Le labre
, les mandi-

bules et les palpes sont d'un brun rougeâlre ;
les festons sont étroits,

aigus et séparés du front par des traits fins.

Le corselet est ferrugineux et couvert de points petits et confus ; les

interstices sont lisses et brillants
,
la bordure latérale est fine et ac-

compagnée d'une ligne crénelée; elle forme un angle avec le boni

antérieur; son calus est peu saillant. L'impression postérieure est

très-courte et limitée par une ligne parallèle à la bordure latérale.

Les élytres sont d'un bleu verdâtre et portent neuf lignes ponctuées
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et le commencement d'une dixième vers l'écusson; les lignes son!

plus régulières et les points plus distincts vers la base et près de la

suture. La moitié postérieure est confuse. Les points sont presque
aussi forts que ceux de P. fuscipes; les intervalles sont un peu ridés

et portent de très-petits points.

Le dessous du corselet et tous les pieds sont entièrement ferrugi-

neux. L'abdomen est noir et brillant; le pygidium est profondément
sillonné et d'un noir mat. L'hémicycle du maie est large et saillant;

mâles et femelles n'ont que des rudiments d'ailes.

J'ai recueilli cette espèce dans le Midi de la France, sur les Malva

nicaccnsis et sylvtstris , Lin., et dans les environs de Lyon, sur la

Malva moschata ,
Lix.

2. P. fMSscicoiwiis ;
Linné. Oblongo-ovata ; cacrulca:, capih

thorucc , pedibusque ferrugineis. Antennarum ariiculi quatuor primi

fcrruginei, caeteris fuscis. Thorax laevis ; clytris, seriatim, minutissimè

confusèque punctatis. ^.^ alali.

Var. a. Pttnctis elytrorum profnn dioribits ; antennarum articulis

ultimis apice fusccsccntibus.

</» Aldcagus recurvatus , laevis , apice obtuse rotundalus , deflexus :

excavatione oblonga, versus apieem laliori
, ferè cochleariforint.

Long. 2 mill. 3/4 à 4 mill 4/2.
—

Larg. I mill. 3/4 à 2 raill. 1/2.

Chrysomela fuscicornis, Linn., Syst. nat. I. pars. 2° 595. 06.

Chrysomèle sauteuse à pattes rousses, De Géeb, V. 343. 47.

Altica ruftpes, Fabb. Syst. cnt. H4. 14.

Crioceris rufteornis, Fab. Fnt. Syst. I. pars. 2a 32. 90.

Crioceris fulvipes, Fab. Syst. Eleulh. I. 403. 08.

Altica fuscicornis, Paxzfb, Krit. revision. I. 79.

Altica ruftpes, Panz. Hcft. XXI. 6g. 10.

Haltica fuscicornis ,
Entom. Hcft. II. SI. 28. — Illicêb, Magaz. VI. 127.

04. — Gyll. Ins. suce III. 520. 1. — Stbphens, Illustr. IV. 300. — ht.

Bfanual, 293. 2288- — Redt. Faun. austr. 530. 20.

Podagrica fuscicornis , Kister, Hcft. VIII. -100. — Schobnhebr . Synon. 1.

î>.irs. 2° 307. (voir les Haltica fuscicornis, ruftpes elj'tt/ripes).

C'est la plus grande des espèces européennes. La tête et le corselet

sont d'un roire ferrugineux ; le labre, les mandibules et les palpes
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sonl un peu rembrunis vers leurs exlrémilés; les festons sont ovales

et un peu aigus au sommet ;
dans un grand nombre d'individus plus

ou inoins jeunes, la dessiccation les rend indistincts. Les quatre pre-

miers articles des antennes sont ferrugineux ; les suivants sont bruns

ou seulement ferrugineux à leur base.

Le corselet est lisse et brillant
;
les angles postérieurs sont arron-

dis
;
la bordure latérale est accompagnée d'une ligne tiès-finemenl

crénelée; son calus est recourbé ; l'impression postérieure est nette-

ment et profondément limitée par une ligne courte, parallèle à la

bordure latérale.

Les élylres s'élargissent un peu jusqu'aux deux tiers de leur lon-

gueur ; elles sonl d'un bleu brillant avec un reflet plus ou moins ver-

dàlre et couvertes d'une multitude de petits points confus ou disposés

en séries longitudinales plus ou moins ondulées et quelquefois ran-

gées deux à deux. Les intervalles sont lisses; dans quelques individus

les points sont plus forts, moins nombreux et les intervalles sont un

peu rugueux. Près de l'écusson est une ligne courte et fortement

pon ctuée ; celte ligne est dans un petit sillon qui se prolonge quel-

quefois, mais plus faiblement, le long de la suture. Le calus bumé-
ral est brillant et limité par une asset forte impression. La bordure

latérale et la suture sont noires et très-fines. Mâles et femelles sonl

ailés ; les ailes sonl nébuleuses; leurs nervures sont très-brunes.

Le dessous du corselet est ferrugineux ; l'abdomen est d'un noir

foncé et brillant; le pygidium est d'un noir mat et profondément
sillonné. L'hémicycle du mâle est large et arrondi ;

les pieds sont en-

tièrement ferrugineux.
Celle Allise se trouve sur la Guimauve

,
AUhaea ofjicinalis. Lin. J'ai

recueilli la variété a près de Nîmes, sur la Malva sylvcslris, Lin. On la

rencontre aussi sur VAUhaea rosea, Lin., que l'on cuUive dans les jar-

dins ; elle est souvent en compagnie de P. fuscipes.

3. I*. l'isdlScollis. Oblongo-ovata , caerulea; capite thoraeeque

ferrugineis. Antennarum articula quatuor primi ferruginei , cacleris

fuscis. Thorax distincte punctatus, intcrslifiis rugosis. Elylra subseriatim

confuseque punctata , punctis profundis ; pedes îugrofusci. 9 c/
1 alali :

alis sacpè incompletis.

Var. a. Pedibus partim rufescéntibus. (Junior).

b.. Pcdibus rufis (.nuper exclusa).
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</ .Edctigits recunatus htevis
, apicc obtuse rotundatus , dépressifs ;

versus apiccm, striola brevi streriua.

Long. 2 raill. 3/4 à 3 mill. --Larg. I inill. 3/4 à 2 niill.

La tète est d'un rouge ferrugineux ; le labre, les mandibules et les

palpes sont presque entièrement bruns; les festons sont linéaires,

aigus et séparés du front par des traits lins. Les quatre premiers arti-

cles des antennes sont ferrugineux; les suivants sont bruns.

Le ccrselet est deux fois aussi large que long; il est coloré comme
la tête et fortement ponctué. Les points sont confus ou disposés en

petites séries
;
les interstices sont rugueux et moins brillants que dans

les autres espèces. L'impression est limitée par une très-courte ligne

perpendiculaire au bord postérieur; la bordure latérale est fine, son

extrémité contourne un peu le bord antérieur; le calus est très-

petit.

Les élylres s'élargissent un peu jusqu'aux deux tiers de leur lon-

gueur ;
elles sont d'un bleu brillant avec une teinte plus ou moins

verdâlre. Leur ponctuation est presque aussi forte que celle de P. pus-

cipes, mais elle est disposée irrégulièrement ou par petites séries.

Vers l'écusson est un commencement de strie ponctuée ;
les inter-

valles sont un peu rugueux, ridés et présentent des peints très-petits.

Le calus humerai est brillant et un peu ridé; il est limité par une

impression au fond de laquelle sont quelques gros points.

Le dessous du corselet est ferrugineux; l'abdomen est noir et bril-

lant ainsi que le pygidium qui est profondément sillonné. L'hémicy-

cle du mâle est large et saillant; les ailes sont très-nébuleuses; leurs

nervures sont fortes et brunes. Dans un grand nombre d'individus,

on ne voit que des rudiments d'ailes.

Les pieds et surtout les cuisses postérieures sont noirs ; la couleur

des tibias tourne au rouge brun. Dans les individus jeunes, la base

des cuisses est brune; dans ceux qui sont récemment éclos, les pieds

sont entièrement ferrugineux.

Cette espèce est un peu plus petite que P. fuscicornis; elle se dis-

tingue au premier abord, par son corselet plus large et fortement

ponctué.
Je l'ai recueillie en mai et juin ,

à Hyères ,
sur les Malva nicaeensis,

Allioni et parviflora, Lin.; et dans les garrigues des environs de Mont-

pellier, sur la Lavalera olbia ,
Lin.

On dit que M. Walll l'a décrite .«ous le nom de Allicu riificollis. Sa

description a été faite sur des individus recueillis eu Dalmalie.
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4. P. fuscipes; Fabr.ic.ius. Oblongo-ovuta ,
viridi-aenea

, ca/Ji/e

ihoracetfue ferrugineis ; antennarum articuli» quatuor primis ferrugineis,

caeteris fuscis. Thorax tenue punctulalus ; clylra subrcgularitcr lineato.

punctata , punctis profundioribus ; /;c</es nigro-fuscis. Q^ alati. Alis

taepè incompletis.

Var. a. Thorace distinctiùs ptinctulato.

b. Thorace nigro.

çf /Edeagus recurvatus, levis , a/n'c-e oM««! rotundatus
, depresws,

emarginalus, à basi ad apiceiu profundè sidcatus.

Long 2 mill ty2 à 3 mill. — Latg. 1 mill. H[/*.

Altica fuscipes, Fab. Syst. Entom. -H * . 45.

('/' njsomela fuscipes, Fab. Spcc. ins. I. 135. 109.

GaUeruca fuscipes, Fab. Ent. Syst. I. pars. 2° 32. 95.

Çrioceris fuscipes, Syst. Elculh. I. 464. 09- — Coquebert, llluslr. 124. lab.

28 flg. 5.

Altica fuscipes, Oi.iv. Encycl. méth. IV. 440. 35. — Id. Enlom. V. 704.(54

tab. IV. fig. 64. — Panzeb, Faun. Hefl. 21. fig. FI. — Dut., Fauu. auslr.

III. 276 51.

^//ise bedaude, Gnorr. 1. 245. 3. tab. IV, fig. i.

ilallicafuscipes, Enlom. Hefte. 11. 10. 1 .
— Iluger, Magaz. VI. 458 . 1 12.

Cvi.l. Ins. suec. III. 560. 31. — Stemens, llluslr. IV. 302. — Ici. Manual.

293. 2293. — Ri:dt. Faun. auslr. R30. 18. — Schomiiiui
, Synoii. 1. pars ,

8. 306. 35. (Voir les Haltica fuscicornis,rufipes eifulcipes).

La tète est ferrugineuse; le labre el les palpes sont un peu rem-

brunis
;
les festons sont étroits, aigus et séparés de la face el du fronl

par des traits lins. Les quatre premiers articles des antennes sont fer-

rugineux; les suivants sont bruns.

Le corselet est ferrugineux, lisse, brillant el Irès-fincment poin-

tillé; l'impression est perpendiculaire au bord postérieur; les élylres

de l'insecte vivant sont d'un vert bronzé métallique. Celle couleur se

rembrunit souvent après la mort; dans la variole b, le corselet est

entièrement noir.

Les élytres ont neuf lignes ponctuées et le commencement d'une

dixième vers l'écusson ; ces lignes ne sonl pas régulières, el les poinls
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sont quelquefois par paires. Dans les interstices, une forte loupe fait

reconnaître de très-petits points. Vers l'extrémité des éiylrcs, la ponc-

tuation est confuse; le calus humerai est brillant et limité par une

forte impression dans laquelle est la base de la cinquième et de la

sixième ligne ponctuée.
Le dessous du corselet est ferrugineux comme le dessus

;
l'abdomen

est noir; le pygidium est roux et profondément sillonné ; l'hémicycle
du mâle est grand et saillant ;

il est roux dans les individus vivants.

Les ailes sont nébuleuses; leurs nervures sont un peu brunes. On
trouve , et surtout dans les femelles, un grand nombre d'individus

privés d'ailes ou n'ayant que des ailes non développées.

Tous les pieds sont d'un noir brun; les trochanlers et les articu-

lations sont roux; les articles des tarses sont plus ou moins rem-

brunis.

Les dessins de cette Altise publiés dans les ouvrages cités sont im-

parfaits.

Elle se trouve pendant toute l'année sur \aMalva sylvestres, Lin., et

moins fréquemment sur les autres Malvacées. J'ai recueilli sur la

même plante et près de Lyon, un exemplaire mâle de la variété a; son

édéage est identique avec celui de l'espèce type.

La larve de P. fuscipes a douze anneaux transversalement plissés

en dessous et bosselés sur les côtés. Chacun des trois premiers an-

neaux porte une paire de pieds qui paraissent divisés en quatre arti-

cles avec un crochet terminal; chaque article est orné à sa base d'un

ou deux poils raides ; le dernier anneau est terminé par un prolon-

gement arrondi
, comprimé en dessus et grossièrement ponctué. Il

porte en dessous un mamelon dont la larve se sert comme d'un bar-

pin pour porter son corps en avant. Les anneaux sont jaunes, très-

lisses et brillants ; ils ont de chaque côté un poil raide et quelques
autres en dessous ;

le dernier anneau est orné de six poils semblables

autour de son prolongement.
La tête est oblongue ; son vertex est bifide en arrière

,
ou plutôt sa

partie postérieure est divisée par une échancrure triangulaire bordée

de brun ;
la tôle est d'un jaune un peu plus foncé que celui du corps.

Les antennules sont très-courtes et transparentes ainsi que les palpes.
Les mâchoires sont brunes; on n'aperçoit pas d'yeux.

Ces larves se cachent dans la terre pendant le jour, ou sous les dé-

bris de divers végétaux dont elles se nourrissent; on ne les voit jamais
sur les piaules. Les œufs sont ovales

, jaunes, beaucoup plus courts

que ceux de A. olcrurca- La femelle les dépose dans le terreau. La
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larve subit probablement plusieurs unies
,
ce dont je n'ai pu in'asiu-

rer. Celles que j'ai élevées ont vécu un mois avant de passer à l'état

de nymphes.
La nymphe est de la même couleur que la larve

; on y reconnaît

toutes les parties de l'insecte parfait. La tète est recourbée en dessous ;

les yeux sont bruns ainsi que les mandibules. On voit un poil brun

au côté interne de chaque œil et deux au milieu du front. Les anten-

nes sont plus blanches et plus transparentes que le reste du corps;

elles entourent les deux premières paires de pieds. Le corselet est

orné de quelques poils. Les élylres, réduites à l'état rudimentaire
,

sont recourbées en dessous et collées contre l'abdomen. Le mésotho-

rax et le mélalhorax présentent une fossette profonde de chaque
côté du premier, et un sillon longitudinal sur le second. Les segments
de l'abdomen très-bossués en dessus, ont en commun une forte im-

pression de chaque côté, et une autre moins profonde dans le milieu.

Le dernier est terminé par deux appendices allongés ,
un peu coni-

ques et terminés en épine ;
il porte en dessous deux petits mamelons

transparents.

L'insecte acquiert son dernier développement, dans le sol
-

,
il

en sort parfaitement coloré, mais dans un état de mollesse qui

cesse au bout de quelques jours.

Genre Argopus ,
Argope

;
Fischer.

Anlcnnae undecim articulatae.

Carina nulla, encarpis rotundatis distinctis.

Faciès encarpis interjecta ; anticè extenso, bifurcata ; e.vtcnsionc apicc

depressa obtuse anguluta.

Conspeclus hemisphericus ; thorax et clytra profundè puuclata ; femora
omnia crassa.

Le caractère le plus distinct de ce genre est dans la forme identi-

que de toutes les cuisses qui sont très-renflées et n'ont pas de canal

assez oblique qui leur permette de se reposer sur le sol en moine

temps que leurs tibias. Quant à la disposition de toutes les autres

parties du corps et de la tète, elle diffère peu de celle du genre Diche-

rosis.

M. Fischer a créé le genre Argopus qui se traduit par ces mois .

}ùcd inactif, parce qu'il n'a pas vu sauter les espèces par lui décrites
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Il est possible que dans la Russie septentrionale et surtout en Sibé-

rie, la faculté saltatrice de ces insectes soit plus ou moins ralentie

par le refroidissement de la température. L'Argopus bicolor, seule

espèce européenne décrite par M. Fischer, est évidemment le type de

ce genre. Quant à son A. nigrilarsis, il appartient probablement au

genre Dicherosis.

Au premier abord ce genre pourrait être considéré comme uu

intermédiaire entre les Chrysomélines et les Altises , mais, sauf

J'absence du canal oblique des cuisses, il a trop d'analogie avec les

Dicherosis et les Sphaèroderma, pour ne pas rester leur voisin.

1. A. bicolor; Fischeu. Suborbicuhita , convexa, rufo-testacea,

nit'ula ; mesothorace ,
metathorace

,
abdomine pedibusque nigris ; anten-

narum artiçulis tribus primis testaceis ,
cacteris fuscis ; faciès an'icè

extenso. , bifurcala; grosse punctala; extensione in maribus inflexa ,

dentiformi. Thorax cl elylra profundè punctala. $ ef alati.

d" /Edeagus arcuatus , integer ,
laevissimus

, apice rufescens ,
acult

lanceolatus. Abdominis segmentant ultimum apice bi-gibboso.

Long. 3mill. 3/4.
—

Larg. 2 mill. 3/4.

Argopus bicolor
, Fischer, Entom. Imp. Russici. II. page 184. lab. XLVU.

fig. 3.

Celle espèce est très-convexe et d'un rouge ferrugineux et brillant.

La carène faciale est remplacée par la partie supérieure de la face

qui est resserrée et terminée anguleusement entre les festons dont

elle est séparée. La face est fortement ponctuée sur le devant ;
les

points sont moins nombreux dans la partie supérieure; les feslons sont

déprimés, un peu arrondis et séparés du front par des traits profonds.

Le front est sinueux par devant et présente dans son milieu un angle

aigu; il est très-lisse et brillant. Les joues sont divisées antérieure-

ment en deux lobes ou bifurcations qui se prolongent sur l'épistome

et se terminent en angles obtus très-fortement ponctués; ces angles

ne sont pas recourbés en forme de pince comme dans Dicherosis hae-

mispherica. Le labre est petit, un peu sinueux et présente de chaque
côté un petit point et quelques poils blancs ; les mandibules sont

rousses. Le premier article des antennes est fort et égale en longueur

le plus grand diamètre de l'œil
;
le second a le tiers de la longueur

du premier, il est renflé à son extrémité; le troisième est comme le

second, mais plus long ;
les suivants sont deux fois aussi longs que le
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second el grossissent progressivement ; le dernier est fusiforme el en

cône aigu.

Le corselet est très-convexe ; ses angles postérieurs sont très proé-

minents ;
son bord postérieur se projette obtusément vers l'écusson

;

les côtés sont un peu arrondis et finement rebordés; on ne voit pas de

calus ; l'angle postérieur sst un peu ouvert. Le corselet présente des

points inégaux et distants; son bord postérieur est accompagne d'une

ligne ponctuée.
Les élylres sont aussi larges à leur base que le corselet et forment

avec lui un ovale court ;
les côtés sont distinctement rebordés ; la bor-

dure est accompagnée d'une ligne fortement ponctuée ;
sa marge in-

férieure est brillante et en forme de canal. La bordure suturale est

imperceptible ; l'angle postérieur est presque droit. Les élytres sont

couvertes de très-gros points disposés en petites séries
; près du bord

postérieur on voit deux lignes ponctuées assez régulières; le calus

humerai est saillant.

Le dessous du prolhorax est d'un roux ferrugineux; le mésothorax,
le mêla thorax et l'abdomen sont très-noirs. Les segments de l'abdom en
sont fortement ponctués et garnis de poils d'un blanc grisâtre. Le
dernier segment du mâle présente un sillon linéaire

;
l'exlrémilé du

segment est échancrée
;
de chaque côté de l'échancrure est une gibbo-

sité carénée. L'hémicycle est arqué et peu saillant; il est roux ainsi

que les gibbosités.

Toutes les cuisses sont très-renflées et arqaées en dessus et en

dessous; les cuisses postérieures n'ont pas de sillon oblique pour re-

cevoir les tibias. Le sillon est remplacé par un petit Irait peu profond

près duquel on remarque une série de quatre gros points. Le plus

grand diamètre des cuisses postérieures excède la moitié de leur lon-

gueur. Toutes les cuisses sont noires ainsi que les libias et les tarses.

Les tibias sont grands et courbes; l'apophyse est grande et triangu-

laire; elle est rousse ainsi que l'éperon. Le canal qui reçoit le larse

est peu profond; l'extrémité de son bord extérieur est relevée eu

triangle. Le premier article des tarses antérieur du mâle est grand el

large.

Celte description a été faite sur un individu mâle recueilli en Dal-

malie et qui m'a été communi [ué par M. Félix.
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Genre Dicherosis; DiCHEaosr.

Anlcnnae undeeim arliculatac.

Carina ovatis depressa , (n £ cxcavatu ; encarpis dùtinciis sub-ovatia

Faciès anticè extenso., bifurcata; extensione plus minusve convexa^

a cula.

Conspectus liacmisplicriats , (horax et clytra temiissimè punctulata.

Femora postica crassa.

Ce genre diffère de Argopus : 1° par la forme des cuisses
,
dont les

postérieures sont beaucoup plus larges que les autres ; 2° par le sillon

large et oblique de celles-ci ; 3„ par la disposition de la face qui est

également bifurquée, mais dont les bifurcations sont coniques et

dentiformes
;
4o par la présence de la caréné qui est très-déprimée

mais distincte surtout dans les mâles.

La seule espèce européenne de ce genre est évidemment douée de

la faculté sallatrice.

1. D. liwmîsplicrica. Suborbiculata
,
convexa

, rufo-testacea

minute punctulata; faciès anticè extensa, bifurcata, rugosa ; in maribus

apice erecta, dentiformis. Femoribus anticis oblongis, posticis crassioribus

canaliculatis. Q çf alali.

<f Aùdeagus arcuatus, rufus , latus, latior , obtuse lanccolatus , versus

apicem breviter bicanatîculatus.

Var. a. Obsolète punctulata.

Long. 3 mill. -1/2.
—

Larg. 2 mill. 3/4.

Altica hemispfwrica, Dm r. Faun. austr. III. 233. 0.

Ilallica Ahrensii, Germah, Reise nach Dalmatien, '20<>. 133. tab. X. tig. (!.

Argopus Itemisp/iericus, Redt. Faun. austr. 5Û-I. 1. — Kistik, XXVIII. n. 9ô.

Presque orbiculaire, très convexe, d'un roux ferrugineux et brillant.

La carène faciale est ovule, oblongueet très-déprimée; dans les indi-

vidus jeunes la dessiccation en altère la forme qui parait alors ridée et

plus ou moins creuse. Elle est circonscrite par un trait fin qui la sé-

pare des festons; ceux-ci sont presque ovales; leur contour n'est pas

toujours régulier; ils sont séparés du front par un sillon profond qui
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lé prolonge derrière les yeux. Le front est lisse, sinueux par devant, < I

présente dans son milieu un angle très-obtus et quelques points au-

dessus des yeux. Les joues sont divisées antérieurement en deux lobes

qui se prolongent sur l'épisloine et se terminent en cônes. Dans les

mâles elles se relèvent, et leurs extrémités se rapprochent un peu en

forme de pincetle. Le labre est très-lisse, brillant et un peu sinueux;
il présente de chaque côté deux points très-petits et quelques poils

blancs. L'extrémité des mandibules est noire; le premier article des

antennes est épais et sa longueur égale le plus grand diamètre de

l'œil
;
le second est trois fois plus petit et ovale ; le troisième est un

peu plus long et plus mince; le quatrième et les suivants sont deux

fois aussi longs que le troisième et grossissent progressivemenl : le

dernier est fusiforme et obliquement échancré.

Le corselet est très-convexe et finement rebordé par devant: son

bord postérieur est très-sinueux et sans bordure, et se projette obtu-

sément vers l'écusson. Les côtés sont arrondis et finement rebordés;

le calus dépasse le bord antérieur. L'angle postérieur forme une grande
courbe. Le corselet est couvert de très-petits points disposés sans or-

dre ; ces points sont un peu plus forts vers le bord postérieur. On re-

marque près de l'écusson un espace linéaire plus ou moins grand,
non ponctué et très lisse ainsi que les interstices des points. L'écusson

est triangulaire.

Les élylres réunies sont aussi larges à leur base que le corselet;

elles s'élargissent beaucoup et forment avec lui un ovale court et assez

régulier. Les côtés sont finement rebordés; on ne voit le long de la

bordure que des rugosités inégales. La marge inférieure est fortement

bordée et légèrement ondulée ou ridée. La bordure suturale est im-

perceptible ; l'angle postérieur est un peu arrondi. Les élylres sonl

couvertes de points très-fins, que dans la variété a l'on ne peut recon-

naître qu'à l'aide d'une forte loupe ; les points sonl disposés en petites
séries ondulées et confus vers l'extrémité. Le calus humerai est peu
saillant.

Le dessous du corps est couvert de points très-petits et de rides très-

fines. Le dernier segment du mâle esl un peu ondulé cl présente un

petit sillon
;
dans la femelle, le sillon est remplacé par un espace lisse

et sans poils. L'hémicycle du mâle est un peu arqué et légèrement
rembruni.

Les cuisses postérieures sont renflées et très-finement ponctuée»;
leur plus grand diamètre excède la moitié de leur longueur; les cuis-

ses antérieures et les intermédiaires sont beaucoup moins larges. Les
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tibias sonl un peu courbés. L'éperon esl grand et brun ,
ainsi que

l'apophyse qui esl triangulaire. Le canal qui reçoit le tarse esl pro-

fond
;
le premier article des tarses antérieurs du mâle est un peu plus

large que celui de la femelle.

Cette espèce se trouve en Allemagne. Je l'ai recueillie en mai et

juin, dans les environs de Montpellier et près de Draguignan. Elle

sa'ite à d'assez grandes distances, mais rarement.

2. >. ni«i»itai*sis ; Geblee. Suborbiculata , convexa , rufo-

tcstacca, nitidà, profonde pithclata; carina crcnalo punctata. Antennarum

articulis Z-primis tcslaccis
,

cacteris fuscis ; tibiis omnibus tarsixque

brunneiSf commissurù rufesccnlibus.

Long. 3 mill. -1/2.
—

Larg. ? mill. 3/4.

Carène faciale étroite, un peu arquée, triangulaire et lisse au som-

met ;
le reste présente de chaque côlé une ligne de gros points irrégu-

liers; les festons sont grands, déprimés et brillants; ils sont séparés

du front par un trait profond qui se prolonge derrière les yeux. Le

front est bisinueux par devanl ;
il est très lisse et brillant ainsi que le

verlex. Les joues sont lisses près des antennes et très-rugueuses dans

le reste de leur surface; chacune d'elles est renflée et presque conli-

guë à la carène ;
leurs côtés antérieurs se rétrécissent en se dirigeant

sur l'épislome, et l'intervalle qui les sépare forme une échancrure ou

sinuosité anguleuse; elles sont bordées distinctement et leurs extré-

mités sonl un peu relevées, mais ne sont pas terminées en cône ou

mamelon comme dans Ahrensii. (Voir un </>). L'épistome est sinueu-

sement écbancré et présente des poils roux, assez longs.

Les antennes sont comme dans D. hacmispherica et n'en diffèrent

que par Ja couleur. .Les trois premiers articles sont ferrugineux; les

suivants sont entièrement bruns et portent à leur extrémité des poils

fins, courts et roux.

Le corselet est très-convexe ; sinueux par derrière où il se projette

obtusément veis 1 ecusson ; ses côtés égalent le quart de la longueur
du bord postérieur; ils sont arrondis et distinctement rebordés; le

calus dépasse le bord antérieur; l'angle postérieur est presque droit.

Le corselet esl très-lisse et brillant ;
sa ponctuation est peu serrée; les

points sont de grandeur irrégulière.

L'écusson esl triangulaire, lisse et brillant.

Les élytres réunies sonl aussi larges à la base que le corselet
;
elles
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s'élargissent un peu moins que dans Ahrensii
; elles sont ponctuées

fortement; les points sont presque partout disposés en peli'.es séries

dirigées dans tous les sens; ilssonl plus forts à la base des élylres et

vers le cakis humerai ;
la bordure latérale est accompagnée d'une

ligne fortement mais irrégulièrement ponctuée. L'angle postérieur

est un peu arrondi ; le calus humerai est saillant, lisse et brillant. Ln

marge inférieure est un peu canaliculée, brillante et sans rides.

Le dessous du corps est finement ponctué et ridé.

Les cuisses postérieures sont plus fortes que celles de Sph. teslucca et

cardia ;
leur dessus est très-arqué et proéminent ;

les antérieures sont

inoins fortes que dans D. haemispkerica et Arg. bicolor. Tous les tibias

et les tarses sont bruns ;
les crochets et les articulations sont rous-

sâtres.

Le renflement de la partie antérieure des joues a quelque rapport

ave^ celui des espèces précitées, mais il n'est pas terminé en cône ou

mamelon.
Cette description a été faite sur une femelle provenant de la Sibé-

rie et faisant partie delà collection de INI. Aube.

Genre Sphacrodcrma ,
Shiaeroderme ; Stephens.

Anlennae undecim ailiculatae.

Carina convexa, lanceolata ; cncarpis distinctes, trigonis.

Faciès anticè abbreviata , inflcxa vix emarginata.

Conspectus haemisphericus ; thorax et clylra tenuissimè cçnfusèque

punclulata ; femora poslica crassa.

Les espèces de ce genre se distinguent des Argopus et Diclicrosis par

la forme de la face qui n'est pas divisée ou bifufquée antérieurement

et qui permet de reconnaître l'épistome. La S. lestacea est presque hé-

misphérique et très- finement ponctuée, tandis que S. cardia est plus

oblongue et ponctuée plus fortement; elles sont indistinctes dans un

assez grand nombre de descriptions.

La disposition des cuisses est favorable au saut ;
mais ces Allises ne

s'élancent pas à une grande distance. L'extrémité supérieure des ti-

bias est arrondie ou sinueuse et sous le rebord est un petit éperon ;

les crochets sont recourbés en dessous et ont à leur base une apo-

physe triangulaire. Le premier article des tarses antérieurs des mâles
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est un peu plus large que celui des femelles ; tous les tarses sonl ve-

lus en dessous.

1. S. tcstaicca
; Fabrjcius. Suborbiculata, convexa, rufo-testacea,

subtilissimè punctulata ; thoracis dorso aequè pmirtulnto ; facirs aiitin

punctulata. î^ alati.

a" /Edeagus recurvatus
, ht/us, convexus, obtuse lavceolatns ; margi-

nibus ferè parallelis.

Long 2 mill. 5 '« à 3 mill. - Larg. 2 mîll. à 2 mill. I ï.

.iltica lestacea, Fais- Syst. Ent. Mi. 10. — Oliv. Enc. melli. IV. HO. 37.—
Id. Entom. V. 696. 49. tab. 3. fig. 40. — Ditt. Faun. austr. III. 252. 5. —
Doméril, Dict. des se. nat. I. 1-22. 1.

iltica voluta, Laichabtimg, page »9fi. n. 2.

Haltici testacea, Entom. Hefle. II. 50. 27. — Illiger , Magaz. VI. 157. 1 10.

— Gyll. Ins. suec. III. ;io0. 23.

Sphaeroderma lestacea, Stepii. lllnst r. IV. 328, — Id. Manual. 3C2. 2380

(S. testaceuni).

Sphaeroderma testarea, Redt. Faun. austr. 542.

Argopus testaceus, Kustèr, Heft. IX. 90. — Scbonbekb, Synon.I. pars. 2°.

îOd. 29.

Presque hémisphérique , très-convexe, d'un roux ferrugineux el

brillant. La carène faciale est un peu convexe, son sommet est lan-

céolé, et ses côtés sont ponctués; les festons sonl convexes el en

triangle peu régulier ;
ils sont séparés du front par un trait ondulé

très-profond ;
le front est lisse et brillant. Les joues portent quel-

ques petits points irréguliers; leur bord antérieur est un peu sinueux;

l'épislome est plus large que celui de 5. cardui, Le labre est lisse et

brillant, un peu échancré et présente de chaque côté deux points

très-petits.

Le premier article des antennes a la longueur du plus peliL dia-

mètre de l'œil; le second est trois fois plus petit et presque ovale
;

le

troisième el le quatrième sont un peu plus longs el plus minces; le

cinquième et les suivanls sont d'un tiers plus longs que le quatrième,
et grossissent un peu ; le dernier est fusiforme el obliquement échan-

cré.

Le corselet est très-convexe, arrondi et sinueux sur le derrière, dont

la partie médiane est projetée vers l'écusson ; ses côtés sont très-ar •

rondis el n'ont pas le tiers du bord postérieur; leur bordure est très-
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fine et se continue autour de l'angle postérieur qui est obtus. Le cor-

selet est très-brillant et couvert de petits points ii réguliers; les points

s'atténuent insensiblement vers le bord latéral qui est très-lisse ainsi

que tous les interstices.

Les élylres forment avec le corselet un ovale assez régulier et

moins oblong que dans S. cardui. Elles sont couvertes de très-petits

points disposés en séries irrégulières et confuses vers l'extrémité
;

elles sont plus distantes et leurs interstices sont très-lisses et bril-

lants. Ce n'est qu'à l'aide d'une forte loupe qu'on y reconnaît des

points extrêmement fins.

Le dessous du corps est ferrugineux et couvert de gros points

qui sont encore plus forts sur le mélatborax. Le dernier segment

de la £ présente un espace lisse et sans poils. L'hémicycle du </>

est un peu arqué; le segment qui le précède a une légère impres-

sion longitudinale. Les ailes sont d'un blanc, roux et translucide ;

les nervures sont moins foncées que celles de S. cardui.

Toutes les cuisses sont un peu moins épaisses que celles de S. car*/

le plus grand diamètre des postérieures égale la moitié de leur lon-

gueur; leurs tibias sont presque droits; l'éperon est court et brun.

Celte espèce est commune; on la rencontre sur les Cbardons et

diverses Centaurées.

2. S. cai'tlsai ;
Kibby. Subovata, convexa, rufo-lestacea, distincte

punctulata ; thoracis dorso fortiter punetulato ; faciès milice profun de

punciata vel mgosa. %.<? alati.

<f /Edcagus urcuatus, rùfu» ; longitudinaliter tenue eanaliculatus,

obtuse lanceolatus, apicc dilatatus.

Lon<?. 3 mill. à 3 mill. 1/1
—

Larg. 2 mill. ;• 2 aiill. 1/2

llultica cardui, Gtll., Ins. suée. III G51t. 23-24.
f

Sphaeroderma cardui, Stiïph. Illuslr. IV. :V2S. — ht. Mariùal 302. 23&I

Redt. Faim, austr. 542. 2.

Argopus cardui, Kimt.h, XXVIII. n" 07.

Aitica cardui, Pasz. Faun. XXI. i3.

Presque ovale, convexe, d'un roux ferrugineux brillant. La carène

faciale est un peu convexe; son sommet est lancéolé; ses côtés sont un

peu rugueux ainsi que les festons dont elle esl séparée par des traits

assez profonds. Les festons sont en triangle arrondi et séparés du front

par une ligne ondulée très-profonde. Le front présente dans sa partie

Tome vu. — Anna/es de la Société Linnéennc.
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antérieure quelques rugosités; les joues sont rugueuses près des an-

tennes, forlenient et irrégulièrement ponctuées vers leur bord anté-

rieur, qui est un peu sinueux. L'épislome est très-rétréci. Le labre

est échancré antérieurement, ce qui le fait paraître un peu bilobé;

il présente de chaque côté trcis gros points. Les articles des antennes

sont comme ceux de S. Icslacca.

Le corselet est très-convexe, arrondi et sinueux sur le derrière ,

dont la partie médiane est projetée vers l'écusson. Les côtés égalent
le tiers du bord postérieur ;

leur bordure est très-fine et se continue

autour de l'angle postérieur qui est très-arrondi. Le corselet est bril-

lant et couvert de points irréguliers et confus ;
les points sont beau-

coup plus forts près des élylres ; les bords latéraux sont très-peu ponc-

tués; les interstices sont rugueux.
Les élylres forment avec le corselet un ovale un peu plus obloog

que dans S. tcstacea. Elles sont couvertes de points plus forts et dis-

posés en lignes ou séries peu régulières, et les lignes médianes sont

plus courtes
-,
toutes s'atténuent vers l'extrémité des élytres ;

les in-

terstices sont lisses et brillants.

Le dessous du corps esl ferrugineux et couvert de gros points qui
sont encore plus forts sur le métalhorax. Le dernier segment de la £
est partout également ponctué ; l'hémicycle du / est un peu arqué ;

le segment qui le précède présente une légère impression longitudi-
nale. Les ailes sont rousses et translucides; les nervures ont la cou-
leur du Succin.

Toutes les cuisses sont plus fortes que celles de S. testucea; le plus

grand diamètre dos postérieures égale la moitié de leur longueur ;

leurs tibias sont presque droits et aussi longs que les cuisses. L'épe-
ron est roux et un peu plus long que celui de tcstacea.

Cette espèce diffère de sa congénère : 1° par la ponctuation plus
forte des élylres el de la base du corselet; 2° par sa forme plus oblon-

gue et la dimension plus grande des côlés du corselel.

Elle se trouve pendant toute l'année sur diverses espèces de Char-
dons et principalement sur le Carduus nutans

,
Lin.

La figure de VAltica testacca
,
de Panzer, représente' exactement le

Sph. çardui.
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Genre Aphthona, Aphthose (').

Anternac undecim articulatae.

Curina lincaris; encarpis variis
, tlislinctis; rariùs cum fronlc reli-

gatis.

Thorax integer , punclidatus.

Canspectus variabilis ; oblongus; plus minusve convcxus. Elylris confiné

seriatimve puncfiilatis.

Ce genre, par son faciès, est celui qui se rapproche le plus du genre

Altica; il n'en diffère que par l'absence du sillon transversal du cor-

selet, et par la structure du pygidium dont le sillon ne présente pas

une ligne carénée. Quant aux larves
,

il est probable qu'elles sont

nocturnes et se nourrissent de débris de végétaux; on n'en a pas en-

core découvert sur des plantes vivantes, tandis qu'on y rencontre fré-

quemment celles du genre Allica.

La carène de l'épislome est linéaire et peu saillante
;
les festons sont

arrondis, ovales, lancéolés ou aigus. Les joues sont plus ou moins ru-

gueuses. Le labre est arrondi ou un peu sinueux et présente de cha-

que côté un ou deux points très-fins
;
les yeux sont ovales, saillants

et sans échancrure; leurs eorneules sont très-distinctes et disposées

en lignes régulières. Le front et le vertex sont lisses ou finement gra-

nulés. Les points suroculaires sont très- rapprochés des yeux et sou-

vent imperceptibles.
Les antennes ont la moitié et quelquefois les trois cinquièmes de

la longueur du corps; leur dimension varie souvent dans quelques

individus de la même espèce. Les premiers articles sont roux: les

suivants sont plus ou moins rembrunis.

Le corselet est plus large que long? coapé droit par devant et sans

bordure, un peu arrondi et finement rebordé par derrière; les côtés

sont arrondis et plus ou moins inclinés; leur bordure est plus forte.

Lo calus est peu saillant; l'angle postérieur est plus ou moins ouveit

ou obtus; il est rectangle dans quelques espèces. L'écusson est trian-

gulaire à côtés arrondis.

Les élylres sont plus larges à leur base que le corselet; leurs côtés

') (Ctievrolat) in Dej. Catal.
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sont plus ou moins arqués el leur extrémité plus ou moins obluse

ou anguleuse. La bordure latérale est accompagnée d'une ligne ponc-
tuée ou crénelée. Le calus humerai est peu saillant dans la plupart
des espèces.

Le dessous de l'abdomen est plus ou moins ridé et ponctué et gar-
ni de petits poils. Le pygidium est finement ponctué et poilu; il n'a

pas de sillon bien distinct, mais presque toujours une légère dépres-
sion vers la base. L'hémicycle est saillant dans quelques espèces ;

le

segment qui le précède est plus ou moins déprimé. Presque toutes les

espèces sont ailées; les ailes sont blanches, transparentes ou translu-

cides
;
les nervures sont rousses ou rembrunies.

Les cuisses postérieures sont fortes; leur diamètre égale la moitié

de leur longueur; elles sont plus ou moins ponctuées et poilues sur-

tout vers leur extrémité. Le tibia a la longueur des cuisses; son ex-

trémité supérieure est un peu déprimée, échancrée ou bilobée
;

il est

plus ou moins dentelé en dessous. L'éperon est court el placé à l'ex-

trémité du lobe externe. Le premier article des tarses n'a que le tiers

de la longueur du tibia; le second est de moitié plus petit; le troi-

sième est bilobé el velu en dessous. Les crochets sont simples el n\\

peu renflés à leur base. La longueur des tarses réunis n'égale pas
celle du tibia.

La couleur des espèces de ce genre peut en faciliter la distribution

en six séries :

1° Corselet el élytres d'un roux teslacé
;
2" d'un roux testacé pâle ;

3° d'un bleu verdàtre; 4° d'un noir bleu ;
5° entièrement noirs; G en-

tièrement vert bronzé.

Corselet et élytres d'un roux teslacé.

Ecusson et dessous du corps noirs.

Dessous du corps d'un roux plus sombre.

Antennes entièrement rousses.

Dessous du corps concolore.

Derniers articles des antennes noirs.

Corselet el elylres d'un roux teslacé pale.

Métathorax et base de l'abdomen noirs.

Cuisses postérieures rembrunies à leur

extrémité supérieure.

Nigriscutis.

Cyparissiat

Laeviffctta.

l.utesccns.
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Dessous du corps entièrement noir; pieds

roux. Abdominalis.

Métathorax et base de l'abdomen brunâtres;

pieds roux
; points des élytres confus ou

en séries. Straminea.

Dessous du corps d'un teslacé pale, élytres

brillantes, points très-petits et varioliques. Variolosa.

Miiiathorax et abdomen noirs.

Hande suIuimIc noire , élargie dans son

milieu. Siatla.

Corselet et élylres d'un bleu verdàtre.

Fortement rugueuse, (aptère). Lacertosa.

Finement rugueuse. Gaerulea.

Corselet et élytres d'un noir bleu.

Tous les pieds noirs, les tibias moins foncés. Pseudo-acori.

Pieds ferrugineux à l'exception des cuisses

postérieures et de la base des antérieures. Cyanelln.

Cprselet et élytres noirs.

Elytres un peu convexes; points en lignes

jusqu'au milieu. Euphorbiae.

Elytres très-convexes; points en séries seu-

lement vers la base (aptère). Ocata.

Elytres très-convexes; points très-fins et un

peu plus forts vers la base. Delicatula.

Elytres oblongues, très-rugueuses et partout

fortement pointillées (.'aptère ). Tantilla.'

Corselet et élytres d'un vert bronzé.

Corselet presque lisse, élytres ponctuées plus

listinctement. l'irescens.

Corselet distinctement et élylres plus profon-

dément ponctuées (aptère). Herbigrada

1. il. iii»i*isctat5S. Tcstacca, laevis; encarpis trigonis distinctii

elytris palliais subtilissimè punctulatis; scutello, mesothorace
,
meta-

thorace, abdomineque nigris, nilenlibus.
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Long. 3 à A mUL— Larg. I mill. Mi à l mill. 3'4.'o*

La carène est un peu arquée et atténuée à chaque extrémité; la

bordure antérieure des joues est plus ou moins distincte et présente

quelquefois des interruptions; le labre est entièrement noir et un peu
sinueux par devant; les mandibules et les palpes sont ferrugineuK.

L'extrémité de ceux-ci est toujours un peu rembrunie. Les festons

sont très distincts, un peu convexes et presque triangulaires; ils sont

séparés de la carène et du front par des traits profonds. Le front, les

festons et la face sont lisses et brillants. Les antennes sont rous-

ses ; les articles six à onze des adultes sont rembrunis.

Le corselet est deux fois aussi large que long ;
il paraît lisse et

brillant; mais à l'aide d'une forte loupe on y aperçoit quelques petits

points et d'imperceptibles rugosités. L'écusson est grand ,
arrondi ,

lisse et très-noir.

Les élylres sont plus larges à la base que le corselet: leurs côtés

sont un peu arqués et leur exlrémité est obtuséinent arrondie; l'an-

gle suturai est ouvert; elles sont brillantes et présentent seulement

d'imperceptibles rugosités. Le calus humerai est peu saillant.

Le dessous du corselet est roux ; le mélalhorax et l'abdomen sont

entièrement d'un noir brillant. Les segments de l'abdomen sont un

peu ridés et assez fortement ponctués. Le pygidium est grand, ponc-

tué et poilu.

La plupart des individus sont ailés, quelques-uns n'ont que des

rudiments d'ailes.

Les pieds sont entièrement ferrugineux.

Celle espèce se distingue au premier abord de toutes les autres

comprises dans la première division, par la couleur noire de son

écusson. Elle a été recueillie dans la Russie méridionale par M. Mots-

choulsky ;
et dans les environs de Triesle par M. de Kiesenwelter. Il

ne m'a été communiqué que des femelles.

2. A. cyparissiac ;
Entoni. Hefle. liufo-testacea , laevis ;

enCârpis ovaiis distinctis; elytris palliais , sublilissimè punetulatis ; meta-

thorace abdomineque plus minusvc saturatis.

o" <Edc(tf>ns upice cmarginatus ici incisus.

Long. 3 a 5 mifl Larg. \ mill. 12;. I mill. 3/4.



Aphthona. 103

Ualtioa cyparissiae, Entom. Hefte. 11. 80. 47, tab. III. fig. 8. a.

Altica cyparissiae, Ouv. Ent. V. 718. 89. lab. V. fig. 80. — Duft., Faim

anslr. III. 256. 10.

llaltica cyparissiae, Iixigbr, Magaz. VI. -152. 07. — Stbphens, llluslr. IV.

209. — ld. Manual, 2282. — Reot. Faun.auslr. 531. 28 bis.

La carèno esl un peu arquée el allénuée aux deux extrémités ; celle

de la femelle esl plus large el plus déprimée. Les joues sont un peu

rugueuses; leur bordure antérieure est irrégulière et dilatée près de

la carène; les festons sont très distincts, un peu convexes et presque

ovales; ils sont séparés de la carène et du front par des traits profonds.

Le labre est un peu sinueux par devant et présente de cbaque côté el

près de l'épistome un point très-petit; il est quelquefois un peu rem-

bruni ainsi que l'extrémilé des mandibules. Le front et les festons

sont lisses et brillants.

Les antennes sont entièrement rousses; leurs articles sont plus

épais cbez les femelles.

Le corselet est deux fois aussi large que long; il paraît lisse el bril-

lant; mais à l'aide d'une forte loupe on aperçoit quelques petits points.

L'écusson esl grand, arrondi et lisse.

Les clytres sont plus larges à la base que le corselet; leurs côtés

sont un peu arqués el leur extrémité est obtusément arrondie. Elles

sont brillantes et couvertes d'une multitude de points extrêmement
fins mais plus distincts que ceux du corselet et disposés irrégulière-
ment. La marge intérieure est ferrugineuse. Le calus buméral est

peu saillant.

Le dessous du corselet esl roux ; le mésolborax et le mélathora\

sont plus ou moins rembrunis ainsi que les premiers segments de

l'abdomen qui est couvert de rides ou ondulations transversales, el

ponctué fortement. Le pygidium esl grand, finement ponctué et

poilu; il n'a pas de sillon distinct, mais seulement vers sa base une

légère dépression sans ligne carénée. L'hémicycle est grand et tres-

saillant; le segment qui le précède présente une petite ligne noire

et brillante. Mâles et femelles sont ailés; les ailes sont blanches et

translucides; leurs nervures sont un peu rousses.

Cette espèce, qui est la plus grande de ce genre, est commune sur

diverses espèces d'Euphorbes et notamment sur YEuphorbia cyparissias.

Lin. On l'y renconlre pendant toute l'année.

3. \. laevigata ;
Illtgbr. Rufo-lestacealaevis, subliis concolor.
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Encarpis ooatis vel obtuse trigoiiis, antennarum articulia ultimis nigris.

Elylris minutissimè confusèque punctulaiis; punctii variolosis plerumque
i vanescentibus.

rf Edeagus à boni ad médium tenue canaliculatus , versus apicetn

iler excavatus; apex rotundatus. Subtùs modicè incurvatus, integer,

l levissimus.

Long 2 mil!, à 3 mil!. — Larg. I inill. I/J à ! mill. 12

Haltica laeoigata . Illigeii
, Magaz* VI. 152. 98, (Synonyyiia Fabricii

e.vctnsa.)

La carène est convexe, peu élevée, atténuée au sommet; sa base

est conliguë à la bordure antérieure qui est assez forte. Les festons

sont très-distincts
,
convexes et ovales ou représentant un triangle à

côtés arrondis ; ils sont lisses et séparés de la carène et du front par

un trait profond. Le labre est un peu convexe et arrondi; il est plus

ou moins rembruni ainsi que l'extrémité des mandibules; le front est

brillant et couvert de rides transversales et très-fines. Les cinq pre-

miers articles des antennes sont roux; les derniers sont bruns dans

les adultes. Ceux des mâles sont un peu plus épais que ceux des fe-

melles.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long; il est lisse,

brillant et sans points. L'écusson est arrondi, lisse et brillant.

Les élytres sont plus larges à la base que le corselet; leurs côtés

sont un peu arqués et leur extrémité est obtusément arrondie ; l'angle

suturai est très-ouvert. Elles sont lisses, brillantes et couvertes de

points varioliques très-petits et irrégulièrement dispersés; dans quel-

ques individus ils sont presque indistincts. La bordure latérale est

accompagnée d'une ligne fortement crénelée comme dans toutes les

autres espèces; les intervalles de ces crénelures ont été signalés

comme des points par llliger. Le calus humerai est peu saillant; les

ailes sont blanches et translucides
;

les nervures sont un peu
rousses.

Le dessous du corps est entièrement d'un roux ferrugineux; les

segmenls de l'abdomen sont transversalement ridés, ponctués et poi-

lu». Le pygidiura est grand, finement ponctué à sa base et plus rare-

ment vers l'extrémité; il n'a pas de sillon. L'hémicycle est grand et

saillant; le segment qui le précède présente un pelil sillon longitu-

dinal dont le fond est un peu rembruni. Les pieds sont entièrement

d'un roux ferrugineux.
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Cette espèce est beaucoup plus petite que A. cyparissiac ; elle se

trouve ordinairement sur YEuphorbia gerardiana, Lin., en juillet et

août.

4. A. lutcscens ; Gylleniml. Pallida
, labro fusco ; mctathorace

abdominisque basi nigris ; encarpis trigonis vix distinctis; antennarum
artiçulis quatuor ultimis nigris ; clytris minute punctulatis ; sutura

parlim infuscata ; femoribus posticis versus apicetn plus minusve infuscatis.

Var. Evidcntiàs punctalata ; sutura auguste infuscata.

çj* /Edeagus apicc breviter productus ,
ob. .isus.

Long. 2 mill. à 2 mill. 1/2
—

Larg. 1 mill. 1,2.

llaltica lutescens , G ru, las. suec. 111. 54G. 20. — M. IV. 058.

Thyamis lutescens, SIephejns, Iilustr. IV. 310. — M. Manual, 2320.

I.oncjitarsus lutescens, Redt.
,
Faun. austr. 533 bis.

La carène est brève, très-étroite et peu élevée ; elle est aiguë au
sommet et conliguëà la bordure antérieure des joues qui est peu dis-

tincte. Les festons sont peu saillants; ils sont trigones et à côtés ar-

rondis
;

ils sont séparés de la carène par un trait peu profond et du

front par une légère dépression. Le labre est arrondi, entièrement

d'un noir de poix ainsi que les palpes et l'extrémité des mandibules.

Le front et le vertex sont lisses et brillants. Les quatre premiers arti-

cles des antennes sont roux; les quatre derniers articles sont bruns et

un peu plus épais chez les mâles.

Le corselet est une fois et demie aussi large que long ;
il est lisse

et brillant et couvert de points qu'on ne peut reconnaître qu'à l'aide

d'une forte loupe ;
les points sont entremêlés de très-fines rugosités.

Les élytres sont plus larges à leur base que le corselet; les côtés

sont un peu arqués ;
ils s'arrondissent vers l'extrémité et forment avec

la suture un angle presque droit. Elles sont brillantes et couvertes

d'une multitude de points très-petits et très-serrés, dont quelques-
uns sont disposés en petites séries. La bordure latérale est accompa-
gnée d'une ligne finement crénelée. La suture est rousse à sa base et

à son extrémité; la partie intermédiaire qui représente plus de la

moitié de la longueur totale est très-brune. La variété est ponctuée

plus fortement et la bordure sulurale est moins foncée.

Le dessous du prolhorax esl roux à l'exception de la partie située

entre les troebanters. Celte partie, le mésolborax et le mé(al!iura\

sonl noirs. Les premiers segments de l'abdomen sont plus ou moins
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rembrunis
;
les derniers sont roux ; Ions sont ponctués profondément

et poilus. Le pvgiduim est finement ponctué et poilu ;
il a près de sa

base une légère dépression sans ligne carénée. Dans la femelle la dé-

pression est plus évidente et s'étend jusqu'à l'extrémité, et sous un
certain aspect le pygidium paraît bilobé. L'hémicycle est grand, ar-

rondi et saillant ; Je segment qui le précède présente une ligne noire

et brillante.

Mâles et femelles sont ailés ;
les ailes sont blanches et translucides

ainsi que les nervures.

Tous les pieds sont roux
; l'extrémité des cuisses postérieures pré-

sente une tache brune plus ou moins grande suivant l'âgé de l'indi-

vidu.

Celte espèce est commune dans les pâturages et les prairies humi-

des; o:i l'y rencontre pendant toute l'année.

(Obs.) La description de Gyllenhal s'applique exactement à notre

espèce; on y remarque celte expression : Pedcs médiocres; et cepen-
dant il l'a placée dans la division des Longilarses.

5. A. aiiiluminalis : (Mégeule) Dcftschmidt. Pullida
, lubro

fiiscescenlc ; mesothorace , metathorace abdomineque aterrimis. Encarpis
ovalis liistinctis ; elytris seriatim confusèque punctulatis.

</> Mdeagus utrinque regulariter excavalus , apicc oblusè angulalus.

Long. 2 mill. — Larg. 1 mill. 1/2.

llaltica abdomina/is, Méger^jî, inédit. — Duit. Faim, austr. III. '202.

Thyamis abdominalis. Siepiie.ns, lllustr. IV. 3I3. 20. — Id. Manual, 2330.

La carène est brève, étroite, un peu arquée et anguleuse au som-

met; elle est contigue à la bordure qui est fine. Les festons sont

ovales, oblongs et aigus ; ils sont séparés de la carène et du front par
des traits profonds. Le labre est presque toujours d'un brun de poix

ainsi que le dernier article des palpes. Les mandibules sont ferrugi-

neuses; le front et le verlex sont lisses et brillants; les antennes sont

d'un roux ferrugineux ;
les derniers articles sont quelquefois un peu

rembrunis; ceux des mAles sont plus épais.

Le corselet est deux fois aussi large que long; il est brillant et cou-

vert d'une ponctuation extrêmement fine.

Les élylres sont plus larges à la base que le corselet ; leurs côtés

sont un peu arqués; ils s'arrondissent vers l'extrémité et forment avec
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la sulure un angle presque droit ; elles sont couvertes de points dont

une partie est disposée en séries irrégulières; les points s'atténuent et

se confondent vers l'extrémité ;
la suture est légèrement fauve dans

toute sa longueur; le calus humerai est saillant et très-lisse
;
les ailes

sont blanches et translucides.

Le mésothorax, le mélalhoraxet l'abdomen sont d'un noir foncé et

brillant
;
l'abdomen est finement ridé et ponctué et porte des poils

assez longs. Lepygidium est largement mais peu profondément canali-

ctilé
;
les bords du canal sont linéaires cl saillants. L'hémicycle est pe-

tit et un peu arrondi; le segment qui le précède est noir et forte-

ment ponctué.
Les pieds sont entièrement d'un roux ferrugineux.
Celte espèce se trouve dans l'Angleterre, l'Allemagne et la France ;

on la rencontre dans les pâturages et quelquefois sur les haies.

6. A. sti*4iinliiea. Pallidè-teslacea ; metatkorace abdomintsque
basi fuscescentibus ; encarpis ovatis ; elytris confuse seriatimque punctu-
latis.

Var. Elytris plus minusve sinualo-rugosis.

Ji Mdeagus suprà profundè excavatus , subtus tenue canaliculatus ,

apice aculus.

Long. 2 inill. à 2 mill. M'2 — Larg. 1 mill. à I mill. H/2

La carène est brève , peu élevée et conliguë à la bordure des joues

qui est plus fine sur les côtés ;
les festons sont ovales, un peu aigus

et séparés de la carène et du front par des traits distincts. Le labre

est un peu rembruni ainsi que les mandibules et les palpes. Le front

et le vertex sont lisses et brillants.

Les antennes sont rousses; les poils des derniers articles les font

paraître un peu rembrunies. Les articles sont presque égaux dans les

deux sexes.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long; il est bril-

lant et sans points.

Les élylres sont plus larges à la base que le corselet; leurs côtés

sont moins arqués que ceux de A. variolosa et forment avec le cor-

selet un ovale plus obloug. Elles sont brillantes et couvertes d'une

ponctuation fine mais distincte. Les points sont quelquefois enlremê-



108 ALT1S1DBS.

lés de rides ondulées ou île rugosités. Les ailes sont blanches et trans-

lucides.

Le dessous du corps est d'un roux pâle ;
le métalhorax et les pre-

miers segments de l'abdomen sont plus ou moins bruns; mais ils ne

sont jamais d'un noir foncé comme ceux de A. abdominalis. Les seg-

ments de l'abdomen sont ridés et finement ponctués. Le pygidium est

court, finement granulé et velu; il n'a pas de sillon. L'hémicycle est

roux et peu saillant; le segment qui le précède est renflé, arrondi et

entièrement roux.

Les pieds sont d'un roux pâle.

J'ai recueilli celle espèce dans le Midi de la France et près de Lyon ,

sur les haïmes viennoises.

7. A. variolo.su. Pallidè-testacca ,
sttblus concolor ; encarph

breviter ovatis ferè rotundalis ; antennarutn articulis idtimis paululuvi

fusccsccntibus ; elylris nitentibus leviter punctulatis; punctis variolosis.

ç?> /Edeugus supra tenue sideatus, apicc rotundato, ddatato, excavato ;

subtus modicè canaliculatus, canalicido in média parte contracto.

Long. 2 mill. — Larg. 1 mill, \(l

La carène est allongée, très-étroite et plus élevée que la bordure

qui est presque nulle; les festons sont un peu arrondis, convexes et

séparés de la carène et du front par des traits distincts. Le labre est

un peu sinueux par devant et son extrémité est quelquefois un peu
rembrunie ainsi que les mandibules et les palpes. Le front et le vertex

sont lisses et brillants.

Les antennes sont presque toujours d'un roux ferrugineux ; les

derniers articles sont quelquefois un peu rembrunis. Ceux du mâle

sont un peu plus épais que ceux de la femelle.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long; il est d'un

brillant gélatineux et sans points.

Les élytres sont plus larges à leur base que le corselet; leurs côtés

sont un peu plus arqués que dans les espèces voisines; leur extrémité

forme avec la suture un angle presque droit. Elles sont très-brillantes

et couvertes d'une ponctuation très-fine et très-peu profonde qui est

indistincte vers L'extrémité. Le calus humerai est saillant et très-lisse ;

les ailes sont blanches et transparentes.

Tout le dessous du corps esl d'un roux pâle ;
l'abdomen est line-

ment ponctué; le dernier segment esl très-velu. Le pygidium est



AphthottÙ 109

ÇOUrt el finement granulé: il présente à sa base une courte dépres-

sion sans ligne carénée. L'hémicycle est arrondi; le segment qui le

précède présente une petite ligne plus ou moins rembrunie. Les pieds

sont entièrement d'un roux ferrugineux.

Celte espèce est assez commune dans les pâturages secs ou humides

des environs de Lyon. C'est en automne qu'on est sûr de la rencon-

trer.

8. \. sicula. Pallidè-tcstacca; metathorace ubdomineque nigris.

Encarpis ovato-lanccolalis distinctis ; eïytris hicvibus , propè suturant

punctato-rvgosis ; vitta suturaliinfuscata in média parte latcsccnte.

^ /Edeagus subtàs profun.de canaliculalus ; eanaliculo versus apicem

contractus ; apicc aculo coeltleariformi.

Long. 1 mill. 1/2.
—

Larg \ mill.

La carène est étroite et un peu plus large à son sommet
;
la bordure

antérieure est fine. Les festons sont ovales, convexes et lancéolés; ils

sont séparés de la carène et du front par des traits profonds. Le la-

bre est roux ainsi que les mandibules elles palpes. Le front et le ver-

lex sont lisses el brillants ; le verlex est plus ou moins rembruni. Les

antennes sonl rousses; les derniers articles sont un peu sombres.

Le corselet est presque deux fois aussi large que long; il est roux,

d'un brillant gélatineux et sans points.

Les élytres sonl plus larges à la base que le corselet; les côtés sont

un peu arqués et forment avec la suture un angle presque droit
;

elles sont rousses ou d'un jaune de paille, lisses et brillantes el pré-

sentent quelques points irréguliers el des rugosités vers la suture.

Celle-ci est ornée d'une bande noire depuis le quart jusqu'aux trois-

quarls de sa longueur; elle est plus large dans son milieu. Le calus

humerai est très-lisse.

Le rnésolhorax est roux; le métalhorax el l'abdomen sont noirs ;

celui-ci est fortement ponctué et porte des poils gris. Le pygidium est

sillonné dans toule sa longueur. L'hémicycle esl arrondi el peu sail-

lant; le segment qui le précède esl largement déprimé ;
au fond delà

dépression est un trait longitudinal.
Les pieds sont entièrement roux; les cuisses postérieures sonl f.»i

tes ; les tibias sont de la longueur des cuisses, un peu arqués et fine-

ment dentelés. L'éperon placé à l'extrémité du côté externe esl à peine
visible.
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Celle descriplion a élé faile sur un mâle el une femelle recueillis

en Sicile el faisant parlie de la collection de M, Aube.

9. A. lacei'iosa
; Rosemiaueh. Oblonça, viritli-coerulea, optera ;

encarpis ovatis ; anteivnirum bosi pedibusi/uc férrngineii ; femoribus

posticis supra infuscatis; thoracc clytrisque rugosis, confuse punctatis.

ç? /Edeagus cylindrietu obtuse angulatus ; versus apicem utrinque

excavalus.

Long. 3 mill. — Larg. 1 mi 11. 3/4.

Aphtona laeertosa, Rosemiuieh, Reitrage zur inscckirii fauna Kuropas I. 00.

Haltiea diraricata, Retd. Faun austr. 531. 27 bis.

La carène est brève et très-déprimée ;
celle du mâle est moins lar-

ge et plus convexe; son extrémité antérieure est contigue à la bor-

dure des joues qui est forte. Les festons sont ovales et un peu aigus

près des antennes; ils sont divisés par une fossette profonde el séparés

du front par un trait distinct. La carène et les festons sont imper-

ceptiblement granulés. Le labre est d'un brun noirâtre ainsi que I«s

palpes; les mandibules sont rousses; les antennes sont entièrement

ferrugineuses.

Le corselet est une fois et demie aussi large que long; il est lisse

ou rugueux et imperceptiblement ponctué. L'écusson est arrondi,

lisse et brun.

Les élytres sont un peu plus larges à la base que le corselet; les

côtés sont un peu arqués ;
leur extrémité est arrondie ; l'angle sutu-

rai est ouvert. Elles sont couvertes de points beaucoup plus forts que
ceux du corselet ; les points sont confus et entremêlés de rides et de

rugosités très-fortes. Le front, le corselet et les élytres sont d'un vert

bronzé brillant. Mâles et femelles sont aptères.

Le dessous du corps est noir; les segments de l'abdomen sont ponc-

tués et portent des poils blancs. La ponctuation du dernier segment

est plus forte. Le pygidium est très-finemenl granulé et présente

quelques petits points très-fins; il n'est pas sillonné. L'hémicycle est

arrondi; le segment qui le précède présente une impression large et

profonde dont le fond est brillant.

Celte espèce est commune dans les prairies de la Hongrie et dans

les pâturages arides des environs de Vienne.

Les exemplaires qui m'ont élé communiqués par MM. Redtenba-

cber et de Kiesemvetter ont été recueillis en Autriche.
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t.a description l'aile par M. Rosenhauer est très-dêtaillée; clic à été

publiée antérieurement à celle de M. Kedlenbacher.

10. A. caerulea î Enlom. Hefle. Oblonga , caerulea ; antenna-

•»m basi pcâibusque ferrugineis ; fcmoribus posticis versus apicetn

infuscatis ; cncarpis confondis plus minusve distinctis ;
thorace minuits-

simè punclulalo ; elytris rugulosis; crebrè punctatis.

Var b. Supra caeruleo-virescens.

c. Elylris viridi-aencis.

d. Elylris profundius punctatis.

e. Anomala ; thorace quinque /oveolalo.

<f Mdeagns cytindricus incurvatus , apice obtuse angulalus; tubtus

versus apicem excavatus ; excavatione bistriolata , in medio carinata ;

excavatione superiori oblonga, intégra, cocideariformi.

Long. 1 mill. Ml à 2 mill. — Larg. I mill. 1/4 à 1 nnll. 1/2."

L' Attise bleue sans stries, Geoiiroy, I. 249. 12.

Ualtica caerulea, Ent. Heft. 11. 55. 3), — Gym.., Ins. suec. III. 524. A. -

Stepiiicns, Illustr. IV. 300. 17. — Id. Manual. 2286. — Redt. Faun. austr.

531. 20.

Attira caerulea, Ouv. Encycl. mélh. V. 108. 22. — kl. Enlom. V. 711. 77.

lab. IV. ûg. 77.

Altica hyosciami, Panz. XXI. h. — Id. Kritische revision p. 70.

Aphthona caerulea, Kiîsteh, ïlof L VIII. 98.

La carène est brève el très -déprimée ;
celle des mâles est quelque-

fois rélrécie et linéaire. La bordure antérieure des joues est fine et

conliguë à la carène. Les festons sont presque conjoints et présentenl

sur le devant un espace anguleux dans lequel la carène est introduite ;

ils sont séparés du front par une dépression transversale; ils sont,

ainsi que la carène
, imperceptiblement granulés; le front l'est un

peu plus fortement. Le labre est d'un brun noirâtre ainsi que les

mandibules et les palpes ;
les cinq premiers articles des anlennes sont

d'un roux ferrugineux ;
les suivants se rembrunissent progressive-

ment.

te corselet est convexe; deux fois aussi large que long, et un peu
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rétréci postérieurement ; sa bordure latérale est accompagnée d'une

ligne crénelée. 11 esl lisse
, brillant, Irès-linement ponctué et plus

fortement clans sa partie postérieure. L'éonsson esl arrondi , lisse et

bronzé.

Les élylres sont beaucoup pins larges à leur base que le corselet ;

les côtés sont un peu arqués et forment avec la suture un angle pres-

que droit. Elles sont couvertes de points inégaux, beaucoup plus forts

que ceux du corselet; ces points sont irrégulièrement disposés et

entremêlés de rides et de rugosités. Le calus humerai est saillant,

presque lisse et brillant.

Le front, le corselet et les élylres sont d'un bleu brillant. Dans la

variété /;. le front et le corselet ont une teinte cuivreuse, el les élylres

sont d'un vert bronzé.

Le dessous du corps est noir ;
les segments de l'abdomen sont ponc-

tués et portent de longs poils blancs. La ponctuation du dernier seg-

ment est plus forte ;
le pygidium est ponctué finement ;

il a un sillon

longitudinal et peu profond au fond duquel est une ligne carénée peu

saillante. L'hémicycle est arrondi ;
le segment qui le précède est un

peu incliné el déprimé. Les ailes sont blanches, opaques; les ner-

vures principales sont très brunes.

Tous les pieds sont d'un roux ferrugineux, à l'exception de l'extré-

mité supérieure des cuisses qui est plus ou moins rembrunie.

Cette espèce est commune dans les prairies marécageuses et sur le

bord des fossés; on la rencontre presque toujours sur 17m psaido-

acoms ,
Lin. Les variétés sont plus rares ;

la variété d
,
se trouve dans

la France méridionale.

J'ai recueilli le 6 mai, près de Lyon, et sur 17m pseudo-acorus, un

individu identique avec l'espèce type el qui présente une anomalie

remarquable. Son corselet est orné de quatre fossettes égales et ar-

rondies, dont le fond est concave et très-lisse. Ces fossettes sont

disposées en losange ;
les deux postérieures sont plus rapprochées

du corselet, et entre elles est placée une cinquième fossette beaucoup

plus petite el de forme oblongue. Il est impossible de se rendre

compte de la cause de celte anomalie. On rencontre souvent des

Attises dont le corselet et les élytres ont éprouvé des contractions

qu'on peut attribuer à un changement subit de la température,

ou à la pression opérée par un corps étranger el plus solide; mais

l'anomalie dont il s'agit est si régulièrement disposée, que toutes les

conjectures ou suppositions sur sa formation s'évanouissent.
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il. A, psciiilo-aetta'î ;
Maksiiau. Nigro-cacrulea ; antennarum

urticulis tribus primis fcrrugincis, canteris fusris; fcmoribus fuscis ;

libiis commissùrisque pallidis. Encarpis sublrigonis acutis ; thorace

inconspicuè punctitlato ; elytris evidcntiùs crcbrcqne punctulatis.

Var. a. Tibiis plus minusve rufis (Junior).

</> /Edeagus reclus, obtuse angnldtus, snl>lus latè cànaliciilatvs, supra

apice oblongo-cochleariformi .

Long. 2 mill. à 1 m Ml. 1/2 — Larg. I mill. -1/3

Chnjsomela pseudo-acori, Marsha m, Eut. Brit. n* 13.

Haïtien riolacea
,
Eut. Ilefte, 11. se. 32. — Illiger, Magaz. VI. IS6 HH.

(Var. a et éexclusae).

Altica riolacea, Ddft. Faùn. auslr. III. 267. 34. (Var. b exclusa).

Haltxca pseudo-acori, Stei>hens, llliist. IV. 300. — Id. Manual. 2287.

Aphthona sublaeris, BoHeman, Mémoires de l'Académie de Slockolm. ism.

page 233.

Carène peu élevée, très-étroite par devant
,
un peu élargie et an-

guleuse au sommet qui s'avance entre les lestons; ceux-ci sont ordi-

nairement ovales, lancéolés et convexes; mais dans quelques indivi-

dus leur forme varie ; elle est plus ou moins arquée ou anguleuse ;
ils

sont séparés de la carène et du front par des traits distincts. Le labre

est arrondi, brun ainsi que les mandibules et les palpes. Le front et

le vertex sont lisses et brillants. Les trois premiers articles sont ferru-

gineux; les suivants sont bruns et plus forts, surtout dans les mâles;
le premier article est plus ou moins rembruni dans les adultes.

Le corselet est convexe, presque deux fois aussi large que long ; ses

côtés sont très-inclinés et arrondis; il est d'un bleu noir ou bronzé el

a l'aide d'une forte loupe on y reconnaît des points très-petits. L'écus-

son est large, arrondi el d'un noir bronzé.

Les élylres sont un peu plus larges à la base que le corselet; leurs

côtés sont un peu arqués el forment avec la suture un angle un peu
aigu. Elles sont d'un bleu foncé el couvertes de points plus forts (jue
ceux du corselet, disposés sans ordre et entremêlés de rugosités. Le

calus humerai est saillant, lisse et brillant.

Le dessous du corps est très-noir; les segments de l'abdomen sont

fortement ponctués et poilus. Le pygidiumesl profondément el large-

ment sillonné dans la plus grande partie de sa longueur; mais on n'y
reconnaît pas de ligue carénée. L'hémicycle est rond, très-saillant ;

tome vu. — Annales de la Société Linnéenne. S
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le segment qui le précède présente une légère dépression ou excava-

tion. Les ailes sont blanches, opaques ;
les nervures sont rousses.

Les pieds sont bruns à l'exception des articulations et des tarses

qui sont plus ou moins roux.

Celle espèce est un plus petite et plus ovalaire que Aphl. caerulcu ;

elle habite les prairies marécageuses et les bords des fossés. On la

rencontre pendant toute l'année sur diverses plantes et souvent sur

l'Iris psûudo-acorus en compagnie de A. cncrulca, mais elle est moins

commune.

12. A. cyanclEa ;
Redtenbacheu. Nigro-caerulea ; antennis ferru-

gincis ,
articulis ultimis obscurioi'ibus ; pedibus ferrugineis ; femoribus

poslicis fuscis , anterioribtts intermediisque propè basin plus minusve

infuscatis. Encarpis brevibus ovato-lanccolatis ; lhora.ee laevi
, elytris

confuse punclulatis.

<j* Mdeagus redits, obtuse angidatus, subtus carinatus , apicc bifoveo-

lutus ; suprà profundè canaliculatus , apice cochleariformi,

Long. 2 mill. à 2mill. •</'•
— Lai?. I mill. 1,3.

Hallica cyamlla. P.rivr. Faun. austr. 531. 25 bis.

La carène est linéaire et très-étroite; les festons sont oyales, lan-

céolés et séparés de la carène et du front par des traits plus ou moins

distincts. Le labre est oblusémenl arrondi; il est noir ainsi que les

mandibules et les palpes. Le front et le vertex sont lisses et bril-

lants.

Les antennes sont ferrugineuses ;
les poils dont les derniers articles

sont couverts les rembrunissent un peu.

Le corselet est convexe, presque deux fois aussi large que long;

ses côtés sont très-inclinés et un peu arrondis ; le calus de la bordure

est saillant et forme avec elle un angle très-ouvert. Le corselet est

lisse, brillant el sans points ; l'écusson est arrondi et brillant.

Les élylres sont beaucoup plus larges à leur base que le corselet;

ses côtés sont un peu arqués; l'extrémité est arrondie et forme avec

la suture un angle presque droit. Elles sont d'un bleu foncé et quel-

quefois avec un reflet verdâtre; leur ponctuation est très-fine, inégale

et confuse, offrant rarement quelques séries linéaires et des intervalles

rugueux. Le calus humerai est saillant, lisse el brillant.

Le dessous du corps est très-noir; les segments de l'abdomen sont

fortement ponctués et poilus. Le pygidium est profondément sillonné
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ol sans ligue carénée. L'hémicycle esl rond et Irès-saillant; le segment
qui le précède présente mie légère dépression. Les ailes sont blan-

ches, transparentes ; les nervures principales sont rousses.

Les pieds sont roux ainsi que les trochanlers. Les cuisses posté-
rieures sont brunes; les antérieures elles intermédiaires sonlplus ou
moins rembrunies dans la partie médiane

,
ce qu'on ne peut recon-

naître que dans les adultes.

Cette espèce se distingue de A. violacea par sa carène étroite et qui
atteint à peine les festons; par ses tibias qui sont entièrement roux.

Elle esl plus grande que A. euphorbiae, dont elle diffère par ses côtés

moins arrondis, son calus humerai plus saillant et par la couleur

brune de la partie médiane des cuisses antérieures. Dans plusieuis

collections, elle est étiquetée A. spreta, Sghuppel (inédite).

On la rencontre pendant toute l'année dans les prairies et au bord
des ruisseaux.

13. A. euphorbiae; Scukank. Oblonga , couvejciuscula, nigra ;

antennarum articulis quinis ferrugineis ,
caeleris plus minusve fuscis.

Peclibus ferrugineis ; femoribus posticis fuscis. Encarpis brevibus ovnto-

lanceolatis. Thoruce lenuissimè punctulalo , elytrorum basi scriulim

profundiusque punclata ; punclis ultra médium evanescentibus.

<? JEdeagus lanceolatus ; subtus basi cunalùulafus, apicc convenus ;

supra modicè canaliculatu? , apice cockleariformi.

Long. 1 mill. a l mill. -1/2.
—

Larg. 3/4 niill. a 1 mili.

Chrysomela euphorbiae, Scn^^^^K , Enum. Ins. Auslriae. 83. lo.'i.

Haltica euphorbiae, Ent. Uefte, II. r»S. 34. — Gui.. Ins. suec. III. 535. 5.—

STEruEivs. Manual. 2283. — Reot. Faun. auslr. 531. 25

La carène est linéaire et très-étroile
,
les festons sont oblongs, sou

vent conligus et rapprochés de la carène et séparés du front par un

trait ou dépression. Le labre, les mandibules elles palpes sont bi i

dans les adultes et roux dans les jeunes. Le front et le vertex son!

lisses et brillants; les cinq premiers articles des antennes ouut ferru-

gineux: tous les autres sont bruns.

Le corselet est convexe, presque deux fois aussi large que long ;

ses côtés sont très-inclinés et un peu arrondis. Le calus de la bordure

est saillant. Le corselet est lisse et brillant; à l'aide d'une forte loupe
on y reconnaît des points oblongs; il est bleu ou d'un noir bleu

foncé. L'écusson est arrondi et bronzé.

Les élytres sont plus larges à leur base que le corselet et s'ari
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dissent notablement jusqu'au milieu; elles s'atténuent Vers l'exilé

mité et s'arrondissent ensemble. L'angle suturai est presque droit.

Elles sont proportionnellement plus courtes, et leur contour est plus

ovale que celui de.l. cyancila; leur couleur est le noir foncé brillant;

leur ponctuation est plus forte. Les points sont disposés en lignes peu

régulières jusqu'au milieu et sont confus vers l'extrémité. Le calus hu-

merai est saillant, lisse et brillant.

Le dessous du corps est noir, fortement ponctué et poilu. Le py-

gidium est sillonné dans presque toute sa longueur et sans ligne ca-

rénée. L'hémicycle est large; le segment qui le précède présente une

large et peu profonde dépression. Les ailes sont blanche! et transpa

rentes; les nervures principales sont opaques.

Les pieds sont ferrugineux ; les cuisses postérieures des adultes sont

brunes, à l'exception des trochanters et des articulations; le côté in-

térieur est moins foncé.

Cette espèce se distingue de A. cyanella , par sa forme plus ovale

et plus convexe, et par la grosseur et la disposition des points des

élytres.

On la rencontre pendant toute l'année près des ruisseaux, et prin-

cipalement sur YEuphorbia sylvatica, Lin.

14. A. ovata. Oblongo-ovata ,
convexa , nigra , optera; antcmns

pedibusquc ferrugineis, femoribus posticis fuscescentibus. Encarpis linea-

ribus acutis; thorace lacvi lenuissimc pitnclulato , elylris distincte confu-

sèque punctatis ; punclis versus bosin profundioribus serialimque dispo-

sais.

^ ALdeagus elongulus , apice obtuse 7-otundalus ; suprà striola

longitudinali omettus, apice cockleariformi.Subtùs convexus, versus apieem

depressus, carina lineari ornalus.

Long. \ mill. I ï. — Larg. 3/4 mill.

La carène est linéaire et un peu élargie au sommet qui est aigu.

Les festons sont linéaires et aigus et séparés du front par des traits

peu profonds. Le labre est noir ainsi que les mandibules et les pal-

pes. Les antennes sont ferrugineuses; leurs derniers articles sont plus

ou moins rembrunis. Le front est lisse et brillant.

Le corselet est convexe; presque deux fois aussi large que long ;

ses côtés sont très-inclinés; le calus de la bordure est peu saillant. Le

corselet est brillant et présente des points extrêmement fins et entre-

mêlés de rides.
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Les élytres soul plus larges à leur base que le corselet ; leurs cûlés

sont régulièrement arqués et leur extrémité forme avec la suture un

angle presque droit; elles sont plus convexes que celles A'A. cupfwr-
biac. La ponctuation est très-fine et confuse dans leur partie posté-

rieure ; plus forte et disposée en lignes peu régulières dans la partie

antérieure. La bordure latérale est accompagnée d'une ligne; profon-
dément crénelée. Le cal us humerai est lisse, allongé et peu saillant.

Mâles et femelles sont aptères ou n'ont que des rudiments d'ailes très-

courts.

Le dessous du corps est noir; l'abdomen est fortement ponctué et

velu. Le pygidium est largement et profondément sillonné dans la

moitié de sa longueur; il est ponctué ainsi que le fond du sillon.

L'hémicycle est grand et peu arrondi ;
le segment qui le précède est

finement rugueux et sa partie antérieure est Irès-inelinée.

Les pieds sont ferrugineux ; les cuisses postérieures sont plus ou

moins brunes à l'exception des troebanters et des articulations.

Cette espèce se dislingue au premier abord par sa forme ovale et

convexe, par ses festons linéaires et par la disposition du dernier seg-

ment de l'abdomen du mâle.

Je l'ai recuillie en août et septembre sur le côté méridional de la

montagne du Colombier dans le Bugey.

15. A. «Iclïeatsila. OMongo-ovata , convexior, nigra ; antennis

pedibnsque ferrugineis ; femoribus jtoslicis fuscis ; anterioribus inlcrmc-

diisqùe prope basin plus minusve infuscatis ; encarpis brevibus ferè

iriangularibus. Thoracc laevi
, lenuissimè punctulalo ; elytris tenue ,

coi)fuse tel seriatim punctulatis ; punctis marium distinctioribus.
*

/Edcagus brevis, lanecohitus, sublus latè canaliculatus ; canaliculus

versus apîcem routractus ; suprà profundè sulcatus, apicc cochleaviformi'

Long. 1 mill \j\.
—

Larg. 3'î mjll.

(arène linéaire étroite; festons courts, en triangle un peu arrondi

el plus aigus vers l'extrémité; ils sont séparés du front par des traits

profonds. Les joues sont rugueuses et sans bordure. Le labre est noir

ainsi que les mandibules el les palpes. Les antennes sont ferrugi-

neuses ; les derniers articles sont très-peu rembrunis. Le front est

lisse et brillant.

Le corselet est très convexe ,
et presque deux fois aussi large que

long ; ses cotes soul très-inclinés; le calus de sa bordure est assez sail-

lant. Le corselet csl lisse cl brillant
; sa ponctuation est extrêmement

fine. L'écusson est arrondi, lis: o et brillant.
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Le» élylres ne sont pas plus larges à leur base que le corselet ; les

cùlés s'élargissent progressivement et sont régulièrement arqués;
leur extrémité forme avec la suture un angle presque droit. Elles

sont très-convexes et ponctuées plus fortement que le corselet ;
les

points sont plus petits que ceux de A. ocatael disposés confusément ;

vers leur base ou reconnaît quelques lignes ou séries de points très-

peu profonds. La bordure latérale est accompagnée d'une ligne pro-
fondément crénelée ; le calus humerai est peu saillant. Les ailes sont

blanches et translucides; les nervures sont brunes. Quelques femelles

n'ont que des rudiments d'ailes.

Le dessous du corps est noir; l'abdomen eu fortement ponctué et

velu. Le pygidium est largement sillonné ; il est ponctué ainsi que le

fond du sillon. L'hémicycle .est petit et arrondi ; le segment qui le

précède est finement rugueux; sa partie antérieure est un peu
inclinée.

Les pieds sont ferrugineux : les cuisses postérieures des adultes sont

rembrunies à l'exception des trochanters et des articulations.

Cette espèce est plus petite que .4. ovatu, et s'en distingue au pre-

mier abord par la brièveté des festons, par sa ponctuation plus fine et

le peu de saillie du calus humerai; elle est presque toujours munie

d'ailes complètes.
Je l'ai recueillie en septembre sur les coteaux orientaux du Mont-

Ci ndre près de Lyon.

10. A. tantilla. Oblonga , nigra , aptera ; antennarum basi

pedibusque feirugincis ; femoribus posticis (nscesccntibiis ; encarpis

oblongis vix distinclis; thorace lacri ; clytris rugosis, confuse profundiùs-

que punctatis.

tf AEdeagus apicc rotundatus ,
subtùs tenue canaliculatus, supr-a uni-

ftrialus, apicc cochleariformi.

Long. 1 mill. a 1 mill. 1/4,
—

Larg. 1/2 à 3/3 mill.

Ahontha tantilln \u i.p Calai.

La carène est linéaire et plus ou moins allongée ; sou sommet est

aigu el séparé du front par un trait peu distinct. Les festons sont

déprimés, très-lisses et conligns au front; la bordure antérieure

des joues est distincte. Le labre, les mandibules et les palpes sont

l>rnn<:
; les articles des antennes sont plus courts que ccu>: de A, ovata :
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les six premiers sont ferrugineux; les suivants sont bruns. Le Iront

est couvert de rides très-fines et disposées en petites lignes arquées.
Le corselet est presque deux fois aussi large que long; sa borduri

latérale est forte ainsi que le calus; l'angle postérieur est presque
arrondi. Le corselet est lisse et brillant et présente des points

presque imperceptibles. L'écusson est arrondi , lisse et brillant.

Les élytres sont plus larges à leur base que le corselet; leurs

côtés sont régulièrement arqués, et leur extrémité forme avec la su-

ture un angle presque droit. Elles sont convexes comme celles de

A. delicatuïa et couvertes de rugosités entremêlées de points très-

torts et qui s'atténuent un peu vers l'extrémité; quelques points

sont disposés en lignes irrégulières. Le calus buméral est très-peu

saillant. Mâles et femelles sont aptères ou n'ont que des rudiments

d'ailes très-courts.

Le dessous du corps est noir; l'abdomen est fortement ponctué et

velu. Le pygidium est largement sillonné dans la moitié de la lon-

gueur ;
il est ponctué ainsi que le fond du sillon. L'hémicycle est

petit, arrondi; le segment qui le précède est orné d'un trait longitu-

dinal peu profond, lisse et brillant.

Les pieds sont ferrugineux ,
les cuisses postérieures sont rousses

dans les jeunes et brunes dans les adultes, à l'exception des tro-

chanlers et des articulations.

Cette espèce est la plus petite de celle division et se distingue par

la rugosité de ses élytres. Je l'ai recueillie dans les pâturages arides

du Bugey et des environs de Lyon.

17. A. vi«»csccn«. Oblonga , tnridi-aenea ; antetinarum basi pedi-

f)U$f]lie fevrugineis ; femaribus postiris fttscis. Encorpis brevibus cum fronie

plus minusve religatis ; thàrace minutissimè punctulato ; elytris 7-ugusis

profundiùs punclalis.

Yar, a. Elytris caerulescentibus.

b. Antennis ferrugineis (Juniores).

</* /Edeagiis latus, oblusi angulatus, subtùs excavatus, suprà sulcatus

apice cqchhnrifonni.

Long. -1 mill. 1/2
-

Lar^. I mill.

Aphthona vireseen s Dej

La carène est linéaire et un peu arquée; les lestons sont In

riables. Dans quelque? individus ils sont ovales, ligus ou lan-
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céolés
; presque toujours ils sont indistincts »t conrondus avec le

Iront; quelquefois on aperçoit au-dessus d'eux une légère dépres-
sion. Les joues sont finement rugueuses; leur bordure est lisse et

un peu arquée. Te labre, les mandibules et les palpes sont ferru-

gineux ; les premiers articles des antennes sont d'un roux ferrugi-

neux, les derniers sont plus ou moins rembrunis. Le front est fine-

ment granulé.
Le corselet est Jeux fois aussi large que long; il est brillant

,
cou-

vert de points très-fins , inégaux et irrégulièrement disposés. L'é-

cusson est arrondi . bronzé et lisse.

Les élytres sont plus larges à leur base que le corselet
;

elles

s'élargissent un peu jusqu'aux deux tiers. L'extrémité est arrondie

et forme avec la suture un angle presque droit : elles sont ponc-
tuées beaucoup plus fortement que le corselet; les points sont entre-

mêlés de rides ou rugosités. Le calus humerai est saillant . lisse et

brillant. La couleur des élvlres et celle du corselet varient du vert

bronzé au bleu noirâtre. Les ailes sont blanches et IranslucideD ;

les nervures principales sont très-brunes.

Le dessous du corps est noir; les serments de l'abdomen et sur-

tout les derniers sont ponctués et velus. Le pygidium est fortement

ponctué, Irès-vèta et sans sillon. L'hémicycle est arrondi et sail-

lant; le segment qui le précède est profondément éebancré ou

déprimé, et présente une ligne ou sillon longitudinal très-bril-

lant.

Les pieds sont d'un roux ferrugineux ;
les cuisses postérieures

sont brunes en dehors: leur excavation interne est ferrugineuse,
ainsi que les troebanters et les articulations Dans les individus

jeunes, les antennes elles cuisses sont entièrement ferrugineuses.

Cette e«pèce qui est très-variable dans sa couleur et sa ponctua-
tion , se trouve dans tonte la France. Elle a été recueillie en Suisse,

près de Fribourg, par M. (jiiillebeau.

18. A. hcrbi^raila. Oblonga, viridi-nitetts , aptera; antennarum

basi pedibusque laetè ferrugineis. Bnearpis minutis subtrigonis. Thorace

elytrisque rugosis, profonde punctatis.

r? Mdeagus ferè rrrfus , apice rotnndahis, subtils bicanalicvlatus
\

suprà latè canaliculatns.

Long. ! inill. 1,2 a 1 mill. 3/4
—

Larg. 3/4 imli.

Cun-ns, Brilish. Enlom. XIV. f. 630.

ffaltica hrrbigrada, Stephens, Manual, 2285.
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ilalticd campanulae, Wimi. Rem. Uissertatiu inauguialis, 104. "20. — Lvdw-

Ricdî. laun. auslr. 031. 27.

La carène esl linéaire ; les festons sont triangulaires, convexes et

séparés du fronlparun trait profond; la bordure antérieure des joues
esl peu saillante ; le labre est ferrugineux ainsi que les mandibules et

les palpes. Les six premiers articles des antennes et quelquefois le

septième sont ferrugineux; les suivants sont bruns; ceux des mâles

sont plus forts. Le front est finement ridé; la tète, le corselet et les

élytres sont d'un vert brillant.

Le corselet esl très-convexe et deux fois aussi large que long; il esl

couvert de points profonds, inégaux et entremêlés de rides. L'écus-

son esl noir et lisse.

Les élytres sont un peu pins larges à leur base que le corselet
;
elles

s'élargissent un peu et sont presque parallèles dans leur milieu
;
leur

extrémité esl arrondie et forme avec la suture un angle ouvert. Elles

sont ponctuées jusqu'à leur extrémité comme le corselet; une grande

partie des points est disposée en petites séries irrégulières. Le calus

humerai esl presque nul. Mâles et femelles sont aptères ou n'ont que
des rudiments d'ailes très-courls.

Le dessous du corps est noir. L'abdomen esl fortement ponctué et

poilu. Lepygidium est velu, fortement ponctué et sans sillon. L'hémi-

cycle esl arrondi et saillant ; le segment qui le précède est profondé-
ment échancré, ou déprimé.
Les pieds sont d'un roux ferrugineux. Les crochets du dernier ar-

ticle des tarses sont un peu rembrunis. La partie supérieure des cuisses

postérieures est quelquefois plus ou moins brune; leur excavation

esl peu étendue et c'est probablement celte modification qni prive
A. herbigrada de la faculté de sauter aussi facilement que les autres

espèces.

Elle se trouve dans presque toute l'Europe et dans les pâturages
secs des lieux élevés. Je l'ai recueillie au Monl-Dore en Auvergne;
sur la montagne du Colombier dans le lîugey ; au Mont-Verdun près
de Lyon. Tout ces individus sont identique» avec ceux que MM. Curlis

et lU'dlenbacher ont eu l'obligeance de me communiquer.

un.
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herbigrada

holsatica ,

hjosciami ,

impressa .

jaceœ .

laevigata .

lutciatis .

lincata .

Linuaei

lurida ,

luleola .

lulescens .

malvae .

Mannerheimii

marginella,

marcida

melaena .

mclanoccphalu

melanophthalma

mclaiiostoma

mercvrialis

mctallica .

Modeeri .

mtscorum

napi . .

Kasturtii .

riemorum .

nigra .

nigriceps •

nigripes .

nigritula .

nitidula

nucca .

obscurella .

ubtusata. .

ochrolcitca

oi cultruis .

pallcns

pallidicornh

parvula

plutui .

«ralentit •

TABLE DES
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VI.

id.
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VI .

VII.

VI.

id .

VII.

VI .

id .

id .

VII
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id .

id .

id .

id .

id .

VII.

id .

id .

id .

id .

VI .

id .

id .

id .

id .
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VU.

id .

VI .

id .

VII.

VI .

id .

id .

id .

id .

VII.

VI .

164. VII

ALTISIDES PAR

120

253

111

74

294

104

190

873

79

240

270

191

105

83

227

338

184

372

275

177

71

45

60

5!

29

156-160

272-349

352

247

285

374

73

59

189

367

18

320

200

324

580

258

63

272-298

OHDBU ALPHABETIQUE.

pralicola . . VI .

procera . . id .

pseudo-acori . VII.

pubescem . , id .

pumila. . . VI .

pwictulata . id .

pusilla. . . id .

guadrigitttata id .

quadrimacidata id .

quadrinoiata . id .

quadripuslulala
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